
Relations diplomatiques
au niveau des ambassades
entre la Suisse et Hanoi
Une mesure identique est prévue à Saigon

D'un correspondant de Berne :
Le 1er septembre dernier, le Conseil fédéral décidait de reconnaître la République démocratique du

Viêt-nam (Viêt-nam du Nord). En vue de cette échéance, des contacts avaient été pris en 1966 déjà, par
les soins de notre ambassadeur à Pékin. M. Hans Ksller.

Deux ans plus tard, M. Spuhler, alors chef du Département politique,
recevait la visite du délégué général de la République nord-vietnamienne
à Paris, et, en 1969, il nommait M. Oscar Rossetfi , qui avait succédé à M.
Keller à la tête de notre mission diplomatique en Chine, « représentant
du Département politique » auprès du ministère des affaires étrangères ù
Hanoï, mission encore officieuse. ,

De telles démarches annonçaient évidemment le pas décisif que le Conseil
fédéral se réservait de franchir « au moment opportun ».

Une fois le principe admis, il fallait encore régler certaines modalités.
C'est pourquoi, le 28 septembre, l'ambassadeur Antonio Janner, chef de la
division des affaires administratives au Département politique, accompagné de
M. Hans Miesch, adjoint au chef de la division des affaires politiques ct chef
du « secteur Est », se rendirent à Paris pour des négociations avec une délé-
gation présidée par M. Vo Van-sung, délégué général de la République démo-
cratique du Viêt-nam en France.

Entretiens des plus cordiaux et qui ne .soulevèrent aucune difficulté, déclara
M. Janner lors de la conférence de presse, hier après-midi. Des deux côtés
se manifesta une égale volonté de normaliser la situation et pour cela d'établir
des relations diplomatiques au niveau des ambassadeurs. Ainsi en a décidé
hier le Conseil fédéral.

Chacun des deux gouvernements reste entièrement libre» ou d'accréditer un
ambassadeur ayant résidence dans la capitale du pays où il représentera son
gouvernement, ou d'ouvrir une ambassade dirigée par un chargé d'affaires
ad intérim, alors que le chef de la mission sera un ambassadeur résidant dans
un pays tiers.

C'est cette seconde solution que l'on choisira à Berne, où l'on ne révèle
pas encore, pour des raisons d'élémentaire courtoisie diplomatique, quel sera
le chef dé mission déjà en poste qui sera chargé de représenter la Suisse à
Hnnnï
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Lire la suite en avant-dernière page

Ce sont les plus belles
Pamela Buttersbrodt , de l'Université de Miami , a le sourire. Elle
vient de gagner 2500 dollars, car c'est elle qui a les plus belles
jambes de toutes les universitaires américaines. Elle a du mérite car
il lui a fallu triompher des candidates présentées par 117 collèges

représentant tous les Etats. (Téléphoto AP.)

Le Conseil fédéral confirme la mission
de M. Wahlen aux fêtes de Persépolis
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D'un de nos correspondants à Berne :
Non seulement le Conseil fédéral n'en-

tend pas renoncer à envoyer M. Wahlen
le représenter aux cérémonies marquant le
2500me anniversaire de l'empire perse, mais
encore il lui est reconnaissait d'avoir ac-
cepté cette mission...

Des dignitaires portant des uniformes
chamarrés d'or (un kilo par personne) , une
ville de tentes construite pour 5000 occu-
pants — mais des tentes exigeant 37 kilo-
mètres de velours et de soie, offrant aux

illustres « campeurs » le confort d'une villa
dans un quartier résidentiel — des mets
transportés par avion et préparés par un
des grands traiteurs de Paris, des vins à
400 fr. la bouteille , telles sont quelques-
unes des « particularités » qui marqueront
les fêtes organisées à Pçrsépolis pour cé-
lébrer le 2500me anniversaire de la mo-
narchie iranienne.

La facture s'élèvera à quelques centaines
de millions, si ce n'est, chuchote-t-on , à
des milliards de francs suisses. Bt tout
cela dans un pays, l'Iran, réputé en dé-
veloppement , qui fait donc appel à l'aide
des nations nanties , et surtout en un temps
où « il n'est pas possible d'établir des ponts
aériens en faveur de ceux qui meurent
de faim ».

« LA PETITE QUESTION »
Cette citation , nous .la tirons de la « pe-

tite question » — en fait , elle est formu-
lée en une cinquantaine de lignes — dé-
posée le 4 octobre dernier au Conseil na-

tional , par M. Gerwig, députe socialiste
de Bâle-Ville.

Le Conseil fédéral est prié , de dire s'il
était vraiment opportun de se faire repré-
senter à de telles cérémonies, de désigner
à cette fin , M. F.-T. Wahlen , ancien pré-
sident de la Confédération , s'il ne serait
pas judi cieux de renoncer à prendre part
à d'aussi luxueuses réjouissances. N'y a-t-il
pas, dans ce déploiement de faste, de quoi
jeter , dans l'opinion publique suisse, le trou-
ble et surtout le doute sur les besoins
réels des peuples auxquels la Suisse est
appelée à apporter son aide, demandait
encore le député bâlois ?

Le Conseil fédéral a arrêté , hier matin ,
le texte de sa réponse. Il rappelle d'abord
que la Perse est le berceau d'une très
ancienne civilisation qui a joué son rôle
dans l'histoire du monde et que ce 2500me
anniversaire méritait d'être célébré par des
manifestations dont « les autorités iranien-
nes sont seules à choisir la forme ».

G. P.
(Lire en avant-dernière page)

Un rond dans le ciel

Rien à voir avec la fumée d' une cigarette. Ni avec une soucoupe volante. C est
le « spectacle » o f f e r t  aux habitants de plusieur s villes de l' ouest des Etats-Unis
aussitôt après le lancement d' un missile « Minutman » de la base de Vandenberg.

(Téléphoto AP.)

Des militaires américains au Viet nam
auraient refusé de partir en opérations

SAIGON (AP). — Selon les autorités américaines une enquête a été ouverte sur le refus qu'auraient opposé
des militaires américains à un ordre de partir en opérations.

L'incident s'est produit samedi soir à la base d'artil lerie « Pace », tenue par des Américains ct des Sud-Viet-
namiens à la frontière cambodgienne, dans un secteur où de violents combats ont été signalés au cours des deux
dernières semaines. Un porte-parole du commandement de l'assistance militaire pour la 3me région a déclaré que
certains des membres de la patrouille de douze hommes ont manifesté le désir de ne pas partir après avoir reçu
l'ordre de sortir du périmètre de la base, pour tendre un c embuscade aux éléments adverses opérant dans la région.

ENQUÊTE

Des artilleurs de la base « Pace ». (Télé photo AP.)

Après ce refus , a-t-il dit , le commandant
réitéra l'ordre. « A ce moment , on apprit
qu 'une patrouille sud-vietnamienne était
déjà partie ct avait gagné la position prévue
pour l'embuscade, aussi l'ordre fut-il rap-
porté. »

L'enquête ouverte a apparemment pour
but d'établir si des charges doivent être
retenues contre les militaires qui ont re-
fusé d'obéir.

Le porte-parole a dit ne rien savoir des
informations selon lesquelles les militaires
ont adressé des enregistrements et des let-
tres de protestation , concernant leur situa-
tion , au sénateur Edward Kennedy.

UNE VERSION
« Nous avons refusé d'exécuter les ordres

donnés par nos officiers , car ces ordres
sont illégaux d'une part , ct <me, d'autre
part , on nous envoyait à une mission sui-
cide ».

C'est, selon l'agence France-Presse, sur
une bande magnétique , souvent dramatique
en raison de la proximité des combats, que
les G.I.'s de la base appui-feu « Pace »
expliquent leur refus de partir en embus-
cade nocturne samedi et dimanche.

Des fraises et des framboises
Point n'est besoin de politiser la pollution de I atmosphère, des fleuves,

des lacs, des fraises et des framboises, pour sensibiliser l'opinion. A l'Est
comme à l'Ouest, tout le monde est en alerte parce que l'espace vital tend à
se raréfier autour de l'homme. La Volga elle-même n'est pas épargnée, puisque
les usines construites sur ses rives en font un cloaque, et le caviar russe est en
diminution parce que l'esturgeon dépérit dans la Caspienne qui est empoi-
sonnée, non par les capitalistes, mais par les déchets de l'industrie soviétique.

Que certains pays, où l'hygiène alimentaire et autre est plus perfection-
née, aient davantage conscience du péril, cela n'étonnera personne. Mais la
ficelle utilisée par ceux qui dénoncent le danger est parfois un peu grosse.
C'est ainsi que le best-seller en Suède actuellement est un livre pour enfants,
richement illustré de dessins suggestifs, et dont le triste héros est un industriel
qui s'amuse à polluer les 100.000 lacs du pays.

« Le vilain ressemble, comme un frère, au propriétaire d'une grosse
banque privée suédoise », écrit à ce propos « L'Express », de Paris, qui ajoute :
« La conclusion de ce conte édifiant suggère la nationalisation de tous ses
biens... »

On n'en est pas encore là, en Suisse. Il ne semble pas non plus que les
Suisses soient à jamais dégoûtés de manger des mûres, des fraises et des
framboises, à la suite de la mésaventure de deux jeunes Jurassiens.

Mais dans le domaine de l'alimentation, on ne prendra jamais assez de
précautions. Grossistes, détaillants et grandes entreprises à succursales multi-
ples suisses ont depuis quelque temps déjà lancé une vaste campagne d'assai-
nissement. A la Migros en particulier, des centaines de « détectives » veillent
au grain. Le contrôle de l'emploi des pesticides et des antibiotiques est poussé
très loin : il s'étend jusqu'à la surveillance des arbres fruitiers, des volailles
vivantes et du bétail sur pied.

Les sols même sur lesquels sont récoltés les légumes, plantés les vergers
ou établis les pâturages sont analysés et l'utilisation des engrais réglementée.

Souhaitons que les voisins de la Suisse, d'où sont importées quantité de
denrées alimentaires de toutes sortes, pour notre consommation quotidienne,
fassent preuve d'autant de scrupules !

R. A.

Lin-piao
est-il mort?

TOKIO (AFP). — Le gouver-
nement ' de Pékin publiera pro-
chainement un communiqué au
sujet de l'état de santé du minis-
tre chinois de la défense, M.
Lin-Piao, apprend-on à Tokio de
source proche du ministère japo-
nais des affaires étrangères. On
indique de même source qu'il est
fort possible que le ministre chi-
nois soit gravement malade ou
même déjà mort. Des rumeurs
avaient récemment circulé à
l'étranger au sujet de l'état de
santé' du dirigeant chinois.

Encore un drame de
la «décolonisation»

Les idées et les faits

I.
Remontons de quelque soixante ans le

cours mouvementé de notre histoire contem-
poraine, et imaginons qu'aux Indes en
1911, un musulman nommé Yahya Khan
ait tenté d'utiliser la violence pour trancher
le différend qui l'opposait à un certain
Mujfbur Rahman, musulman lui aussi, et
à ses partisans de la ligue Avrami. Que fût-
il advenu en pareille occurrence sous le
règne débonnaire et parlementaire du feu
roi Georges V ?

Nul doute que le vice-roi de Sa Majes-
té britannique n'eût fait empoi gner ces deux
éuergumènes et ne les eût relégués, l'un à
la Itarbadc et l'autre aux îles Fidji , non
sans avoir pourvu les deux rivaux d'une
modeste pension leur permettant de vivre
sans travailler, le temps nécessaire pour les
faire oublier de leurs fanatiques. Et, moyen-
nant cette opération de simple police, nos
parents et grand-parents n'eussent pas eu
sous les yeux l'absurde et affreux spectacle
que nous contemplions avec horreur en cet
automne 1971, ct qui nous présente six,
neuf ou même dix millions de Bengalis
croupissant dans des camps de misère.

Après le drame sanglant de la « parti-
tion » (1946) au cours duquel hindouistes et
musulmans du sub-continent s'entre-égorgè-
rent à qui mieux mieux et des mois du-
rant, la voici donc cette « Inde sans les
Anglais » dont Pierre Loti nous entretenait
à l'époque que nous évoquions tout à l'heu-
re. Mais le moins qu'on puisse dire, c'est
que sa réalité ne correspond nullement à
l'idée que s'en faisait ce grand écrivain
français.

* * *
Mais encore, il ne faut pas isoler ce dra-

me du Pakistan oriental de son contexte
asiatique et africain. Il va de pair avec
le « génocide » du Biafra, avec le massacre
qui se perpétue au Soudan, des popula-
tions noires hostiles à l'exploitation colonia-
liste du gouvernement musulman de Khar-
toum, au milieu de l'indifférence mondiale,
les tueries entretenues des années durant
par le Caire et Moscou, au Yémen, avec
la bénédiction de l'ONU, d'U Thant et
de ses « casques bleus. »

Dans le même cadre inhumain, il faut
rappeler les égorgements qui, dans l'île de
Zanzibar et sur la côte africaine qui lui
fait face, signalèrent la constitution de
l'Etat tanzanien et l'accession au pouvoir de
M. Julins Nyéréré. Plus loin de nous,
mentionnons encore le drame des Molu-
ques et de leur population chrétienne,
pliée sous le joug de l'indonésien Ahmed
Sockarno, despote aussi mégalomane qu'in-
capable, mais, ce nonobstant, grand favori
de Washington et des prétendues Nations
unies.

En un mot comme en cent, la tragédie
à laquelle nous assistons présentement doit
s'inscrire au compte et au débit de ce
qu'en Europe et en Amérique, ce brelan
d'utopistes qui donnent le ton à la presse
et à la radio-télévision sont convenus d'ap-
peler prétentieusement le « processus de la
décolonisation. » A la vérité, toute impré-
gnée de sang humain , de corruption et de
misère, elle est belle, «leur décolonisation.»

« i? *

Quoi qu'il en soit , les considérations qui
précèdent et auxquelles on ne saurait oppo-
ser aucune réfutation valable, dictent au
peuple suisse son devoir, définissent l'es-
prit dans lequel il doit le remplir et en
déterminent raisonnablement les limites.

En dépit des campagnes passionnelles
qu'on mène autour de nous, nul ne doit
perdre de vue un seul instant que la res-
ponsabilité du peuple suisse n'est nullement
engagée dans cette tragédie. Ce n'est pas
la Confédération suisse qui des années du-
rant, a opprimé et pillé le Pakistan orien-
tal, ce sont les gouvernants, du Pakistan
occidental ; ce n'est ni vous, cher lecteur,
ni l'auteur de ces lignes qui avons brandi
l'étendard de la sécession ct de la révolte
contre Yahya Khan , ce sont la ligue Awa-
mi et le cheikh Mujibur Rahman ; ce n'est
pas l'armée suisse qui a contraint neuf mil-
lions de Bengalis à fuir leurs humbles
foyers, c'est la soldatesque pakistanaise.

Ces constatations faites, parlons de cha-
rité, mais non pas de solidarité ct encore
beaucoup moins de responsabilité.

Eddy BAUER

(A suivre)

Un mirador
soviétique
en Guinée

WASHINGTON (AP). — Trois navi-
res soviétiques, dont une frégate lance-
missiles, protègent depuis la fin du mois
d'août le régime guinéen du président
Sékou Touré, selon des informations
recueillies par les services américains
de renseignements. Ils auraient pour
autre mission d'étendre l'influence so-
viétique sur la côte occidentale d'Afri-
que.

Ces trois navires sont restés mouillés
jusqu 'à la fin de la semaine dernière
dans le port de Conakry, à 800 mètres
seulement du palais présidentiel. Ils doi-
vent y revenir prochainement. Selon
certaines sources diplomatiques, le pré-
sident Sékou Touré aurait refusé aux
Soviétiques de construire une base na-
vale à Conakry mais, de l'avis des ser-
vices de renseignements américains, il
est douteux que les Soviétiques songent
à dépenser de l'argent pour une telle
installation en raison du climat politique
instable de la Guinée. Il est plus vrai-
semblable, y dit-on , que l'URSS de-
mandera l'autorisation d'utiliser sans
restriction le port de Conakry pour ses
navires opérant le long de la côte occi-
dentale d'Afrique.
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lnde-f akistan : la guerre
pourra-t-elle être évitée ?

(De notre envoyé spécial]
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Des spécialistes (dont deux
Neuchâtelois) lancent une enquête

sur les peintures de la «Poya»
Su est une expression de l'art populaire

typique à la Gruyère et aux districts limi-
trophes , c'est bien celle des peintures re-
présentant la montée à l'alpage, la « poya >
En Suisse orientale , cet aspect de l'art
populaire a déj à suscité maintes études.
En revanche, aucun travail exhaustif n'a
encore été réalisé en Romandie. Cette la-

cune sera comblée. Une prospection systé-
matique vient d'être entreprise sous les aus-
pices du Musée gruérien. Collaborent à
l'entreprise , M. Henri Gremaud , conser-
vateur de ce . musée, ainsi que deux Neu-
châtelois , MM. A. Jeanneret , ethnologue
à Cortaillod, rattaché à l'Université de
Neuchâtel et A. Glauser, de Neuchâtel.

A deux reprises, des peintures de la
Poya furent exposées à Estavannens, lors
des fêtes de la montée à l'alpage. Actuel-
lement , le Heimatwerk, à Zurich , prépare
une exposition de peintures de montée à
l'alpage contemporaines, pour le début de
1972 dans un ouvrage édité à Bâle en

commémoration du 75me anniversaire de
la Société suisse des traditions .populaires.
Le moment est donc propice pour réali-
ser une enquête dans le canton de Fri-
bourg.

Depuis Sylvestre Pidoux, de Vuadens
(1800-1871), premier maître en la matière
nombreux furent les peintres autochtones
inspirés par la Poya. Il s'en trouve enco-
re aujourd'hui. Le talent et l'authenticité
sont inégalement répartis. De toute maniè-
re, il serait regrettable que des éléments
caractéristiques d'un art rustique échappent
aux enquêteurs. L'art populaire vit-il encore
de sa source authentique, ou bien n'est-il
plus que le prolongement d'une estimable
tradition à jamais figée ? L'étude générali-
sée permettra de donner à cette question
essentielle, une réponse fondée. Du même
coup, il sera possible d'entreprendre la
restauration d'oeuvres de qualité et de pré-
server ainsi une part attachante du patri-
moine.

Le concours de membres du corps en-
seignant a' été sollicité. Dans les villages ,
ils doivent recenser les Poyas qui décorent
les façades de nombreuses fermes, avec
la collaboration des élèves qui peuvent ,
du même coup, ouvrir leur sensibilité à
un art rustique des plus attachants.

M.G.

Saint-Germain :
les premiers pépins

PORRENTRUY

Un accident — le premier — s'est
produit hier sur le nouveau passage sur
voies Saint-Germain , inauguré la semaine
dernière à Porrentruy. Une voiture a glissé
et s'est jetée contre une autre. Dégâts :
3500 francs. A signaler aussi que, la
semaine dernière , un camion de longs bois
s'est trouvé bloqué dans le virage de sortie
du passage. Il a fallu utiliser une
tronçonneuse pour permettre au camion de
poursuivre sa route et aux colonnes de
voitures de s'écouler.

Trois peintres figuratifs
exposent à Delémont

A lors que les galeries n'accueillent
bientôt plus que des peintres abstraits,
trois artistes figuratifs viennent de se
rencontrer pour exposer leurs œuvres
en commun à l'Ecole p rofessionnelle
de Delémont. Roberto Bort de Diess-
bach , est quasi académique. Il a 38 ans
et son grand talent lui a valu déjà 24
prix et récompenses. Il aime à peindre
de petites gens, des enfants, des femmes
dans l' exercice de leurs humbles travaux.
Ses tableaux nous font  parfois penser
à ceux de certains peintres flamands
dont il recrée l'ambiance et utilise même
les tons, quand ce n'est pas les thèmes.

Rogers Tissot, p eintre prévôtois de

32 ans, est également f igurat i f ,  mais de
facture p lus moderne que l'artiste précé-
dent. Ses personnages et ses paysages se
perdent dans les gris de brumes dia-
phanes. Il y a beaucoup de poésie dans
son art.

Quan t à Jean-Claude Kunz , p eintre
romand de Bienne, il est âgé de 29 ans.
Il est arrivé à la peinture par le gra-
p hisme. C'est un artiste, surréaliste à
l'occasion , qui pein t à larges traits et
oppose, généralement avec bonheur, les
teintes les p lus entières. Ce jeune peintre
s'est déjà fait connaître bien au-delà de
nos frontières.

Bévi

« Les Commères », de Roberto Borl.
(Avipress - Bévi)

Conducteur prisonnier
de sa voiture
à Cormanon

Hier matin , peu après minuit , M. Jean-
Paul Rey, 18 ans , de Marly, circulait du
carrefour de la Belle-Croix vers les
DailleUes, à Villars-sur-Glâne. A la hauteur
de l'école de Cormanon, il perdit la
maîtrise de sa voiture qui sortit de la route
et heurta un lampadaire. Il fallut avoir
recours à un carrossier pour découper les
tôles, le conducteur étant resté coincé
dans le véhicule. Il a été transporté à
l'hôpital cantonal , souffrant d'une fracture
du col du fémur, et de nombreuses
blessures.

Bienne en chiffrés
LE TEMPS : Durant le mois de juillet

on a enregistré à Bienne 11 jours où la
température a atteint au moins 25 degrés,
6 jours couverts , 11 jours clairs , et 5 jours
avec précipitations.

POPULATION : - 102. En juillet , la
population biennoise a baissé de 102 unités.
En effet il y avait 63.945 habitants
(64.047) dont 12.643 étrangers (12.656) soit
19.50 %. Sur ces chiffres on comptait :
348 immigrés, 453 émigrés, 65 naissances,
(dont 5 mort-nés) et 57 décès.

INDICE : L'indice du coût de la-, vie
biennoise a passé de 272,9 à 273,3, l'indice
national .. ,d,e-,271,5 à ?72a.j;.lî8,ar,- .'« ^in

Ouverture de la saison musicale
De notre correspondant :
Pour sa troisième saison musicale, la so-

ciété d'orchestre de Bienne présentera un
riche programme qui débutera jeudi au
Palais des Congrès.

A l'affiche un concert symphonique consa-
cré à Carl-Maria von Weber, Johannes
Brahms et Anton Dvorak.

Les sept autres concerts qui s'échelonne-
ront jusqu'au 10 février 1972 et auxquels
s'ajoutent les manifestations qui seront don-
nées à Soleure,. Bienne, la Chaux-de-Fonds,
Moutier, Aarberg Onex comprennent di- s
verses œuvres. A côté de Mozart , Beethoven , '
Liszt ou' Tchaikowski on trouvera -' Arthur
Honegger, le compositeur argentin Alberto
Ginastera , Albert Roussel , Poulenc et Aram
Khatchaturian. Parmi les programmes les
plus intéressants, citons celui consacré à
Bach en collaboration avec le chœur de
l'Ecole normale de Bienne sous la di-
rection de Michel Corboz. En soliste : Karin
Rosat, Claudine Perret, Olivier Dufour et
Philippe Huttenlocher.

Dans un tout autre genre relevons le
5me concert d'abonnement consacré à des
compositeurs suisses, notamment Honegger,

Burkhard et Rolf Looser, ce dernier par-
ticipera en tant que soliste.

Jost Meier dirigera la plupart de ces'
concerts , tandis qu'on a confié à Jean-
Pierre Mœckli la direction du concert hors
abonnement consacré à Beethoven, Bruch ,
Satie et Ravel avec pour soliste F. Ra-

cine. Deux chefs d'orchestre de marque :
Michel Corboz et Armin Jordan.

Relevons pour terminer une petite modi-
fication au programme des spectacles lyri-
ques. Les 21, 22 et 23 octobre,

« Les mousquetaires au couvent » seront
présentés en lieu et place de la « Vie
parisienne ». Cette opérette burlesque sera
jouée au théâtre municipal , ce qui va per-
mettre aux nombreux Romands de faire
connaissance avec ce « bijou » de théâtre ,
puisque rares . sont.- les occasions où l'on
présente dans . .. cette , salle un spectacle en
langue française.

M Conseil de ville de mm
feu vert â une nouvelle oleese

Les conseillers de ville ont siégé, lé 1
octobre pour la première fois après les
vacances, leur dernière réunion datant du
1er juillet. Ils ont tout d'abord repourvu
deux sièges devenus vacants au sein des
commissions de prévoyance et de l'école
ménagère. Le grand nombre de construc-
tions en cours ou qui viennent d'être ache-

vées sur le territoire communal a pour con-
séquence naturelle une augmentation du
nombres d'enfants en âge de scolarité ; c'est
pourquoi le Conseil a décidé l'ouverture,
au printemps 1972, d'une nouvelle classe
destinée à accueillir des élèves des deux
premières années de scolarité.

Après avoir élu un maître pour les clas-
ses primaires et décidé d'engager un nou-
veau maître secondaire , le Conseil a passé
à l'examen du coût de l'enlèvement des
ordures ménagères prenan t les dispositions
nécessaires pour que celui-ci puisse être
adapté à la hausse des prix. Le Conseil a
voté un crédit de 55.000 fr. en vue de
l'amélioration de la circulation place
Guido-Miiller ; une partie de cette somme
sera affectée à la modification de la signa-
lisation lumineuse.

En fin de séance, le Conseil de ville a
passé en revue diverses motions, interpella-
tions et petites questions.

Collision
Vers 19 h 40, rue Plaenke , à la hauteur

du Dancing Fantasio, une voiture est entrée
en collision avec un cyclomoteur. Pas de
blessé mais quelque 1200 fr. de dégâts.

La voiture heurte un cur puis un
second et finit dans un champ

Une voiture conduite par un automobi-
liste de Soulce, M. Gabriel Beuchat , 26 ans,
qui roulait dimanche soir peu après minuit
entre Bassecourt et Courfaivre, a quitte
subitement la partie droite de la route pour
une cause indéterminée , et s'est jetée contre
un car des PTT qui conduisait des soldats
aux forges d'Undervelier. Elle endommagea
la carrosserie du car sur toute la longueur ,
puis alla encore se jeter contre le flanc
droit d'un second car qui suivait le premier
à 50 mètres. Enfi n , complètement démolie,
la voiture finit sa course en bordure de la
route, dans un champ-

Par une chance extraordinaire , les deux
occupants n 'ont subi que des blessures sans
gravité. Les dégâts s'élèvent à 10.000 francs.
Les soldats ont été transportés à leur can -
tonnement par un troisième car venu de
Delémont et par des camions militaires.

La police nous demande de signaler que
la personne qui a trouvé sur les lieux de
l' accident un gilet de laine gris foncé , est

priée de le rapporter au poste de Basse-
court.

(Avipress - Bévi)

SHeid Waîch Co.
contrôlé par U S.S.I.H.

1
Informations horlogêres

On apprend de New-York que la
société horlogère Sheffield Watch
Co a annoncé avoir conclu un
accord de principe avec un groupe hor-
loger suisse, pour accorder à celui-ci
une participation majoritaire dans « Shef-
field » en contre-(-partie d'un investis-
sement « substantiel ».

Il s'agit de la « Société suisse pour
l'industrie horlogère » (S.S.I.H.) qui
fabrique chaque année plus de 10 mil-
lions de montres, vendues dans plus ' de
150 pays.

La S.S.I.H. a déclaré de son côté
qu'elle comptait laisser « Sheffield »
fonctionner de façon indépendante, et
lui apporter son aide pour la commer-
cialisation et la distribution de sa pro-
duction dans le monde entier. « Shef-
field » a annoncé d'autre part que des
représentants des deux sociétés avaient
rencontré la semaine dernière des repré-
sentants des créanciers de « Sheffield »
et avaient présenté conjointement un
plan de règlement de ces créances. La
majorité des créanciers présents se sont
montrés favorables à cette proposition.

(Réd. — Toute belle histoire a une
fin. Sheffield en sait désormais quelque
chose. En 25 ans , pourtant , son prési-
dent , M. Henry Federmann , avait fait
d'un petit importateur de montres une
des principales sociétés horlogêres des
Etats-Unis avec un chiffre d'affaires de
quelque 17 millions de dollars par an.
Pour atteindre ce résultat , Sheffield
Watch Co avait travaillé à faire des
montres un bien de consommation semi-
durable. Selon ses estimations , sa clien-
tèle se recrutait parmi les consomma-
trices qui achètent 4 montres par an et
les consommateurs , écrivait en janvier
1969 c La Suisse horlogère » , qui en
achèteront bientôt , espère-t-on , de 2
à 3.

Sheffield , qui a des facilités de fabri-
cation et d'assemblage en Suisse, aux
Iles Vierges et à Pago-Pago , en Samoa
américaine, a lancé à des prix compé-
titifs aux Etats-Unis des montres à gogo,
de grandes dimensions , avec de grands
et larges chiffres et des bracelets de cou-

leur, des montres-pendentif , des montres
de sac à main , de ceinture- et des mon-
tres-bague de styles et de lignes très
variés afin d'inciter les gens à acheter
de nombreuses montres. Ses produits
sont vendus par plus de 20.000 détail-
lants , notament les grands magasins et
des boutiques. Sheffield fait de la publi-
cité dans les plus grands magazines et
dans les principales revues de mode des
Etats-Unis. Il y a quelques années,
Sheffield avait lancé sur le marché une
collection de montres dessinées par
Kenneth Lane, un des créateurs de
bijoux de fantaisie les plus connus des
Etats-Unis.

Et puis, la roue tourna. Les difficul-
tés financières surgirent. Parmi les créan-
ciers de Sheffield , on comptait certaines
banques suisses et la fabrique de Mut-
tenz (BL) dut travailler avec des effec-
tifs réduits.

Pour la S.S.I.H., il faut sans doute
voir ce contrôle de Sheffield sous l'an-
gle d'une opération du même genre ,
réalisée au début de cette année : l'in-
corporation au groupe d'Economie
Swiss Time et des trois sociétés spécia-
lisées dans la fabrication et la commer-
cialisation de la montre Roskopf , soit
5,7 millions de montres et un chiffre
d'affaires net de 65 millions de francs
en 1970.

Le dernier rapport d'activité de la
S.S.I.H précisait d' ailleurs : « ... L'in-
térê t de cette concentration est apparu
au conseil d' administration dans la
nécessité pour la S.S.I.H. de couvrir un
secteur beaucoup plus étendu du mar-
ché horloger mondial et d'offrir à la
clientèle une gamme de produits suscep-
tibles de satisfaire, par le prix et le
styling, des couches d'acheteurs que
nous ne pouvions atteindre jusqu 'ici et
sur lesquels sont basés le développement
rapide et la prospérité des deux plus im-
portantes entreprises horlogêres étran-

Avec Sheffield , la S.S.I.H. gagne de
nouvelles fabriques mais, surtout , 20.000
points de vente aux Etats-Unis tombent
dans la corbeille de mariage). — Ch.

BOTS Vaudois mêlés
Braconnage dans les Grands-Marais

Récemment, les services de la chasse,
ont été amenés à renforcer la surveillance
dans la région des Grands-Marais, à la
limite des cantons de Fribourg et de
Berne. Des constatations avaient été faites ,
selon lesquelles le nombre des lièvres,

chevreuils et faisans diminuait régulière-
ment. En fin de compte, les gardes-chasse
bernois ont arrêté deux jeunes d'Yverdon
et : de Champagne (VD). Surpris en flagrant
délit; ils portaient sur eux ou détenaient
dans leur voiture deux fusils à répétition ,
deux fusils de chasse, deux pièges
métalliques prohibés, dits « Tellereisen » et
quelque 200 cartouches. Au moment où ils
ont été interceptés , ils venaient de tuer
quatre faisans. Le tout fut séquestré et les
deux braconniers arrêtés, puis conduits à
la prison de- Cerlier.

S'il est un secteur particulièrement
dynamique et prospère en France , c'est bien
celui de l'industrie ferroviaire. En 1970, le
chiffre d'affaires hors taxes a augmenté en
moyenne de 25 % par rapport à 1969. La
branche a fourni à la SNCF, au cours de
cette même année , 44 locomotives
électriques , 106 locomotives Diesel , 60
locotracteurs , 58 automotrices et autorails ,
970 voitures et 10.369 vagons. Les
commandes livrées à l'étranger et dans la
zone franc ont porté, en 1970, sur 3
locomotives électriques , 50 locomotives
Diesel , 33 locotracteurs , 201 autorails et
automotrices , 130 voitures à voyageurs et
remorques , et 1324 vagons de marchandises.
Au 31 décembre dernier , les carnets de
commande de l'industrie ferroviaire
française pour les réseaux ou compagnies
étrangers faisaient état de 98 locomotives
électriques , 27 locomotives Diesel, 13
locotracteurs , 66 autorails et automotrices ,
195 voitures et remorques et 7450 vagons de
marchandises.

(Réd. — La France (avec Alsthom.
Brissoneau et Lotz , notamment) est avec les
Etats-Unis (General Motors EMD - General
Electric et feu ALCO dont la production a
été reprise par Montréal Locomotive
Works) l' un des plus gros exportateurs de
matériel ferroviaire du monde.)

L'industrie ferroviaire
française a le vent

en poupeAlerte à la bombe
dans une fabrique

soleuroise
(c) Lundi matin, à 7 h 09, un employé de
la gare de Haegendorf (SO) recevait un
appel téléphonique. Un inconnu, parlant
allemand , lui signalait qu'une bombe allait
sauter dans une fabrique de la localité.
L'alarme fut immédiatement donnée et des
agents de la police soleuroise se rendirent
sur les lieux. La fabrique fut passée au
peigne fin, sans succès. La police,
craignant le pire ct prenant les menaces
de l'inconnu très au sérieux, décida de
faire évacuer la fabrique. La bombe devait
sauter à 11 heures.

Septante employés et ouvriers furent
renvoyés chez eux et la circulation
détournée. Rien ne s'étant produit jusqu 'à
14 heures, le personnel put reprendre son
travail l'après-midi. Selon la police, il doit
s'agir d'un malade mental. Une enquête est
en cours.

CINÉMAS
Apollo : 15 h et 20 h 15, Le Souffle au

cœur.
Çapitolc : La Garce et le truand.
Elite : 15 h , 18 h 30 et 20 h 30 Daddy

Darling.
Lidc : 15 h et 20 h 15, Doucement les

basses !
Métro : 15 h et 20 h 15, Un train pour

Durango - Police sur la ville.
Palace : 15 h et 20 h 15, Le Livre de la

jungle.
Rex : 15 h et 20 h 15, Heintje-Morgen

fatlt die Schule aus ; 17 h 45, Le Lau-
réat.

Scala : 15 h et 20 h 15 , Strogoff.
Studio : Vollendung der Licbestechnick.
Musique : Chartreuse - Astoria - City Cen-

ter - Seefels - Sankt-Pauli - Stadthaus ,
Nidau. Pickwick.

Pharmacie d'office de nuit et du dimanche :
Pharmacie du Jura , place du Jura , tél.
2 43 58.

La patinoire artificie lle est ouverte.

Du agriculteur
est tua

en Singine
Hier, vers 18 h 45, M. Max Vonlan-

then , 70 ans, agriculteur accompagné de
M. Ritus Riedo, tous deux de Nieder-
muren, conduisait un troupeau de Leh-
wil en direction de son domicile. Une
voiture conduite par un habitant de
Saint-Antoine, tyui circulait dans le mê-
me sens, avait du baisser ses feux lors
d'un croisement, le conducteur remar-
qua trop tard le troupeau. Ce véhicule
fonça contre le bétail et les deux hom-
mes furent happés. Tandis que M. Riedo
était projeté hors de la route et blessé,
M. Vonlanthen fut tué sur le coup.
Une génisse dut être abattue. L'automo-
biliste ne fut pas blessé, alors que son
véhicule a subi de gros dégâts.

Une croisade qui mérite d'être soutenue :
celle entreprise par les animateurs du

parc jurassien de la Combe-Grède
Le 39me rapport du comité direc-

teur du parc Jurassien de la Combe-
Grède lance un cri d'alarme : l'environ-
nement est menacé d'approuvrissement
et cette dévastation se répercute sur
d'énormes masses humaines, les rend
indifférentes à cet environnement qui
dépérit, insensibles et apathiques aussi
et les oblige à chercher ailleurs des sour-
ces de distraction. Le but du parc Juras-
sien de la Combe-Grède n'est pas de
poursuivre des utopies, mais de conser-
ver pour les générations futures toutes
les formes de vie encore présentes sur
cette terre à notre époque. Il faut éviter
que nos enfants nous reprochent d'avoir,
par esprit d'imprévoyance, exterminé
la faune ct la flore et pour n'avoir pas
su prendre à temps les mesures néces-
saires, laissé s'anéantir notre patrimoine.

Actuellement le comité du PJC
compte 22 membres dont un président
et un vice-président d'honneur. Au cours
du dernier exercice, il s'est révélé que

plus une réserve est vaste, plus sûre est
la garantie de son avenir et de son équi-
libre naturel. Ainsi, avec l'achat par le
canton de Berne de la nouvelle parcelle
des Pontins, ce ne sont pas moins de
26 hectares de tourbières et de près
qui sont maintenant placés sous protec-
tion. Toujours désireux de connaître et
de faire mieux connaître les choses de
la nature, le Dr Kràhenbuhl, de
Saint-lmier, a fait paraître de nombreux
écrits dont un répertoire des plantes vas-
culaires qui compte 1582 espèces.

Le rapport relève par ailleurs que les
gardes bénévoles sont vigilants et, fait
réjouissant, on note, que les touristes
deviennent de plus en plus disciplinés.
Une meilleure prise de conscience et
une meilleure information y contribuent
avec certitude. Une commission de pro-
pagande a été créée à cet effet et les
résultats obtenus sont très encourage-
ants.

On relève également que les chamois
comme les marmottes se portent très
bien surtout après un hiver très clément.
Un observateur assidu a noté dernière-
ment deux « nichées » de cette espèce.
Les oiseaux sont aussi minutieusement
observés à Chasserai par M. Benoît , de
Romont, et son équipe d'ornithologues.

Dans l'avenir, il faut poursuivre la
sensibilisation de la population par la
presse, les conférences et les expositions.
Les campagnes de nettoyage doivent être
renouvelées. Il faut sauvegarder la pro-
tection de la nature. C'est un but , et
on y parviendra par la création de réser-
ves, par une législation de protection de
la faune et de la flore et par une éduca-
tion du public, « car connaître mène à
armer , ct aimer mène à protéger ».

On ne saurait mieux dire et mieux
faire. C'est précisément le programme
qui anmie depuis plus de 39 ans les
membres du parc Jurassien de la Combe-
Grède.

Avoir du nez !...
BILLET BIENNOIS

Décidément, les « grands » ont la
bougeotte !... le président Nixon,
l'empereur Hiro-Hito, le chancelier
Brandt, le camarade Brejnev, d'autres
encore que certainement j' oublie,
pour un y es ou . pour- un niet, chaus-
sent leurs bottes de 'sept lieues.

Les autorités communales, .-elles,
f o rt modestement, sont allées rendre
visite à leurs pairs neuchâtelois.
Trente kilomètres, c'est peu sur la
carte routière, mais pour une sortie
en société, c'est bien long entre gens
qui, comme le laissent entendre cer-
tains journalistes en mal de copie
fracassante à un mois des élections
nationales et à un an des élections
communales, s'amuseraient à vouloir
s'asseoir, les uns sur le siège des
autres et les autres sur le siège de
l'un.

Pour leur sortie automnale, nos
édiles ont choisi le week-end de la
Fête des vendanges, ceci pour prou-
ver à leurs administrés que, d'une
part , « in vino veritas », ' et que
d' autre part , à l'instar des potaches
en course d 'école, en train, en car, en
voiture ou à cheval, ils n'allaient pas
se battre pour un siège, celui-ci fût-il
communal !...

Que ces messieurs, entre deux ver-
res de blanc , aient visité avec intérêt
le centre d'incinération des ordures
neuchâtelois, nous prouve qu'en tou-
tes circonstances, l'argent du contri-
buable a une odeur.

Encore faut-il distinguer si celle-ci
reflue de la Mura ou d'une bouteille
de Neuchâtel ! Avant un scrutin, c'est
surtout une question de nez—

GASTON

Un évade de
Bellechasse retrouvé
mort dans une forêt

Des chasseurs ont retrouvé , dans la forêt
d'Anet (Berne), le corps d'un homme en
état de putréfaction avancée. Il s'agissait
d'un nommé A., interné administratif au
pénitencier de Bellechasse, qui s'en était
évadé en juillet dernier et dont on avait
perdu la trace. Il avait perdu la vie à quel-
ques centaines de mètres du pénitencier
seulement. L'homme était âgé d'environ 70
ans. Hier, au pénitencier, on nous a affirmé
ne pas connaître la cause du décès.

Pour la llmë fois les examens d'admis-
sion pour les étrangers qui désirent étudier
dans une université suisse se sont dérou-
lés à Fribourg du 1er au 8 octobre. Ces
examens étaient organisés à la demande
de la conférence des recteurs des hautes
écoles de la Suisse. 163 candidats de 41
pays y ont pris part. Ils venaient principa-
lement du Viêt-nam (55), de Tchécoslova-
quie (25), de . Grèce. 115 ont réussi ces
examens et étudieront à Genève (24), Fri-
bourg (18), Zurich (15), Berne (13), Neu-
châtel (10), Saint-Gall (3) et Bâle (1).

Nouvelles admissions
d'étudiants
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M. Jean-Pierre Lopinat , caissier des
services industriels, a été nommé caissier
municipal pour succéder à M. Fritz Gerbcr
qui prendra sa retraite • dès la fin de cette
année. Une ' demande de permis de
construction émanant de la Fondation
d'Ebauches S.A. à Neuchâtel pour la
construction d'un bloc locatif de 8
appartements et d'un garage de 5 voitures
au chemin de la Creuse est recommandée à
l'intention de la préfecture de district.

Au Conseil municipal
de Moutier ¦

Des cambrioleurs ont tenté , la nuit
dernière de s'introduire à la librairie
Maître, de Porrentruy, sans toutefois y
parvenir. Au moyen d'une hache trouvée au
sous-sol , ils se sont attaqués à la porte
intérieure de la librairie qui a résisté.

Décès d'un restaurateur
Durant le week-end , M. André Monnat ,

tenancier du restaurant du Cerf , à
Porrentruy, a été retrouvé mort dans le
chalet qu 'il possédait au. bord du Doubs, à
Ocourt. Agé de 64 ans, le restaurateur est
décédé de mort naturelle-.

La porte résiste :
cambrioleurs bredouilles...

Deux grands drapeaux — un français
et un suisse — qui ornaient la façade de
l'hôtel du Cheval-Blanc, à Porrentruy, à
l'occasion des fêtes du centenaire de la
société française, ont été volés.

Les voleurs pourront
pavoiser...

EVILARD
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• Hier, à 8 h -50,, unej collision entre deux
automobilistes s'est produite entre Evilard
et Orvin. Dégâts matériels seulement.

COURTELARY
Cross-country

(c) Le Club athlétique, fondé en janvier
1970, organisera à la fin du mois d'octobre
son 2me cross-country. Six challenges sont
en jeu.

Collision



Exercice de sauvetage d'un bataillon PÀ
DURANT TROIS JOURS DANS LA VILLE

Dès aujourd'hui et durant trois jours , la
ville sera le théâtre d'exercices de sauve-
tage simulés du bataillon de l'Ecole de
recrues P.A. 246 de Genève. Les quelque
six cents soldats à pied d'oeuvre se trouvent
vers la fin de leur période d'instruction.
L'engagement tactique qu'ils réalisent à
Neuchâtel constitue la troisième phase de
leur fo rmation. Ils ont subi auparavant une
période en caserne de dix semaines, suivie
d'un exercice de sauvetage dans un quartier
récemment incendié de Sembrancher.

Le bataillon des recrues tiendra le rôle
dévolu au bat. PA 5 attribué à la ville de
Neuchâtel , et qui est chargé; d'épauler les
effectifs locaux de la protection civile. Dans
le cas présent , ces derniers ne seront pas
engagés. Par contre les services permanents
de M. Olivier , chef local P.C., collabore-
ront étroitement avec l'Etat-Major P.A.
Le but des opérations menées ces jours est
précisément d'assurer la mise en applica-
tion des notions acquises et la coordination
des différents groupes engagés dans la dé-
fense de la population civile en cas de
catastrophes.

Des éclaireurs et des samaritains prête-
ront main forte aux troupes PA. Des postes

sanitaires civils seront installes a deux
points principaux de la localité. Les événe-
ments et situations dramatiques nécessitant
l'intervention des troupes PA. seront fic-
tifs la population n'aura pas, par
exemple, à s'alarmer d'entendre rugir la
sirène !

La gendarmerie cantonale et la police

de la ville assureront les détournements
nécessaires de la circulation. Quelques in-
convénients pourront en résulter pour le
public , ses habitudes ou son repos nocturne ,
mais ils seront bien passagers de sorte que
l'esprit de tolérance inspirera certainement
chacun pour cette courte période !

J.-P. G.

Cinq candidats pour l'élection des
députés au Conseil des Etats

La chancellerie d'Etat communique que
le délai pour le dépôt des listes des can-
didats pour l'élection des députés au Con-
seil des Etats était échu lundi 11 octobre
1971, à midi.

Cinq listes de candidats portant les noms
suivants ont été déposées à la chancellerie :

Par le parti radical : 1. Carlos Grosjean,
conseiller d'Etat , Auvernier.

Par le parti libéral : 1. Biaise Clerc,
notaire , Neuchâtel.

Par le parti socialiste : 1. Pierre Aubert ,
avocat , la Chaux-de-Fonds.

Par le parti progressiste national : 1.
Biaise Clerc, notaire , Neuchâtel. 2. Carlos
Grosjean, conseiller d'Etat, Auvernier.

Pour le parti ouvrier et populaire: 1. Etien-
ne Broillet, conseiller communal , la Chaux-
de-Fonds ; 2. Marguerite Greub, ménagè-
re, la Chaux-de-Fonds.

La composition des bulletins de vote
pour chaque parti sera la suivante : Bulle-
tin No 1 radical (couleur rouge) 1. Carlos
Grosjean, conseiller d'Etat , conseiller aux
Etats , Auvernier. 2. Biaise Clerc, notaire ,
conseiller aux Etats , Neuchâtel.

Bulletin No 2 libéral (couleur verte) 1.
biaise Clerc, notaire , conseiller aux Etats ,
Neuchâtel ; 2. Carlos Grosjean , conseiller
d'Etat , conseiller aux Etats, Auvernier.

Bulletin No 3 socialiste (couleur bleue)
1. Pierre Aubert , avocat la Chaux-de-Fonds

Bulletin No 4 progressiste national (cou
leur jaune et rouge) 1. Biaise Clerc, no
taire, conseiller aux Etats , Neuchâtel ; 2
Carlos Grosjean , conseiller d'Etat, conseil
1er aux Etats, Auvernier.

Bulletin No 5 du parti ouvrier ct popu-
laire : (couleur grise) . 1. Etienne Broillet,
conseiller communal , député , la Chaux-de-
Fonds. 2. Marguerite Greub, ménagère, dé-
puté , la Chaux-de-Fonds.

Tout candidat qui refuse une candidature
ou qui refuse de figurer sur un bulletin
de vote autre que celui de son parti doit
en informer par écrit la chancellerie d'Etat.
Cette déclaration doit être déposée à la
chancellerie jusqu'au jeudi 14 octobre 1971,
à 17 heures.

Les listes définitives de candidats seront
publiées dans la «Feuille officielle » du
merc redi 20 octobre 1971.

80 maîtres
secondaires

à l'Université
Le cinquième cours d'introduction à l'en-

seignement des langues vivantes par le labo-
ratoire vient de s'achever à l'JJniversité. La
commission interuniversitaire suisse de lin-
guistique appliquée avait confié l'organisa-
tion de ce stage au Centre de linguistique
appliquée de l'Université ; M. R. Jeanneret,

Répondant à l'invitation de la CILA, plus
lecteur au C.L.A., en a assumé la direction,
de quatre-vingts maîtres secondaires prove-
nant de douze cantons ont passé trois se-
maines à Neuchâtel . Ils ont été salués à
leur arrivée par le chef du service de l'en-
seignement secondaire , qui leur a offert un
vin d'honneur au nom de l'Etat , et par le
recteur de l'Université , M. W. Sôrensen.

L'enseignement a été assuré par vingt-six
professeurs provenant de Paris , Mannheim ,
Berne , Genève, Lausanne et Neuchâtel. La
première semaine du cours a été consacrée
à des exposés introductifs et à la rédaction
de bandes d'exercices structuraux de phoné-
tique en français, en allemand et en anglais.
La préparation et l'expérimentation d'exerci-
ces de grammaire ont occupé la deuxième
semaine du stage, tandis que la troisième
a permis aux participants de s'initier à des
méthodes nouvelles d'enseignement du voca-
bulaire.

La CILA prévoit d'ores et déjà pour
l'année prochaine l'organisation de cours
d'initiation et de perfectionnement qui se
dérouleront à Lausanne, à Berne et à Neu-
châtel.

Les candidats au Conseil national
répondent à nos questions

Les élections fédérales des 30 et 31 octobre se rapprochent. Pour le Conseil
national, 27 candidats sont en lice dans le canton de Neuchâtel. Qui sont-ils ?
Jour après jour, nous allons les présenter de telle manière que nos lecteurs
pourront se faire une idée de leurs options. Afin de leur permettre de se situer
par rapport aux grands problèmes de l'heure, nous leur avons en effet posé
deux auestions qui nous paraissent essentielles.

Ces deux questions, les voici i

1. Quels sont les intérêts neuchâtelois que vous entendez défendre à Berne si vous
êtes élu(e) ?

2. Est-il possible, selon vous, de maintenir notre neutralité politique et notre libéra-
lisme économique en cas d'association avec le Marché commun ? Comment ?

Elles sont assez générales pour que chacun des candidats puisse définir sa
position et que ceux qui statueront sur leur sort, les hommes et les femmes de
ce pays, sachent à qui ils donneront leur suffrage.

Monsieur
Jean-Pierre Dubois

POP

NOM : Dubois
PRÉNOM : Jean-Pierre
AGE : 28. 6. 1917
ÉTUDES, TITRES : Dr en médecine

F.M.H., médecine interne. Gymnase de
la Chaux-de-Fonds, Universités de Neu-
châtel et de Genève

PROFESSION : médecin
ACTIVITÉS POLITIQUES : député POP

au Grand conseil de Neuchâtel depuis
(1965, conseiller national depuis 1967 ap-
parenté au groupe du Parti du travail).

QUESTION 1
Santé publique. — Dans nos usines, on

consomme toujours des doses excessives
d'analgésiques euphorisants. Ces faits sont
prouvés par une étude en cours de
l'O.M.S. : « 5500 personnes , dont ' 80 %
de femmes , travaillant dans des ateliers
de mécanique de précision , utilisent de tel-
les préparations à la dose croissante de
3 à 10 prises par jour ». Ces drogues
sont en vente libre dans notre canton , ct
même vendues avec publicité. Nous devons
donc obtenir une ' législation fédérale sur
les médicaments , comme nous l'avons ob-
tenue pour les toxiques et les stupéfiants.

Nous nous proposons aussi d'empêcher
une surindustrialisation de la plaine de la
Thielle qui est en passe de devenir une
véritable « Ruhr » neuchâteloise. De même,
nous voulons protéger nos cours d'eau
et nos lacs en nous opposant à la cons-
truction du Canal transhelvétique qui se-
rait un facteur grave de pollution.

En outre, les prestations des assurances
sociales doivent être augmentées (CNA ,
AVS, AI et AS). Les femmes neuchâteloi-
ses doivent bénéficier en tous points des
mêmes droits que les hommes.

QUESTION 2
Notre neutralité politique comme notre

libéralisme économique seraient difficiles
à sauvegarder en cas d'association avec
le Marché commun. Les problèmes de
l'agriculture seraient particulièrement com-
pliqués à résoudre ; ce fait est bien prou -
vé par l'évolution actuelle du Marché
commun en ce qui concerne les agricul-
tures française et italienne d'une part , al-
lemande d'autre part à la suite de la
crise monétaire. Il est possible cependant
que notre adhésion soit un jour inévita -
ble ; il conviendrait alors de sauvegarder
au maximum les intérêts de nos paysans.

Madame
Jacqueline Voumard

PPN

NOM : Voumard
PRÉNOM : Jacqueline,
AGE : 42 ans
ÉTUDES, TITRES : formation commer-

ciale, secrétaire
PROFESSION : ménagère
ACTIVITÉS POLITIQUES : ' conseillère

générale PPN pendant près d'une légis-
lature aux Brenets.

QUESTION 1
Tous les intérêts neuchâtelois, en parti-

culier l'économie industrielle et agricole
et la politique sociale.

Les dispositions générales de la législa-
tion sociale doivent être améliorées tout
en respectant l'autonomie cantonale.

Bien des problèmes nouveaux se posent ,
comme celui de la lutte contre la pollution ,
problème auquel il faut trouver des solu-
tions rapides.

La législation sociale doit être conçue
de telle façon que la responsabilité indi-
viduelle soit suscitée et sauvegardée.

QUESTION S
Oui , il est possible de maintenir notre

neutralité politique et notre libéralisme éco-
nomique en cas d'association avec le
Marché commun puisque le terme d'asso-
ciation prévoit simplement des accords
commerciaux, sans aucun engagement poli-
tique.

Un des buts du Marché commun est de
protéger les pays membres contre la con-
currence des pays extérieurs à la Commu-
nauté. L'association envisagée entre la Suisse
et le Marché commun devrait permettre
d'intensifier les échanges commerciaux.

Diesse refuse les plans
du remaniement parcellaire

De notre correspondant :
Les citoyens et citoyennes de Diesse

se sont réunis récemment en assemblée
extraordinaire. Il s'agissait de prendre des
décisions relatives au projet de répartition
proposé par le remaniement parcellaire.
M. Gugger, auteur du projet avait été
invité par le Conseil communal pour do-
cumenter l'assemblée.

Est-ce la présence d'autres membres de
la commission d'estimation, MM. Loffel
ct Voisin, est-ce l'accueil peu chaleureux
de l'assemblée, est-ce l'embarras du maire
à présenter ces personnes, est-ce encore la
question d'un citoyen qui demandait de
quel droit des non-ressortissants de la com-
mune prenaient part à des décisions où
ceux-ci étaient intéressés au premier chef ?
Bref , à peine installés, les responsables
du projet quittaient la salle, semble-1 -il , un
peu vexés. Quoi qu'il en soit, les citoyens
paraissaient avoir leur opinion faite. Mal-
gré la tendance toujours soutenue du maire,

au cours de la soirée, à vouloir faire accep-
ter l'ensemble du projet proposé, ils s'oppo-
sèrent par 60 voix contre 2 ct 7 absten-
tions aux chemins revus par le remanie-
ment et aux modifications de la frontière
communale Le deuxième point débattu con-
cernait la zone à bâtir, que ne prévoyaient
pas les plans déposés par le remaniement.
Par 57 voix contre 2, les citoyens s'oppo-
saient à nouveau au projet présenté ct
demandaient l'étude immédiate d'une zone
intermédiaire de construction en tenant
compte du périmètre prévu au début de
remaniement parcellaire.

Précisons qu'en 1963 déjà une assemblée
cmomunale avait décidé l'établissement d'un
plan de zone dont il n'est pas tenu compte
dans les plans déposés. Une fois n'est
pas coutume, dit-on. Mais pour une fois,
il faut reconnaître l'esprit clairvoyant des
citoyens si souvent divisés qui ont su dis-
cerner, par une majorité écrasante, où était
le bien de la communauté.

La Neuveville : les vendanges
sont bientôt terminées

Une fouleuse du temps jadis en pleine action.
(Avipress - Gontier)

(sp) A la Neuveville , on peut dire que les
vendanges seront Bientôt terminées. La
qualité et la quantité seront supérieures à
celle de 1970. Seuls , actuellement les
grands vignerons vendangent encore, car
ces derniers ont commencé avec quelques
jours de retard sur les petits propriétaires.

En se promenant le long du lac de
Bienne , on peut apercevoir des jeunes
filles et garçons qui , avec le sourire aux
lèvres, une bassine dans une main et le
sécateur, dans l'autre , vendangent. Parfois ,
ils grignotent une grappe qui oublie de
tomber dans la seille, mais ce n'est pas
bien grave...

A la sortie de la Neuveville , en direction
de Bienne , tout le coteau est également
occupé par des jeunes gens en âge de
scolarité. En effet , ces vignes
appartiennent à la cave de Berne et la
vendange a commencé le 6 octobre. Le

long des chemins, nous sommes surpris, de
ne pas voir les fouleuses en action.

— Elles se trouvent dans les caves de
Berne , situées un peu plus loin , nous a-t-
on répondu.

Quant aux brandards , ils se fon t très
rares ; la modernisation prédomine.

Voulant savoir pourquoi , nous nous
sommes rendus sur place : arrivé sur les
lieux , stupéfaction ! Le progrès ne
s'arrête pas. Il y a bien sûr des fouleuses
devant la maison de la cave de Berne ,
mais elles tournent électriquement , tandis
que des hommes versent le contenu de la
seille dans la machine.

Dans les caves, les différentes opérations
du traitement du raisin se font par machines
électriques. Le pressoir d'antan a disparu
pour faire place à une grande cuve-
pressoir qui recueille les raisins écrasés
par l'intermédiaire d'une pompe qui aspire
à partir de la fouleuse.

(G.)

ABUS À LA FÊTE DES VENDANGES (suite)
Monsieur le rédacteur en chef ,
Je tiens à vous féliciter très sincère-

ment pour la campagne que vous me-
nez contre les abus commis lors de la
Fête des vendanges.

Voici un exemple qui ne devrait plus
se reproduire : le samedi soir, à une
fontaine , j' ai commandé 1 litre de blanc.
La vendeuse me demanda 9 fr. 50 plus
1 fr. 50 pour le service, ce qui por-
tait le litre à 11 fr.

Ardent défenseur des vins de Neu-
châtel , j'ai refusé de payer ce prix
exorbitant , car des profiteurs de ce gen-

4 fr. 50 l'heure...
Je tiens à vous signaler qu 'il m'a été

proposé du travail de nuit , à 4 h du
matin , pour 4 fr. 50 de l'heure , ce que
j' ai refusé catégoriquement , estimant
qu'un jour de fête, 6 fr. de l'heure
était normal . C'est toujours pareil : les
hôteliers ne veulent pas payer leur per-
sonnel , mais ils veulent gagner le maxi-
mum.

M. Geoffroy Luc, Neuchâtel.

re ne peuvent que nuire au bon renom
de notre vin et de la fête.

J'ose espérer que cette pluie de cor-
respondance que vous déclenchez, per-
mettra aux organes dirigeants de fixer
un prix unique de revente.

E. Vautravers, Saint-Biaise.

Comme l'un de vos correspondants ,
j'ai été fort surpris de devoir payer
1 fr. 20 pour un café-crème, service
non compris , dans un restaurant , le di-
manche de la Fête des vendanges.

Dino Boldini , Frinvilier.

Le samedi de la Fête des vendanges ,
j' ai consommé, dans une cave de Neu-
châtel , une demi-bouteille d'Œil de per-
drix. Coût : 7 fr. (sans pourboire) ; 1
paire de viennerlis et 1 morceau de pain ,
2 fr. 60 (sans pourboire).

Il y avait , bien sûr , un accordéoniste ,
mais l'installation était rustiqu e, des cais-
ses de vin faisant office de sièges.
C'était sympathique , bien entendu , mais
le mobilier ne justifiait pas l'augmen-
tation du prix.

Robert Meyer-Margot , Lausanne.
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Vol de véhicule
0 UNE . motocyclette légère, de mar-

que Kreidler-Florett , portan t la plaque
« NE 2206 » et de couleur gris foncé,
a été volée devant l'immeuble No 5,
rue de la Gare, entre vendredi à 20 h,
el samedi à 8 heures.

Un Argovien, roi du
tir neuchâtelois !
• LA finale du tir neuchâtelois ,

qui réunissait , à Neuchâtel , les gagnants
des concours qui s'étaient disputés en
juillet et août derniers dans les vingt-
cinq succursales d'une maison de con-
fection pour hommes, lors du lancement
du forfait « Neuchâtel ¦ à la carte », a
eu lieu durant ce dernier week-end,
dans la succursale du chef-lieu.

C'est un Argovien d'Aarau , Edgar
Schreiner, qui a été sacré roi du tir
neuchâtelois avec 141 points , le deuxiè-
me étant Fritz Glestï , de Winterthour.
Deux Neuchâtelois figurent à ce pal-
marès : Pierre-Alain Vermot, de la
Chaux-de-Fonds 17me et Laurent Fis-
cher, de Neuchâtel , 22me.

A Chaumont, où étaient invités les
parents des finalistes, MM. Roger Beu-
chat , directeur de FONT, Spahr, de la
maison de confection , et Gilbert Pacozzi ,
président de la Société suisse des hôte-
liers, section neuchâteloise, promoteur de
ce championnat et de cette campagne
publicitaire suisse, avec l'ONT, ont pris
la parole lors de la proclamation des
résultats et la remise des prix.

Le Conseil d'Etat soleurois en
visite officielle à Neuchâtel

Le Conseil d Elaf soleurois : une grande promenade dans le canton
de Neuchâtel.

(Avipress - J.-P. Baillod)

Les membres du Conseil d'Etat
soleurois, à l'exception de l'un d' eux,
accompagnés du chancelier d'Etat et
de leurs femmes, sont depuis hier les
hôtes du gouvernement neuchâtelois.

A rrivée vers 16 heures au chef-
lieu , la délégation soleuroise f u t  reçue
tout d'abord dans un hôtel de la ville
par le président du Conseil d'Etat
M. Jacques Béguin, et le chancelier
Jean-Pierre Porchat. Puis, en car, les
magistrats invités montèrent au Châ-
teau où les quatre autres membres
du gouvernemen t neuchâtelois, accom-
pagnés de leurs femmes, les atten-
daient, sur le seuil de la salle des
Chevaliers. Là fu t  servie une colla-
tion qui permit de mieux faire con-
naissance. Les Soleurois découvrirent
alors, à cette occasion, avec ravisse-
ment, l'une des meilleures spécialités
du cru, la sèche au beurre chaude,
que l'on mange de p lus en p lus rare-
ment.

En f in  d' après-midi, ce fu t  la visite
des installations de l'Ecole d'agricul-

ture de Cernier, puis le retour dans
le Bas où, au Châtea u de Boudry,
le Conseil d'Etat neuchâtelois o f f r i t
une fondue chinoise, cependant qu'au
dessert M. Alex Billeter, directeur,
de l'ADEN, qui s'exprime aussi bien
par le verbe que par le fusain , refit
avec humour l'histoire des relations
entre les deux cantons.

A ujou rd'hui, ce sera une grande
promenade dans le canton après la
visite de la fabrique Suchard , à Ser-
rières. Les hôtes soleurois verront
ainsi. l'Entre-deux-Lacs avec ses indus-
tries, Chaumont avec sa paix sylvestre
et ses ors éclatants, le doux Val-de-
Ruz où s'attarden t les brumes mati-
nales, la Vue-des-A lpes qui ne mérite
jamais autant son nom qu'à cette sai-
son, la Chaux-de-Fonds et le Locle,
ces deux centres industriels. Le dé-
jeuner sera servi dans cette dern ière
ville puis ce sera le retour à Neuchâ-
tel, et les adieux, au milieu de l'après-
midi.

G. M t.

LA NEUVEVILLE

(sp) Hier à 12 h 15, M. Werner Schmutz,
né en 1932, technicien , domicilié à Prêles,
montait de la Neuveville à la Montagne-
de-Diesse, au volant d'une voiture. Dans un
virage, son véhicule entra en collision avec
une benne attelée d'un tracteur. Blessé à
la tête et aux jambes, le conducteur a été
transporté à l'hôpital de la Providence, à
Neuchâtel. Les dégâts sont évalués à
14.000 francs.

Voiture
contre une benne :

un blessé

(sp) Le Conseil municipal a pris connais-
sance des propositions de la commission
d'estimation relatives à l'indemnité à ver-
ser à la Municipalité pour l' expropriation
des terrains communaux destinés à la cons-
truction de la future N 5, ainsi que des
propositions de remplacement en nature
d'une partie de ces terrains.

Ces documents ont été transmis à la
commission d'achat des terrains pour un
examen , ainsi qu'un préavis. D'autre part ,
le Conseil municipal s'est également occupé
de la question du déplacement du terrain
de football du Pré-de-la-Tour. Une nouvelle
suggestion a été présentée par le service
des autoroutes — à la suite de la fourni-
ture par la Municipalité d'un devis de
548.000 fr. pour le déplacement du terrain
de jeu à Saint-Joux. Il s'agirait de main-
tenir ce terrain à l'emplacement actuel , et
d'envisager une réduction de sa surface.

Cette question sera examinée avec les
trois clubs de football qui utilisent la place
de jeu.

N 5 : les ennuis
commencent...

(sp) Dernièrement , un habitant de la loca-
lité a protesté contre l'interdiction d'uti-
liser les fontaines publiques pour des tra-
vaux de nettoyages. Cette protestation , fait
suite à une notification reçue par l'inter-
médiaire d'une circulaire des services tech-
niques de la municipalité. Cet habitant juge
également inesthétique la peinture qui se
trouve à l'intérieur des bassins de fontaine
avec un enduit spécial bleu ou vert.

Le Conseil municipal , a examiné cette
réclamation dans sa dernière séance. Il a
pu constater que l'interdiction en cause ne
découle pas d'une décision récente mais
qu'un article du règlement communal de
police de 1957 stipule qu 'il est défendu ,
(sous peine d'amende et de réparation du
dommage s'il y a lieu) de salir l'eau des
grands bassins de fontaines. D'autre part ,
cette peinture est destinée à empêcher la
formation de mousse et de dépôts.

Pas d'accord
avec l'utilisation

des fontaines
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| (Réd. — Nous suggérons =
| à nos lecteurs de découper J
H et de conserver ces répon- =j
W ses. Le moment venu, avant =
= les élections, ils pourront M
| mieux confronter leurs opi- j
j  nions.) H
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Tous les deux ans, les as-
sises de la télévision protestante fran-
cophone se tiennent à Neuchâtel . De
mercredi à vendredi , le public pourra
« visionner » les meilleures émissions et
participer aux débats qui les suivront
à l'Aula du Gymnase. Le séminaire' de
télévision et le prix Farel 1971 sont orga-
nisés à l'intention des pays européens
de langue française.

Ainsi, mercredi, la journée commen-
cera par l'ouverture du séminaire sur le
thème « Parole et image » pus la direc-
tion du pasteur Jean-Daniel ChapuiS,
président de la commission de télévi-
sion des églises protestantes de la Suisse
romande. Le séminaire se poursuivra le
lendemain et vendredi , après le visionne-
ment des œuvres soumises au jury sur
le thème « Présence du Christ », aura
lieu la cérémonie de la remise du prix
Farel.

Neuchâtel capitale de
la télévision protestante

francophone

llr llËf àJ^^

L'Office cantonal du travail communi-
que la situation du marché du travail et
l'état du chômage à fin septembre :

Demandes d'emploi : 45 (33) ; places va-
cantes : 106 (109) ; placements : 38 (31) ;
chômeurs complets : 13 ( 5) ; chômeurs par-
tiels : 34 (29).

Les chiffres entre paranthèses indiquent
la situation du mois précédent.

Treize chômeurs
dans le canton



j -FPN- s\ Réception centrale:
;; Rue Saint-Maurice 4
:! Neuchâtel¦ Téléphone (038) 25 65 01

Compte de chèques postaux 20-178
No» guichet» sont ouvert» au public

} de 8 heure» à midi et de 13 h 45
à 18 h 10, saut le samedi. 
Tous nos bureaux peuvent être atteints

: par téléphone de 7 h 30 à 12 heures
et de 13 h 45 à 18 heures. En dehors
de ces heures, une permanence est
ouverte, du dimanche au vendredi soir
de 20 h 30 à 0 h 30. La rédaction
répond ensuite aux appels jusqu'à
2 heures.

Délai de réception
de la publicité:

Annonces
Les annonces reçues l'avant-veille à
17 heures peuvent paraître le surlen-

; demain. Pour le numéro du lundi,
• les grandes annonces doivent parvenir

à notre bureau le vendredi avant 9
heures et les petites annonces, le ven-
dredi également avant 11 heures. Pour
le mardi, le lundi Jusqu'à 8 h 15.

Avis de naissance
et avis mortuaires

Les avis de naissance et les avis
! mortuaires sont reçus à notre bureau
i jusqu'à 18 heures ; dès ce moment

et Jusqu'à 23 heures, ils peuvent être
glissés dans la botte aux lettres du
journal située à la rue Saint-Maurice

; 4, dans le passage.

Réclames et avis tardifs
Le» réclames doivent nou» parvenir
Jusqu'à 15 heure». Passé ce délai et
jusqu'à 23 heures, nous n'acceptons
plus que de» avis tardifs dont la hau-
teur est fixée au maximum à 50 mil-
limètres et de 50 millimètres pour
les réclames.

; Tarif des abonnements
SUISSE

t 1 an 6 mois 3 mois 1 mois
64.— 33.50 17.50 6.50

ÉTRANGER
Tarif variable selon les pays, se ren-
seigner à notre bureau

DÉLAIS POUR LES
CHANGEMENTS D'ADRESSE

\ (minimum 1 semaine)
la veille avant 8 h 15

S Pour le lundi : le vendredi
i avant 8 h 15

Les changements d'adresse en Suisse
sont gratuits. A l'étranger : frais de

port en plus.

I 
. __

BUNGALOWS de vacances en Espagne
Nous construisons pour vous à la côte de « COSTA BLANCA » des bungalows de
vacances.

A la conclusion du contrat, prix fixe et délai de construction garanti.

Rendement garanti de 14 % sur le prix de revient de bungalow, y compris soins et
entretien et sur demande, contrat de location de plusieurs années. Par suite de sa situa-
tion et avec 300 jours de soleil, l'augmentation de sa valeur est assurée.

Ce bungalow se prête comme séjour pour les vieux jours, pour les vacances ou comme
investissement sûr.

16 types de constructions à partir de 23.000.— à 250.000.— et des désirs individuels de
toutes sortes, sont exécutables.

Vous pouvez acquérir des parcelles clôturées à des prix très intéressants sans \
bungalow. . \

A votre disposition : des restaurants, centres d'achats, courts de tennis, places de golf,
swimming-pool, école d'équitation, etc.

Tous les week-ends, possibilités de visiter par avion de ligne à des tarifs spéciaux.
Séjours sans frais dans un bungalow de vacances, dans notre parc d'habitation.

«

\ r\ ! \ i VI Demandez sans frais, notre prospectus en couleurs.
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H VILLE DE NEUCHATEL

RUE MARTENET
; .  ; , ;. i'r. ',.'.*. -'L

Des travaux de réfection et de correc-
tion de la rue Martenet entre l'hôtel du
Dauphin et la rue Erhard-Borel, ainsi
que le remplacement de conduites
d'eau et de gaz, nous obligent à impo-
ser, avec l'accord de la Direction de
police, des restrictions à la circulation
dès le 12 octobre. Elle sera réglée en
sens unique alterné par signaux opti-
ques à partir de la semaine du 12 au 23
octobre.

Nous prions les usagers et les riverains
de se conformer aux instructions de la
Police, du Service de la voirie et des
représentants de l'entrepreneur pendant
ces travaux qui dureront environ un
mois. D'avance nous les remercions de
leur compréhension.

La Direction des Travaux publics

i|li Commune de Rochefort

A la suite de la prochaine mise à la
retraite du titulaire, la place

d'administrateur
communal

est mise au concours.
Traitement selon barème de l'Etat.
Semaine de 5 jours.
Entrée en fonction : à convenir.
Le cahier des charges peut être con-

sulté au bureau Communal, tous les
jours, de 14 h à 17 h, sauf le mer-
credi.

Prière de soumettre les postulations,
avec diplôme et références, au Conseil
communal jusqu'au 22 octobre prochain.

CONSEIL COMMUNAL

Particulier cherche

terrain
pour villa familiale.
Région Serrières - Auvernier -
Peseux - Corcelles ou Saint-
Biaise.

Adresser offres détaillées, avec
prix, sous chiffres JE 2318 au
bureau du journal.

A vendre

ancien immeuble
commercial et locatif au centre
de Neuchâtel.

S'adresser à l'étude Me Guldo
Spichty, place Pury 1,
2001 Neuchâtel.

Terrain
Lotissement magnifique et splen-
dide. Encore 2 parcelles.
Situation 5 km ouest de Neu-
châtel.
Adresser offres écrites à BP 2236
au bureau du journal.

r \
r^Qe7\ Terrains

n£r* i* \ Neuchâtel - la Coudre
VVfr TL'jy 1300 m2
( *̂ r ) l  zone villas, situation tranquille,
V^ accès aisé, au sud de la rue

[ Tél. (038) 25 1313 d« Vully

2 parcelles
NeUChâtel de 800 m2 environ

„_ vue étendue, en bordure de
8, rue de I Orangerie forên Q |# ooest de ,Q ,igne du

Offre à vendre funiculaire.

V J
A ATtlfll bureau d'architecture
AI.IIVIA et constructionsnuuiin. à forfait

ACTIVIA donne une nouvelle
image supplémentaire de son
activité.

Au programme :
VILLAS par éléments préfabriqués
Prix par élément terminé :
Fr. 35.000.—.

V BATIMENTS ADMINISTRATIFS ..-.
Prix par élément terminé :

i«!,r;i~'"" Fr. 30.000.—> *-.Ju, «»***«•**(**•»

. FABRIQUES : prix par élément
terminé : Fr. 28.000.—.

PAVILLONS SCOLAIRES : prix par
élément terminé : Fr. 24.000.—.

Projets, devis sans engagement.

Demandez ACTIVIA,
2003 Neuchâtel-Serrières.

TéU (038) 31 55 44, .
rue Pierre-de-Vingle 14.

F̂ J Ĵ kJ F%J 
?̂ J >̂ S F̂ S

Nous cherchons

terrain
à bâtir
pour maison familiale
ou locatif.
Région Peseux,
Corcelles, Colombier,
Bôle.

Faire offres sous
chiffres CX 2311 au
bureau du journal.

Nous cherchons,
pour jeune homme,
une

chambre
à proximité du
quartier des Saars.
Prière de téléphoner
le matin au 24 58 42.

Baux à loyer
en vente au bureau

du journal

A louer à Saint - Biaise
dans immeuble neuf, dès le 1er décem-
bre 1971 :

1 appartement de 4 pièces, tout confort
1 appartement de 2 grandes pièces, tout

confort, avec conciergerie
2 studios, tout confort¦ 

;: >;. - . . 
¦ -

.

Dans immeuble rénové, dès le 1er novem-

bre 1971 :

1 appartement de 4 pièces, tout confort
S'adresser à Fiduciaire F. Anker,
case postale 6, 2024 Saint-Aubin.

Tél. (038) 55 16 49.

A louer, à l'est de la ville, dès le
24 octobre 1971,

appartement
de 5 pièces

Vue imprenable, tout confort, che-
minée de salon.
Loyer mensuel Fr. 795.—, charges
comprises.
FIDUCIAIRE LEUBA & SCHWARZ,
fbg de l'Hôpital 13, Neuchâtel.
Tél. 25 76 72.

Entreprise de Neuchâtel cherche

ouvrières
suisses ou étrangères, permis B ou C, pour travaux
d'atelier faciles. Bons salaires à personnes capa-
bles. Semaine de 5 jours.

Se présenter à la fabrique Biedermann S.A.,
Rocher 7.
Tél. 251631.

g» ' ̂-SJagÊ!"' ^M̂ ^̂ iri5SaSlS :̂

m I gjfcja&gajlSili î | nHI

engage

ouvrières
pour ses départements facettage, montage ou
dorage.

Travaux propres et intéressants, occupation à temps
partiel acceptée.

Prière de faire offres ou de se présenter sur
rendez-vous, tél. 25 84 44.

I 

Importante entreprise de Neuchâtel
cherche, pour entrée à convenir,

SECRÉT AIRE
habile sténodactylographie, possédant
une bonne formation professionnelle,
capable d'exécuter divers travaux de
correspondance et de suivre certains
dossiers d'une manière indépendante.

Nous offrons un travail varié dans un
bureau moderne, un salaire en rapport
avec les capacités, un horaire agréable
adapté à la semaine de 5 jours.

Adresser offres, avec curriculum vitae,
photo, prétentions de salaire et résumé
de l'activité précédente, sous chiffres
AS 35048 N, aux Annonces Suisses S.A.
« ASSA », 2, fbg du Lac, 2001 Neuchâtel.

mmmmmmmmmmmmmmmmWmm mmmmmmmmmmmmmmmmml

Nous cherchons , pour le 1er novembre 1971 , a

CHAUFFEUR-
LIVREUR

permis poids lourds
à qui nous confierons un véhicule neuf pour livrai-
sons de nos mobiliers dans toute la Suisse
romande.

Nous offrons un salaire particulièrement intéressant.
Caisse de retraite. Semaine de 5 jours. Bonne
ambiance de travail.

Prière d'adresser offres ou téléphoner.

Bureau d'assurances de la ville demande

opératrice sur machine
comptable

* Conviendrait également à dactylographe aimant les
chiffres.

Adresser offres écrites à CV 2287 au bureau du
journal.

A vendre
à Neuchâtel

USINE
de 100 m2, conviendrait particu-
lièrement pour atelier de méca-
nique ou d'horlogerie.

Adresser offres écrites à NG
2298 au bureau du journal.

A vendre à Peseux,

TERRAIN
pour villa, surface 820 m2.

Adresser offres écrites à MF
' 2297 au bureau du journal.

A VENDRE à Neuchâtel, haut de
la ville, deux

maisons locatives
sans confort mais bien entre-
tenues. Très belle situation. Loge-
ments de 2 et 3 pièces.
Tél. 251490 ou 25 37 07.

Les Ponts-de-Martel
A VENDRE

IMMEUBLE ANCIEN
partiellement rénové, de 8 loge-
ments de 2 et 3 chambres.
Rendement 8 %.

S'adresser ÉTUDE WAVRE, notai-
res ¦ '¦
Tel! 2510 63.

A vendre, à Bevaix,
deux
parcelles
de terrain
Vue sur les Alpes
et le lac.
Adresser offres
écrites à GB 2315 au
bureau du journal.

Nous cherchons

immeuble
ancien
Région Peseux -
Corcelles - Auvernier
Colombier.
Faire offres sous
chiffres AV 2309 au
bureau du Journal.

Les Ponts-de-Martel
A louer, immédiatement ou pour
date à convenir, 2 logements de

2 et 3 chambres
et dépendances.
S'adresser ÉTUDE WAVRE, notai-
res*
Tél. 2510 63.

CRESSIER
A louer, pour le 24 décembre, bel
appartement de

2 chambres
et dépendances. Tout confort.
S'adresser ÉTUDE WAVRE, notai-
res
Tél. 2510 63.

LE LANDERON
A louer, pour le 1er février 1972,
bel appartement de

2 CHAMBRES
tout confort. Parking.
S'adresser ÉTUDE WAVRE, notai-
res.
Tél. 2510 63.

A LOUER
au chemin des Brandards 5-7, à
Neuchâtel,

place de parcage
pour voiture

Loyer mensuel Fr. 15.—, y compris
droit d'utilisation de la place de
lavage commune.
Pour tout renseignement et ins-
cription, s'adresser à :
LA NEUCHATELOISE
Compagnies d'Assurances
Service immobilier
16, rue du Bassin
2000 Neuchâtel
Tél. 2111 71.

PAPETERIES DE SERRIÈRES S.A.

Nous engageons immédiatement
ou pour date à convenir, des

ouvriers
de nationalité suisse ou étrangère
hors plafonnement, pour le travail
d'équipe ou de jour ;

mécaniciens qualifiés
pour les réparations et l'entretien
des machines ;

un électricien qualifié
Conditions intéressantes, avanta-
ges sociaux, logement HLM à dis-
position.
Se présenter ou faire offres
écrites à la Direction de Papete-
ries de Serrières S.A., 2003 Neu-
châtel, téléphone (038) 25 75 75:

Le Locle, tél. 31 23 42 - à proximité de ta gare

NOUS ENGAGEONS,
pour compléter notre service d'exportation :

un (e) employé (e) de bureau
sachant dactylographier, ayant des connaissances
d'anglais et d'allemand, et éventuellement au cou-
rant des travaux d'exportation.
Des détails plus complets seront donnés lors d'une
entrevue. Entrée immédiate ou à convenir.

Pour notre département de publicité

une secrétaire
Préférence sera donnée à une personne sachant
l'anglais, l'allemand, l'espagnol et ayant déjà tra-
vaillé dans un bureau. Entrée à convenir.
Il s'agit dans les deux cas de postes stables et
intéressants, offrant tous les avantages sociaux
d'une entreprise moderne.
Prière d'adresser offres manuscrites ou de se pré-
senter sur rendez-vous, tél. (039) 3123 42 à la
Direction de la Fabrique des montres ZODIAC,
Bellevue 25, le Locle.

— MIGROS —
cherche

pour son Marché, rue de l'Hôpital, Neuchâtel

VGIKI611S6 (dépt charcuterie)

boucher-
désosseur

¦
', > ' .- i

, Places stables, bonne rémunération, horaire
de travail régulier, avantages sociaux d|une i
entreprise moderne. "

.
-
. .. . . * 
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c^b M-PARTICIPATION I

Adresser offres ou demander feuille d'inscription à
la Société Coopérative MIGROS NEUCHATEL, ser-
vice du personnel, case postale 228, 2002 Neuchâtel,
tél. 33 3141.

Les restaurants BEAULAC
!3?r cherchent :

fille ou garçon de buffet
(débutant(e) accepté(e).

garçon d'office
Tél. 24 42 42 ou se présenter au
restaurant.

Bureau d'architecture de la place
cherche

dessinateur-
architecte

ayant quelques années de prati-
que.
Entrée immédiate ou à convenir.
Prestations intéressantes. Travail
varié avec surveillance des chan-
tiers.

Faire offres à J.-W. Martin & X-P.
Sàgesser, architectes, 2034 Peseux,
Tél. (038) 31 44 77.

COLORAI S. A.
¦

Neuchâtel,
Beauregard 24, tél. (038) 25 27 77,

engagerait immédiatement ou
pour date à convenir,

ouvrières
pour travaux d'atelier.
Bons salaires.

Se présenter ou téléphoner.



J ; ; ; ^Embellissez votre intérieur

Grand choix de rideaux modernes
et de style - Exécution soignée

| J. NOTTER
tapissier - décorateur

Rue des Moulins 13N Neuchâtel <p 25 17 48
Devis sans engagement

|  ̂ __r

Laver
\ avec
Miele

à partir de
Fr. 1775 —

Tous renseigne-
ments par

| Tél. 28 12 43 i

I

Spécialiste pour

Stores à rouleaux
Portes de garages
Constr. métalliques

M HARTMANN + CO SA
IL Service de réparations
i I NEUCHATEL 038 3144 53

*

• 

Rideaux - Trousseaux /Sgï^

M.HUGUENIN ^̂ P
^ Ĵvjj* Ter-Mars 14 rez-de-chaussée MlmM Lw

mil/ NEUCHÂTEL - Tél. (038) 25 51 55 âmmmmW

BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal

k̂\ nrioge^P ¦¦

' NEUCHATEL : Bassin 8 - Gouttes-d'Or 92
Saint-Biaise : Grand-Rue 8

Morat : Berntor, porte de Berne.
La Neuveville : rue du Port.
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Angleterre, pays aux contrastes fascinants, ^m^BS^^^^^^^^  ̂**

?S!5 vous fera découvrir en cette exposition passionnante ëKR .̂' :̂ '̂ MlHiÉMHHki L'-
ppIP sa meilleure production et ses nobles traditions, ^̂ ^ISIÎ fl̂ ^

riche héritage de son passé haut en couleurs. ^̂ Sl^̂ ^̂ ^̂ Ss^W^^"̂  ^mmmm Vm VmJmmMmm ^^ t̂mmzf i ŷf ^^^?^^*» fijffiSgMfl B̂i

Il y a également la <nouvelle> Angleterre avec ses êÊ^M ¦ S lâÉlPÎ
boutiques, ses discothèques et sa mode dans le vent. j^7*̂ ^^8

Son shopping est le plus attirant du monde: ||»"'; :̂ .^Z ŜSiH
des grands magasins Harrods, du quartier mondain de w < '̂ j Bg^f^" i s

Knights-Bridge aux échoppes des antiquaires, Jp̂ "*-
en passant par les plus fameuses rues M'

Régent Street, Bond Street et Oxford Street, |8
vous trouverez ce que l'Angleterre offre M

jl]]g3KL de plus beau — la mode dernier cri — les sweaters JE
K cachemire —la poterie <modem style>— Jl
PI SflHl le laiton et les antiquités <great shop>... Sans oublier |i • • Jr?
Kl K les articles des fameux magasins «Marks and Spencer) renommés m : B̂
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choisis aux meilleures sources, régaler vos yeux de créations mode; W mm

i .. . . . . js |. ' gF Jls||J|l

Faîtes votre choix, nous sommes à votre disposition... et les prix 1 SR8

C'est une invitation que vous ne pouvez laisser passer. M Wêm à
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L'IMPRIMERIE
CENTRALE S. A.
NEUCHÂTEL
4, rue Saint-Maurice
Tél. (038) 25 65 01

met à votre dispo-
sition

m une équipe dy-
namique de
spécialistes des
arts graphiques

m un matériel
moderne

• une expérience
des problèmes
les plus déli-
cats de compo-
sition typogra-
phique,
d'impression
et de façonnage

O une qualité de
s e r v i c e  à la
c l i e n t è l e  tou-
jours digne de
v o t r e  entre-
prise.

TV
couleur

noir et blanc

Vente
Location
Echanges

Service impeccable ,
rapide et conscien-
cieux par personnel

spécialisé

<©
Neuchâtel
Radios-TV

RÔTI
de BŒUF

extra-tendre

Boucherie GUTMANN
Premier-Mars



par ai
L I L I A N E  R O B I N

C était une jeune femme longue et mince, chaussée
de souliers à talons hauts. Elle portait une robe d'un
ton voyant, d'un goût très discutable. Ses cheveux,
passés au henné, avaient des reflets de cuivre. Elle
semblait plus âgée que Marylène, ou plutôt précoce-
ment fanée. Ses lèvres, soigneusement maquillées, s'en-
trouvraient sur un petit sourire cruel, mais il y avait
sur son visage quelque chose d'indéfinissable où l'on
retrouvait en moins candide, en moins noble, les traits
et l'expression de Marylène.

Le regard hardi fixait en cet instant, avec une cu-
riosité moqueuse, l'arrivante figée de surprise.

— Eh bien I ma petite Marie-Hélène, c'est tout ce
que tu trouves à me dire ? Je souhaitais te surprendre.
C'est assez réussi, n'est-ce pas ? . f i

La voix de l'inconnue parut fouetter Marylène. Elle
parvint à surmonter le violent désarroi qui s'était em-
paré d'elle et retrouva enfin l'usage de la parole :

— Que fais-tu ici ? interrogea-t-elle sèchement.
Le sourire mesuré de son interlocutrice s'effaça.
— Je pourrais te renvoyer la question , dit-elle len-

LIBRAIRIE JULES TALLANDIER

tement, en plongeant son regard dans celui de Ma-
rylène mais je ne le ferai pas.

— Pourquoi es-tu venue ici ? Ignores-tu que les gens
de la maison peuvent revenir d'un instant à l'autre ?
s'écria Marylène.

Son attitude bouleversée offrait un frappant contras-
te avec la calme assurance de la visiteuse.

Solange haussa les épaules avec indifférence et cher-
cha un siège du regard. Son flegme calculé décupla
l'affolement de Mary lène.

— Va-t'en, ie t'en conjure ! supplia-t-elle. Tu n'as
rien a faire ici !

L'autre secoua ses cheveux chatoyants.
— Vraiment, tu n'es pas gentille du tout, ma chè-

re, dit-elle en s'installant dans un fauteuil et en croi-
sant haut ses jambes fines. Je traverse la France et
l'Espagne pour venir te voir et c'est ainsi que tu me
reçois ! J'espérais un meilleur accueil.

— Je t'en prie, ne cherche pas de dérivatifs. Dis-
moi plutôt pourquoi tu as quitté Paris.

Solange eut un regard dur.
— J'avais envie de soleil , moi aussi. Là-bas, le ciel

est souvent gris et le climat devenait malsain... pour
moi !

Marylène s'avança clans la pièce et la lumière frap-
pa son visage angoissé.

— Que veux-tu dire ? demanda-t-elle d'une voix
blanche.

— Rien , rétorqua la jeune femme, agacée. Et ne
prends pas cet air terrifié ! On dirait , ma parole , que
tu converses avec le diable surgi tout droit des en-
fers ! Ça n 'est guère flatteur pour moi.

— Pourquoi es-tu venue ici ? répéta Marylène. Que
veux-tu ?

Tremblante , elle accomplissait maintenant de vains
efforts pour dissimuler son désarroi. Consciente de sa
force et de sa supériorité, la visiteuse sentit qu 'elle
dominait la situation.

— Je suis venue voir la future Madame Juan Are-

nys ! articula-t-elle lentement avec un regard méchant.
Puis , changeant de ton, elle ajouta avec ironie :
— Félicitations, ma petite Marie-Hélène... Pardon , je

veux dire : Marylène ! C'est tellement plus intime. Je
vois que tu as su parfaitement profiter des circonstan-
ces...

— Solange , écoute-moi...
— N'essaie pas de me convaincre du contraire. Il

y a trois jours que je suis à Séville et, bien que je
ne parle pas espagnol aussi bien que toi , je me suis
informée. Je sais maintenant quel rôle tu tiens, ici.
Bien joué ! Mais tu avais compté sans moi ! J'ai pa-
tiemment attendu le moment propice pour te voir...
Je suppose que tu te doutes des raisons qui m'ont
amenée dans cette maison ?

Et comme Marylène, anéantie , la considérait en si-
lence, elle déclara d'un ton bref :

— Si tu veux des précisions, je suis ici à cause
du clip, pour lui seul, et rien d'autre !

Marylène fut prise de vertige et dut s'appuyer contre
un meuble tandis que la voix implacable poursuivait :

— Maintenant , parlons sérieusement. Je n 'ai plus le
temps de plaisanter. Tâche de comprendre et vite : si
tu ne veux pas de scandale , si tu ne veux pas que
j'intervienne auprès de Juan Arenys, hâte-toi de me
remettre ce clip. Car il est ici, j'en suis sûre. Ta pré-
sence suffit à m'en convaincre. Or, il faut que je
quitte l'Espagne le plus tôt possible, entends-tu ? Avant
que la police ne s'intéresse trop à ma modeste per-
sonne...

— Mais tu es folle, folle à lier ! s'écria Marylène.
— Lucide, au contraire , répondit l'autre froidement.

Mon mince viatique s'épuise. Il me faut ce clip ou
sa valeur en pesetas;

La jeune fille se redressa :
— Je refuse tout net ! As-tu songé aux conséquen-

ces d'un tel geste ?
— Dois-je comprendre que tu n 'envisages pas d'être

frustrée d'un bien qui te semblait acquis ?

— Tais-toi ! Tu es odieuse !
Il y avait tant d'indignation et de mépris dans la

voix de Marylène que Solange préféra abandonner ce
terrain.

Elle se leva et s'approcha de sa compagne à la
toucher.

— La faim fait sortir le loup du bois I répliqua-
t-elle d'un ton âpre et menaçant. Moi , je suis dému-
nie d'argent et j'en ai un pressant besoin. Je suis prê-
te à tout affronter, tout ! Ecoute-moi bien. Je suis
descendue à l'hôtel Cristina. Je t'y attendrai toute la
journée. Mais si tu n'es pas venue avec le clip ou
les pesetas, à huit heures, ce soir, je viendrai voir
Juan Arenys. Il y a certaines choses qu'il ignore et
qui ne lui feraient pas plaisir. Au besoin , je déguise-
rai la vérité. Car, moi, je n 'ai plus rien à perdre,
acheva-t-elle avec un sourire désabusé.

Elle s'écarta de Marylène, gagna la porte restée
entrebâillée.

— Au revoir et à très bientôt , je pense. N'oublie
pas : hôtel Cristina , avant huit heures, ce soir !

Ses hauts talons claquèrent victorieusement clans le
corridor.

Mary lène, effondrée , se laissa tomber sur un siège
et cacha son visage dans ses mains.

Luisa n'avait eu que le temps de se reculer dans
l'ombre lorsque Solange était sortie du salon.

Elle n'avait pu voir les traits de l'inconnue, mais
elle avait compris quelques bribes de la conversation
et son émotion était grande.

Les tempes en feu, partagée entre le désir de fuir
et de savoir , elle avait assisté à l'entretien , clouée là
par quelque force mystérieuse, condamnant intérieu-
rement son indiscrétion.

Si elle n 'avait pu suivre la discussion, — car elle
avait oublié en partie le français appris autrefois au
collège, — certains propos l'avaient néanmoins frap-
pée et elle avait peur de comprendre.

(A suivre)

l'Inconnue du train de Madrid

Fiduciaire, avec siège à Lausanne, cherché, pour date à convenir, ' '

llfnste
s'intéressant aux questions comptables et économiques pour son département
Juridique, révision, expertise.

Nous offrons : Nous demandons :

— bonne rémunération — études universitaires complètes
— ambiance de travail agréable — intérêt pour les questions
—' possibilité d'avancement comptables et fiscales
— semaine de cinq jours — aptitudes à traiter seul une
— fonds de prévoyance. affaire

— sens des responsabilités
— facile contact avec la clientèle.

Faire offres manuscrites avec curriculum vitae, certificats, copie de diplôme
et prétentions de salaire sous chiffres PA 903193, à Publicitas, 1002 Lausanne.

I -

HOTEL DES PLATANES.
j  On cherche, pour entrée Immé-

diate ou à convenir,

i sommelier
l et

i garçon de cuisine
Tél. 55 29 29.

Jeune fille catholique
francophone, de bonne éducation,
est demandée pour garder petite
fille de 6 ans durant 1 an ou plus
dans famille romaine.
Matinée libre.
Après première entrevue avec
personne responsable, à Genève,
possibilité de contact avec pa-
rents.
Faire offres sous chiffres
J 62.380-18 à Publicitas,
1211 Genève 3.

La confiserie P. Hess, rue de la
Treille 2, Neuchâtel, cherche

ouvrier
confiseur-pâtissier

. . Entrée immédiate ou date à con-
venir.

Nous cherchons

aide remplaçante
chef de groupe

Les candidates pouvant justifier
d'une telle activité sont priées de
téléphoner au (038) 4212 42,
interne 218. ,,i .: ah j
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H Le GARAGE DU ROC a
¦ 

à Hauterive, distributeur Opel, Chevrolet, Buick, double station 
^AGIP cherche, pour entrée immédiate ou date à convenir, SU

Ï SERVICEMAN !
OH • ij£ï[

¦ 
Salaire intéressant, avantages sociaux. _.
Faire offres ou se présenter D$:

¦ GARAGE DU ROC ¦
Rouges-Terres 22-24, 2068 Hauterive. Tél. (038) 3311 44.

Ja B H B B B H B B B H H f t J
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Nous cherchons, pour entrée immédiate ou date à convenir :

OUVRIÈRES
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MIKRON HAESLER
EMPLOYÉS DE COMMERCE

¦ ¦ ¦¦ ¦

I

¦ ¦ :

pour notre département vente. Un responsable ser-
vice après-vente. Un responsable bureau correspon-
dance. Connaissances français, allemand et anglais
indispensables, surtout en ce qui concerne le
deuxième de ces postes.

Nous sommes une entreprise dynamique, affiliée au
groupe Mikron, qui est synonyme de haute préci-
sipn et de technique avancée.

Nos machines transfert répondent aux exigences de
branches les plus diverses (automobile, robinetterie,
serrurerie, appareillage, horlogerie, etc).

Désirez-vous participer à une évolution technique
fascinante ? Aider à la production d'une machine-
outil qui porte, dans le monde entier la grande
réputation de la qualité suisse ? Si vous aimez un
climat de franchise et un esprit ouvert aux nou-

• velles méthodes, et si vous appréciez encore de
nos jours le sens de la responsabilité et l'intérêt
pour de belles performances , téléphonez à notre
chef du personnel, Monsieur J. Chenaux.

MIKRON HAESLER S.A.

Fabrique de machines transfert
73, rué du Collège, 2017 Boudry
Tél. (038) 42 16 52.
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Accident mortel à Couvet : le président rendra
son verdict après avoir entendu un expert

AU TRIBUNAL DE POLICE DU VAL-DE-TRAVERS

De notre correspondant régional :
Le tribunal de police du Val-de-Travers

a siégé hier sous la présidence de M.
Philippe Favarger. M. Adrien Simon-Ver-
mot , substitut , fonctionnait comme greffier.

La Cour s'est tout d'abord rendue au
pied de la Clusette pour une vision locale.
Le 18 mars, Mme CM. descendait la côte
en tête d'une file de voitures. Avant la
bifurcation sur Noiraigue , elle mit en action
son clignotant et se plaça en ordre de
présélection. Alors qu'elle allait obliquer
à gauche, son véhicule fut tamponné par
l'auto de Mme G.B.

Après avoir entendu un gendarme et
M. Quinche, préposé à la signalisation rou-
tière , l'avocat de Mme G.B. a demandé
la libération de sa cliente et la condamna-
tion de Mme CM., tandis que le manda-
taire de celle-ci plaidait l'acquittement de
sa cliente et l'application d'une peine contre
Mme G.B. Le juge a décidé de rendre
son verdict dans quinze jours.

ACCIDENT MORTEL A COUVET
Le 4 mai, à 13 h 10, alors que la route

était libre e t - l a  visibilité bonne, R.K., do-
micilié à Hauterive, arrivait au volant de
sa voiture à l'entrée de Couvet. Rue Edou-
ard-Dubied , il vit un enfant , PJ. qui , dé-
bouchant d'une rue transversale, longeait
le trottoir avant de traverser la route en
oblique.

R.K. donna un brusque coup de frein.
L'enfan t fut touché et projeté à une tren-
taine de mètres. R.K. laissa encore rouler
sa voiture , puis fit marche arrière pour
se porter à la hauteur de la victime. Len-
fant, dont la tête avait heurté le bord du
trottoir , fut transporté par l'ambulance à
l'hôpital où il décédait un peu plus tard.

La famille de la victime avait d'abord
porté plainte , mais, ayant été entièrement
dédommagée par l'assurance de R.K., elle
retira sa plainte et renonça de participer
aux débats. R.K. affirm e qu'il roulait à
une vitesse de 60 km/h au maximum ,
mais le gendarme de Couvet avait déclaré
le contraire au juge d'instruction. Cepen-
dant , à l'audience* il n 'a pas voulu con-
firmer cette thèse, mais donna l'avis d'un
expert consulté et ayant déclaré, selon les
traces de freinage laissées sur la route ,
que la vitesse n'était pas inférieure à
60 km/h.

UN SEUL TÉMOIN
Le seul témoin oculaire de l'accident,

un chauffeur de camion, a vu l'enfant quit-
ter le trottoir, traverser la rue sur deux
mètres , se retourner , lever les bras en aper-
cevant l'auto, puis être happé par celle-ci.
Un collègue de travail de R.K. a déclaré
que ce dernier avait l'habitude de respecter
le code de la route. Toutefois, R.K. a
déjà été condamné pour un accrochage et
deux excès de vitesse à Couvet

En raison de points non suffisamment
éclaircis , le tribunal a décidé de procéder
plus tard à une vision locale, à une re-
constitution et d'entendre un expert du
service cantonal des automobiles. Le juge

a regretté que dans de tels cas, le minis-
tère public ne soit pas représenté pour
soutenir l'accusation. Le procureur général
avait pris des réquisitions écrites tendant à
la condamnation de R.K. à un mois d' em-
prisonnement pour homicide par négligence ,
à la suite d'une inattention ou d'un excès
de vitesse.

REFUS DE PRIORITÉ
Le 17 septembre à 17 h 30, Mme M.V.

roulait en auto rue de l'Hôpital à Fleurier.
Parvenue place du Marché, elle vira à
gauche, voulant descendre la rue de la
Gare, mais son véhicule entra en collision

avec un camion conduit par M.G. Personne
n'a été blessé, mais le choc provoqua des
dégâts matériels. Le procureur général de-
mandait que soient infligées une amende
de 80 fr. à M.G. et une de 100 fr. à
Mme M.V.

Après avoir entendu deux témoins, le
président , reconnaissant M.G. coupable
d'avoir violé la priorité , l'a condamné à
80 fr. d'amende, tandis que Mme M.V.
paiera 70 fr. pour avoir pris le virage
à la corde et circulé avec un pneu lisse.
Tous deux paieront 28 fr. 90 de frais.

G.D.

Le débat qui suivit la conférence de
M. Schenker? Intéressant à plus dun titre !
De notre correspondant :
A la suite de la conférence de M. René

Schenker, plusieurs questions lui ont été
posées ainsi qu 'à M. Claude Emery qui pré-
sidait le débat après avoir été l'initiateur
de la présence de l'orateur. Le public a
appris que le programme des émissions alé-
maniques pourrait être capté dès le début
de 1972 au Vallon en raison de l'agran-
dissement et des transformations apportées
à la station des Roches-Blanches. M. Schen-
ker a d'autre part reconnu qu 'une inégalité
de traitement existait en ce qui concerne
les téléspectateurs du Val-de-Travers qui ne
peuvent recevoir que la TV romande.

De nombreuses personnes sont méconten-
tes de cette situation. M. Schenker n'y est
pour rien. Ce problème est du ressort des
services techniques des PTT. Le directeur
de la TV romande répondant à deux ques-
tions concernant certains programmes et rie
leurs heures de passage reconnut des er-

reurs de programmation. Le système des
« blocs » donne en général satisfaction. Des

sondages sont faits parmi les téléspectateurs
pour connaître leurs réactions et leurs goûts.
« Mais quel est le goût du public ? » Dif-
ficile de répondre. « Nous n'avons pas l'am-
bition de contenter tous les téléspectateurs,
c'est impossible. » Et M. Schenker d'an-
noncer une nouvelle qui provoqua quelques
sourires dans la salle : « D'ici deux ans,
la 2me chaîne romande sera mise en ser-
vice ». Acceptons-en l'augure !

M. Philippe Favarger, président du tri-
bunal du Val-de-Travers, est partisan d'un
article constitutionnel le plus libéral pos-
sible. Il ne peut être d'accord avec les
perturbateurs et les éléments « gauchistes »
qui sapent la base de la démocratie. Il
réclame la création d'un conseil de la té-
lévision indépendant qui pourrait intervenir
sur requête et dans lequel seraient repré-
senté la direction de la TV romande, des

membres du personnel et des téléspectateurs.
M. Schenker répondra : « Des juristes s'oc-
cupent actuellement de la rédaction d'un
article constitutionnel refusé une première
fois par le peuple. Mais la loi d'appli-
cation me cause des soucis. Le rôle _ d'un
conseil dé la télévision serait à définir.
En cas de requête, l'émission aurait déjà
passé et le mal serait fait. Il est préfé-
rable que les responsables de la TV soient
attentifs jour après jour. Des dispositions
nécessaires doivent être prises pour qu'il
n'y ait pas d'accidents de parcours. »

Revenant à la charge, M. Favarger s'in-
surge contre certaines émissions, outragean-
tes et impudiques. M. Schenker se deman-
de alors ce qu'il faut ou ne faut pas mon-
trer. Son rôle est d'informer. U doit exis-
ter une parité entre les divers sujets , les
émissions à caractère social ayant leur im-
portance. M. Schenker répondra encore à
l'étonnement de certains que lorsque des
postulations sont ouvertes pour des places
à la TV romande, il n'y pas d'offres de
Neuchâtelois. Sur ce point, il n'est pas
responsable de cette critique.

PROBLÊMES TECHNIQUES
M. Claude Emery a lépondu au sujet

des problèmes techniques que des études
avaient été faites. Elles coûteraient _ très
cher si l'on voulait pouvoir capter les émis-
sions françaises par exemple. L'installation
d'une antenne collective pour le Val-de-
Travers ou une partie du Vallon reviendrait ,
pour la construction de l'antenne et les
liaisons avec chaque habitation, à quelque
800.000 fr. A cette somme s'ajouterait le
creusage de fouilles sur plusieurs dizaines
de kilomètres (40 à 50 fr. le m). L'entre-
tien annuel d'une installation de ce genre
est devisée à 1800 fr. par km. Impossible
d'y songer car un téléspectateur devrait
ajouter au bordereau envoyé par les PTT
une somme de 30 à 40 fr. par mois.

La deuxième possibilité existe, mais elle
pose des problèmes techniques. Il s'agirait
de créer un petit réémetteur privé devisé
à 250.000 fr. La difficulté serait d'obtenir
une concession, les PTT possédant l'exclu-
sivité des télécommunications. Il y a des
quantités d'impondérables qui font douter
d'une telle solution , celui de ne point per-
turber d'autres programmes étant très im-
portant. Mais M. Emery précisa que les
études continueraient et qu'il se préoccu-
pait de savoir si et dans quelle f mesure
une solution pourrait être apportée dans
cet isolement du Val-de-Travers dans la
réception des programmes de TV.

En fin de soirée, M. Emery a remercie
M. Schenker pour la façon avec laquelle
il a répondu aux questions et aux remar-
ques des auditeurs.

F.Jt.

Résultats du cross des pupilles et
du championnat de lutte de Boveresse

De notre correspondant :
La section des ' pupilles de Boveresse a

organisé dimanche sur le terrain des sports ,
son traditionnel cross des pupilles doublé
d'un championnat de lutte réservé aux
membres du Club des lutteurs du Val-de-
Travers. Une centaine de spectateurs ont
suivi ces joutes. Pour la première fois ,
des pupillettes ont disputé le cross. Les
meilleurs de chaque catégorie ont reçu des
prix, lutteurs y compris.

Les challenges sont allés aux équipes

suivantes : pupilles de Môtiers (catégorie
8 à 10 ans), trophée « Brunner » du café
Central ; pupilles de Couvet (catégorie 11 à
13 ans), challenge de la section des pu-
pilles de Boveresse ; pupilles de Saint-Sul-
pice , trophée de la commune de Boveresse
Charles Boerner a remporté le challenge
« Joseph Plancherel » de la Côte-aux-Fées.
Voici les principaux résultats :

Cross des pupilles : — Catégorie 8 à 10
ans : 14 concurrents, 1 km de course :
1. Tony Erb, Boveresse ; 2. Walter Erb,
Saint-Sulpice ; 3. Bernard Loup, Môtiers.
Par équipes : 1. Môtiers, 14 points ; 2.
Couvet 19 ; 3. Saint-Sulpice, 24.

Catégorie 11 à 13 ans : 17 concurrents ,
1,5 km. 1. Didier Schmid, Couvet ; 2. San-
dro Monterastelli , Couvet ; 3. Gérard Mi-
chel, Môtiers. Par équipes : 1. Couvet 12
points ; 2. Môtiers : 16 ; 3. Boveresse : 21
— Catégorie 14 à 16 ans : 7 concurrents ,
3 km. 1. Jean-Ci. Besomi, Saint-Sulpice ;
2. Joseph Marmelo, Boveresse ; 3. Hans-
Ruedi Gerber , Saint-Sulpice. Par équipes :
1. Saint-Sulpice, 8 points ; 2. Boveresse,
15 points. — Catégorie pupillettes 8 à 10
ans : 6 concurrentes ; 1 km. 1. Fabienne
Seigneur, Môtiers ; 2. Christiane Weber,
Boveresse ; 3. Claudine Bernard , Boveresse ;
— Catégorie 11 à 13 ans : 2 concurrentes,
1 km. 1. Annie Rota, Môtiers ; 2. Cathe-
rine Quinche, Boveresse. — Catégorie 14
à 16 ans : 3 concurrentes : 1,5 km. 1.
Christiane Borel , Couvet ; 2. Joceline Baer,
Couvet.

CHAMPIONNAT DE LUTTE
De 9 à 10 ans : 2 concurrents : 1. Wal-

ter Erb, Saint-Sulpice : 19,50 ; 2. Marco
Ricci , Couvet , 17.

— De 10 à U ans : 4 concu rrents : 1.
Patrick Schifferling, Couvet : 29,50 ; 2. J.-
Paul Jeanneret , Couvet : 28. — DE 12 à
13 ans : 2 concurrents : 1. Dulio Rota,
Boveresse : 19,50 ; 2. Serge Vaucher, Bo-
veresse : 17. — De 14 et 1S ans : 3 concur-
rents : 1. J.-Jacques Tuller , Saint-Sulpice :
28.75 ; 2. Bernard Zumbach , les Ver-

rières : 27.50. — Seniors : 8 concurrents :
1. Charles Boerner, Couvet : 57.25 ; 2. Ma-
rio Rota , Boveresse : 56,25 ; 3. Christian
Mathys, Saint-Sulpice : 56,25.

Fyj Cinéma Colisée (Couvet) 20 h 30 : Le rep-
tile (16 ans).

Fleurier, salle F.OJVI.H. De 19 h à 22 h,
exposition Eugène Favre.

Collège régional, Fleurier : 20 h, conféren-
ce par M. François Jeanneret : éducation
civique (UPN).

Médecin et pharmacien habituels.
Ambulance de jour : 61 12 00 de nuit

61 13 28.
Hôpital de Couvet : 63 25 25, de Fleurier

81 10 81.
Fleurier : service du feu 61 12 04 ou 18.
Détachement de gendarmerie, tél. 61 14 23.

Arrêtés à la frontière
(c) Un jeune Français de 22 ans et une
mineure de 14 ans passant clandestinement
la frontière , viennent d'être interceptés par
un douanier suisse. Jls ont été remis aux
autorités françaises qui les recherchaient.

Le Centenaire du
passage des Bourbakis

(c) Sous la présidence du pasteur Claude
Monin et en présence d'une dizaine de
personnes, le comité du Centenaire du
passage des Bourbakis , après les rapports
du président , du caissier et des
vérificateurs de comptes, a procédé à la
répartition du bénéfice résultant de la
vente des médailles.

Sur les . 11.800 fr. à disposition, 10.000 ont
été attribués aux réfugiés pakistanais, le
solde sera versé à la Croix-Rouge du Val-
de-Travers, pour la nouvelle ambulance.

Dans le cadre de ce centenaire, le
bénéfice (700 fr.) de la conférence de M.
Henri Guillemin a déjà été versé à Terre
des hommes.

Toujours les programmes
Loin de nous la pensée d' entrer

dans une polémique pour ou contre
les grèves, grèves légales, grèves illé-
gales etc. Au fond , le téléspectateur
en général s'en moque. Ce qu'il veut,
c'est sa dose quotidienn e d'images
et lui est un vrai « grève-cœur »
ou tout au moins une déception lors-
que par hasard ou par la volonté de
quelques-uns il en est privé.

Aussi les propos tenus par M. René
Schenker, directeur de la télévision ,
et particulièrement une p hrase, ont
retenu toute notre attention : « Il fau t
d' abord penser aux téléspectateurs »
disait-il en pensant p lus spécialement
à la grille des programmes.

Or, ce propos louable en soi est
ou terriblement utopique ou sciem-
ment vague, car M. Schenker sait
très bien que le vieux proverbe «Au-
tant de têtes, autant d'avis » est tou-
jours valable. S'il est des téléspecta-
teurs qui ne réclament de la nouvelle
lantern e magique qu 'un peu de dis-
tractation , voire du cinéma au rabais,
dans tous les sens du terme, beau-
coup voient dans la télévision un
moyen de communication, un véhi-
cule de la pensée, un instrument ayant
son sty le propre. A ussi nous semble-
t-il important , voire indispensable
que les émissions magazin es passent
aux heures les plus favorables , soit
en gros entre 19 h 30 et 21 h 30. Il
est parfaitement logique qu 'après la
tension d' une journée de travail, on
souhaite se distraire quelque peu.
Aussi de 21 h 30 à 22 h 30, voire
dans quelques cas 23 heures, on peut
aisément p lacer un f i lm . Ce système
a l'avantage de permettre aux gens
fatigués , aux vieillards,, aux adoles-
cents, de saisir l'essentiel du pro-
gramme. Quant à ceux que de p lus

longues veilles n'effraien t pas, soit
parce qu'ils ont une résistance phy-
sique plus gra nde, soit parce qu'ils
disposen t de p lus de loisirs, la pos-
sibilité leur est offerte de pro longer
agréablement la soirée. Il  serait illo-
gique et aberrant de servir le dessert
avant le plat de résistance.

Un autre propos tenu par M . Schen-
ker lors de la même conférence à
Couvet, nous laisse songeur : « Nous
étudions la possibilité de diminuer
le nombre des productions originales,
afin que celles-ci soient mieux pré-
parées ». De nouveau, ici, on ne peut
que prendre acte de la résolution de
la direction de la TV de mieux pré-
parer les productions originales. Mais
peut-on admettre la décision d' en
diminuer le nombre. Un nombre qui,
en dehors des émissions magazines
précisément , est déjà f o r t  restreint.
Quel est le taux de production d'émis-
sion théâtrales originales et celui des
émissions scientifiques et celui des
variétés, par rapport à l'ensemble du
programme. Bien sûr, on nous objec-
tera que le coût élevé des produc-
tions « maison » ne peut coïncider
avec un budget déjà serré. Mais par
ailleurs on nous annonce une augmen-
tation de la publicité à la télévision,
avec ce qu 'elle entraîne après elle :
feuilletons médiocres, émissions de
remplissage f a ciles, sans but, sinon
d'être suffisamment attractives pour
encadrer ladite publicité , mais sans
nécessité ni intérêt réel. Or, on peut
s'attendre, hélas, à ce que l'augmenta-
tion de la publicité ait une influence
p lus grande sur les émissions de rem-
p lissage que sur les émissions de
qualité et en particulier sur les émis-
sions originales.

G.-A. M.

A Oîeyres, frère et sœur font la grève
de la faim pour une histoire de terrain

De notre correspondant :
Depuis hier un couple (frère et sœur) ,

domicilié à Oleyres-sur-Avenches, M. Jean
et Mlle Suzanne Beyeler, âgés respective-
ment de 59 et 54 ans, ont commencé une
grève de la faim d'une durée indéterminée.
Ils entendent par ce moyen obtenir justi-
ce pour le tort moral et financier, ainsi
que l'atteinte à l'honneur, dont ils esti-
ment avoir été victimes à partir de 1955,
dans le village où ils sont domiciliés de-
puis toujours.

Il s'agit d'une affaire de terrain assez

Les grévistes, M. et Mlle Beyeler.
(Avipress - Partie)

embrouillée, comme on en trouve parfois
dans les communes rurales. Cette affaire
pourrait avoir certains rebondissements, car
on a conseillé aux deux intéressés d'élire
leur domicile légal en territoire bernois
(ce qu'ils ont fait), afin de mieux pouvoir
défendre leurs intérêts.

D'après les renseignements que nous
avons pu obtenir sur place, il semble que
les autorités bernoises auraient décidé de
prendre l'affaire en main , afin d'obtenir
réparation de ce qui paraît être une in-
justice.

(sp) Cinq sections de l'Union gymnastique
du Val-de-Travers, Noiraigue (12 membres),
Travers (22) , Couvet (24), Môtiers (12),
Saint-Sulpice (15) ' participeront à la Fête
fédérale de gymnastique d'Aarau, du 21 au
25 juin. Fleurier, Buttes et les Verrières,
sections qui n'ont que peu ou pas
d'activité pour le moment, seront absentes.

Sur le plan cantonal , 31 sections ont fait
parvenir leurs inscriptions.

Avant la Fête fédérale
de gymnastique d'Aarau

Rencontre post-scolaire
(c) Sur les 15 élèves qui , en 1939 sont en-
trés à l'école de i Noiraigue, 9 ont assisté
dimanche à la deuxième -rencontre. Après
un repas servi dans un restaurant de la
place,, les participants sont montés aux
Oeillons.

Course valaisanne
pour les gymnastes

(sp) Sept membres de la SFG, ont passé
deux jours en Valais. Arrivés samedi en fin
de matinée à la Fouly, dans le Val-Ferret,
ils sont montés à la cabane de la Neuve.
Les mieux entraînés ont participé à un
exercice de varappe avant le souper. Le
lendemain , les . Néraouis ont fait une
excursion de quatre heures en dessus de
la cabane. A 22 h, ils étaient de retour à
Noiraigue.

Journée des familles
(sp) La section neuchâteloise des troupes
romandes de forteresse a organisé dimanche
à la Jotte-sur-Travers sa journée des fa-
milles. Grâce à un comité dynamique prési-
dé par M. Paul Emch, de Colombier, cette
petite fête (également gastronomique !) a
connu un vif succès.

Ennma
Un beau voyage

pour les personnes
âgées

(c) La traditionnelle rencontre des personnes
âgées de la commune a été agrémentée,
mercredi, par des diapositives des Etats-
Unis , commentées par M. et Mme G.
Tuller.

Avec les gymnastes de Saint-Sulpice
De notre correspondant :
La société de gymnastique a siégé ven-

dredi en présence de 22 membres. Le pré-
sident , Eric Cochand, après avoir ouvert
la séance, fit la lecture de l'ordre du jour
et se joignit au moniteur pour exprimer
sa satisfaction pour l'année accomplie, le
résultat des diverses fêtes ayant été très en-
courageant. Le fait que Jean-Claude Beso-
mi soit sorti champion cantonal en caté-
gorie athlétisme lors de la fête cantonale
à la Chaux-de-Fonds et la première place
obtenue par Jean-Jacques Tuller lors de la
fête des pupilles en catégorie nationaux A
ont été relevés.

Le caissier fut félicité pour son travail.
Dans les comptes, on constate qu 'une di-
minution de fortune s'est produite. Ceci
est dû à une plus grande dépense pour
divers matériel et aux lotos remis à l'an
prochain.

Le comité a été réélu comme suit :
président : Eric Cochand ; vice-président :
Pierre Thalmann : secrétaire correspondant :
Roland Baumann ; secrétaire aux verbaux :
Denis Porret ; secrétaire çonvocateur : Jean
Vaucher ; caissier Jean-Pierre Lebet ; véri -
ficateurs : Silvio Thalmann et Jean-Claude
Bésomi ; moniteur chef : Eric Tuller ; mo-
niteur pupilles : Eric Cochand ; banneret et
chef du matériel : Daniel Schlub ; respon-

sable presse et propagande : Roland Bau-
mann. La soirée a été fixée au 27 novem-
bre. Trois nouveaux membres ont été admis.
Des primes d'assiduité ont récompensé
Jean-Claude Bésomi, Jean-Pierre Lebet, Eric
Tuller, Silvio Thalmann , Otto Haldi , Biai-
se Matthey et Daniel Tuller.

MM. Marcel Ryser et Arthur Baumann
membres du comité d'organisation de la
4me fête de l'U.G.V.T. ont été nommés
membres d'honneur de la société, de mê-
me que M. Maurice Tuller pour l'aide
apportée lors de manifestations. Un repas
offert par la société a clôturé l'assemblée.

(sp) Le Conseil général de Saint-Sulpice
se réunira ce soir pour élire un nouveau
conseiller communal en remplacement de
M. Fernand Benoit, (rad), démissionnaire.

Qui sera élu ?

CHRONIQUE DU VAL - DE - TRAVERS ZT.ZHZZ
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YVONAND

(c) Une betterave de 15 kg a été
ramassée dans les champs de M.
Bernard Gudit à Yvonand. Précisons que
généralement le poids moyen de la
betterave est de 3 à 4 kg. Toutefois ,
cette année, en raison du temps
magnifique , il n'est pas rare d' en trouver
pesant de 5 à 8 kg.

Une betterave qui vaut
son pesant... de sucre !

YVERDON

(c) Hier, à 12 h 10, rue du Four, à
Yverdon , une petite fille de deux ans,
Cristelle Vagnières , habitant Orzens,
déboucha subitement d'entre deux voitures
en stationnement et s'élança sur la
chaussée au moment où survenait un
automobiliste. Elle heurta le véhicule et
tomba. Immédiatement transportée à la
clinique de la rue du Four, il se révéla que
l'enfant avait eu plus de peur que de mal.

Plus de peur
que de mal

ORBE

pénitentiaire s des Plaines-d'Orbe , à
Bochuz , s'est échappé à la faveur du
brouillard. Toutefois , n 'ayant pu s'orienter
en raison de ce dernier , il fut repris ' le
jour même à l'entrée d'Yverdon , dans son
costume de détenu.

Evadé repris
(c) Un rip.tp.nn Hr<; étflhlissnrnent's

PAYERNE

Vendredi après-midi , l'état-major de la
zone territoriale 151 a visité le chantier du
centre opératoire protégé (C.O.P.) et le
nouvel hôpital de zone de Payerne qui doit
entrer en activité dans moins d'une année.
Les visiteurs ont été vivement intéressés par
ces deux constructions , l'une souterraine ,
l' autre en surface.

Au centre opératoire
protégé

MOUDON

L Association des anciens élèves de l'école
pour enfants sourds de Moudon a fêté le
25me anniversaire de sa fondation. Après
un culte célébré à la maison de paroisse , les
participants ont pris part au banquet. Des
allocutions furent prononcées par MM. G.
Vuichoud, au nom de la commune de
Moudon , Charles Guignard , au nom du
Conseil d'Etat et Mamin , inspecteur. Un
ballet des jeunes filles de l'école , les chants
et les danses de la «. Soldanelle », ont agré-
menté cette manifestation.

L'école des enfants sourds
a 25 ans

A louer, à Fleurier

appartement
de 3 chambres,
cuisine, vestibule,
chauffage général,
eau chaude.
Libre dès le
1er novembre.
Adresser offres
écrites à OH 2299 au
bureau du journal.
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SAINT- SULPICE
Nous cherchons un(e)

porteur (se) de journaux
pour la distribution de notre journal à Saint-Sulpice.
Entrée en service le 28 octobre.
Adresser offres à l'administration de la
FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL,
4, rue Saint-Maurice, 2001 Neuchâtel, tél. 25 65 01.

Publicité
dans la FAN
= efficacité
Demandez la
visite de notre
représentant à
Fleurier.
Tél. 61 15 22.

Congélateur
Brown-
Boveri
220 litres 495. 

elexa
Appareils ménagers
Couvet Tél. 63 23 71

(c) Samedi, 25 membres de l'Union chorale
sont partis en car en Valais ; dans l'après-
midi , ils ont visité une cave à Chamoson
avant de monter à Ovronnaz. Là, ils ont
fait honneur à une raclette puis ont passé
une agréable soirée. Dimanche, ils se sont
arrêtés une nouvelle fois à Chamoson pour
une deuxième visite de cave, ont déjeuné
à Charrat avant d'assister à Martigny à un
combat de reines. Sur le retour, ils ont fait
halte à Yvonand.

Avec l'Union Chorale
en Valais

(sp) Quarante-trois membres ont participé à
la course de deux jours de la section du
Val-de-Travers de la Fédération des
anciens élèves des écoles techniques de
Suisse occidentale (FA et SO) à Milan.
Partis vendredi soir en car, ils ont rallié
Aoste où ils ont dormi. Le lendemain, ils
ont visité à Milan la 12me exposition
europ éenne de la machine-outil. Ils ont
ensuite rejoint Baveno pour y manger et
passer la nuit. Dimanche, ils sont rentrés
par le Simplon avec un arrêt à Simplon-
Village pour le repas de midi.

D'anciens élèves
en course à Milan

(c) La vente traditionnelle de la paroisse
réformée a laissé un bénéfice net de plus
de 14.100 fr. Des remerciements ont été
adressés par les responsables à tous ceux
qui ont contribué à la réussite de cette
manifestation.

Départ pour l'Afrique
(c) Au cours du culte , la paroisse a pris
congé de Mlle Marcelle Rebeaud , de
Rovray, qui va partir pour la 5me fois en
mission en Afrique. A cette occasion, M.
Morier-Genoud a parlé au nom du
département missionnaire des Eglises
romandes et Mlle J. Mieville , de Pomy, a
apporté les vœux de la commission des
missions du 5me arrondissement
ecclésiastique.

Succès de la
vente paroissiale

(c) Le Comptoir d'Yverdon a accueilli hier
son 20.000me visiteur. La halle des cycles
et motos de la Belle époque, où deux
Neuchâtelois , Mlle Moser, fille de M.
Moser , constructeur des vélos à moteur de
Saint-Aubin et M. Ulysse Grandjean , le
frère des fameux constructeurs des vélos
« Allegro » exposent le simulateur de
vitesse de la e Lotus » formule 3 et le
stand de la gendarmerie vaudoise
connaissent un succès particulier.

La journée de demain sera réservée à
l'assemblée des fiduciaires des arts et
métiers de Lausanne , Yverdon et Vallorbe
et du Service d'escompte d'Yverdon et
environs.

Au Comptoir
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La nouvelle
Ford Escort Sport -

notre meilleure concurrente
Conçue pour ceux qui ont - Sa vitesse de pointe: 159 km/h. Faites un essai chez votre

Fesprit sportif. -Sa voie élargie: roues 5 pouces concessionnaire Ford et vous
- Sa puissance: son moteur GT avec pneus radiaux 165 SR/13. serez - vous aussi - convaincu que

1,31 développant 72 CV-DIN. - Ses freins assistés, à disque l'Escort Sport est une vraie
— Son accélération: 0-100 en à l'avant. sportive... à un prix étonnant.

14,5 secondes. - Son aspect «Rallye Look » avec
ses demi pare-chocs et ses
passages de roue débordants.

- Son intérieur: garnissages noirs
mat - volant sport et compte-

Comme tous les autres A Util li&VUÏl
modèles Escort ,L, XL et GT, CnAVt
l'Escort Sport offre bien d' autres fcjIHJlT Fr. 8470.-
qualités: robustesse, sécurité et *
plaisir de conduire. 

Ford reste le pionnier. 2̂^
Neuchâtel : Garage des Trois Rois S.A., J.-P. et M. Nussbaumer , 11, Pierre-à-Mazel , tél. (038) 25 83 01. — La Chaux-de-Fonds : Garage des Trois Rois S.A..
J.-P. et M. Nussbaumer, 8, boulevard des Eplatures , tél. (039) 26 81 81 ; magasin de vente : 92, avenue Léopold-Robert , 102, rue de la Serre. — Le Locle : Garaae
des Trois Rois S.A., J.-P. et M. Nussbaumer, 51, rue de France, tél. (039) 31 24 31.
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Embellir son logement par de nouveaux papiers peints. Le choix
très, riche de CG-permet de combler tous vos désirs. Notre !
conseiller spécialisé vous aidera à vaincre toutes les difficultés.

Papiers peints Produit décollant Super-Kem-Tone,
Dans toutes les les papiers peints la tapisserie liquide
classes de prix. Une Liquide; décolle en Peinture au latex,
abondance de motifs ^^ xien ^e temps la par ex. sur papier-
et qualités. Roman- vieille tapisserie. Par tapisserie à fibres,
tique, frivole, sérieux, pans. Etendre le Mais aussi directe-
clair.distihgué, . produit préalable- ment sur le crépi bien
représentatif , noble, ment dilué, laisser poncé: perticulière-
s3? .":,Tout ce qui agir un court moment, ment résistant, lavable
rejomt 1 œil et le et ̂ éjà vous vous et réalisable dans
coeur. .„ „- êtes épargné bien de les plus beaux coloris,
le rouleau à ^B ¦ • ja peine et du temps. Se laisse appliquer
partir de' Wè 

 ̂T kf \  avec une étonnante
à partirde mmmmw\àf facilité. fe

Offre spéciale Colle pour f  ̂• «jÙ*%Papiers pemts auto- naniprq npink de 11.90coUants prêts pour la PaPWrS peims de ma.****
pose et lavable SfxSréuSteef^ Location d'outillagele rouleauiO ml'âf \ réussite et 
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i Mastic cellulosique boursouflure, 
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ÉCOLE CLUB MIGROS I
COURS DU SOIR I

GESTION HNANCItRE I
Pourquoi faire de l'épargne - Comment se constituer un capital de Mi|
façon moderne - Qu'est-ce que la bourse - Que choisir et pourquoi : 13|
banques, assurances, fonds de placement, terrain, revenus fixes ou Iffl
variables. Autant de questions que chacun se pose, souvent sans y mm
trouver de réponse. mm
Cours de 5 leçons de 1 h 30, Fr. 25.— (cours compris). B
Jeudi de 20 h à 21 h 30. ¦

Bulletin d'inscription à découper et envoyer' à : 9£

ÉCOLE CLUB MIGROS I
11, rue de l'Hôpital - 2000 Neuchâtel - Tél. 25 83 48. 39
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Après dix-sept ans d'absence, le congrès de
chronométrie retrouve les murs de son enfance

Il aura fallu attendre 17 ans pour que
le congrès suisse de chronométrie, le 46me
du nom, retrouve les murs de son enfance.
A cela une raison, mais aussi un prétexte :
la présence à la Chaux-de-Fonds et dans
tout le Jura de l'Année Jaquet-Droz. En
hommage naturel à cet illustre inventeur
et horloger , les chronmétriers de tout le
pays et de l'étranger se sont fait une raison
ct , abandonnant d'autres régions, s'en sont
revenus sur terre neuchâteloise.

Un comité d'organisation , placé sous la
présidence de M. Pierre Steinmann , direc-
teur général du Technicum cantonal , avait
mis sur pied un programme très chargé
pour nos hôtes qui , en quelques heures,
passèrent des discussions les plus ardues
aux spectacles les plus fous.

Vendredi soir , le comité de la société
suisse se retrouvait pour quelques mises
au point. Puis le lendemain , dès 8 heures,
la salle de musique accueillait les nom-
breux participants , parmi lesquels des re-
présentants des sociétés sœurs de Belgique,
de France et d'Allemagne, au total plus de
500 personnes. Pour permettre à chacun
de respirer , on avait organisé une soirée
officielle qui vit la participation du
Conseil d'Etat, par M. Meylan, de M.
Haldimann , préfet des Montagnes, du
conseiller communal Moser.

De nombreux discours, aussi brefs les uns
que les autres , préludèrent à une partie ré-
créative animée par le fantaisiste Claude
Selva et surtout l'extraordinaire « Comédiens
harmoniques », une troupe zuricoise lau-
réate de la Rose d'or de Montreux en
1970.

Tenter une synthèse de ces heures de
communications relève d'une entreprise ha-
sardeuse. S'adressant exclusivement à des
spécialistes, les orateurs ne cherchaient nul-
lement la vulgarisation , mais au travers de
discours et de thèses, l'on retrouvait le
vrai problème de la recherche du temps,
qui se manifeste autant par un besoin cons-
tant de qualité et de nouveautés que par
l'autre , plus ardu et ô combien décrié, de
la collaboration face à des entreprises
étrangères.

Ces travaux, des recherches sont l'âme
même de l'horlogerie à défaut d'en être

la main. Il importe que l'on ne trouve
pas à cette réunion si vaste par la partici-
pation un défi , mais plutôt le respect
d'une industrie qui se cherche encore après
des siècles de règne absolu. Et , à ce pro-
pos, l' absence remarquée de certaines ins-
titutions horlogêres, ne s'explique guère...

1. P. Béguin, Portescap, la Chaux-de-
Fonds : « Considérations sur Pisochronisme
et les marches aux températures et aux
positions des montres a balancier spiral ».

La grande précision des montres à
diapason et à quartz incite nombre de
constructeurs à améliorer celle des
montres à balancier en élevant leur
fréquence. Les marches aux positions et la
variation moyenne y gagnent , tandis que
l'isochronisme et l'effet de la température
ne sont pas directement touchés. Le défaut
d'isochronisme a cependant sur le
coefficient thermique une influence peu
connue qui explique pourquoi celui-ci varie
d'une position à l'autre. Des observations
pratiques mettent ce phénomène en
évidence. En améliorant le réglage aux
positions, les fréquences plus élevées
jouent un rôle bénéfique sur le coefficient
thermique en réduisant sa dispersion en
fonction des positions.

2. J.-C. Schneider, Chs Tissot et Fils
S.A., le Locle : « Conception et
performances de la montre Astrolon ».

3. Ch.-A. Grossenbacher, C. Ganguillet,
Ebauches S.A., Neuchâtel : « Quelques
caractéristiques de familles de matériaux
synthétiques ».

Des pièces en « plastique » pourquoi ?
Depuis de nombreuses années, chaque

industrie de la mécanique et de la
micromécanique cherche à introduire des
pièces en matière sythétique. L'industrie
horlogère n'a pu échapper à ce
mouvement , de nombreuses applications
furent essayées.

La communication fait le point sur les
difficultés rencontrées lors de l'introduction
des matières synthétiques et présente les
moyens de contrôle de ces matières ainsi
que quelques résultats de mesure.

4. C. Schiatter, LSRH Neuchâtel :
« Mesure de la fragilité des pivots d'axes
de balanciers a.

5. H. Bovine, - LSRH, Neuchâtel :

« Atmosphères protectrices pour traitement
thermique de pièces d'horlogerie et
présentation du four de trempe du LSRH ».

6. A. Simon-Vermot, Les Fabriques
d'Assortiments réunies, le Locle :
« Contribution à l'étude de la lubrification
de l'échappement ».

7. J.-P. Brotons-Dias, Oscilloquartz S.A.,
Neuchâtel : « Etude expérimentale du
coefficient barométrique du résonateur à
quartz ».

La miniaturisation du quartz pour l'usage
horloger pose des problèmes technologi-
ques pour l'exécution de son encapsulage.
Il serait souhaitable de ne pas le placer
dans un boîtier évacué. Pour cela on
essaie d'étudier le comportement de la
fréquence du résonateur à quartz en
fonction de la pression atmosphérique
ambiante. Les résultats de mesures nous
ont permis de prévoir cette variation de
fréquence connaissant les caractéristiques
du quartz ainsi que de l'enceinte qui le
contient.

8. C. Attinger. LSRH, Neuchâtel :
« Mesures d'accélérations au mouton-
pendule ».

9. J.-C. Furrer, LSHR, Neuchâtel : « La
mesure précise des chocs à l'aide d'un
dynamomètre ».

10. J.-Ph. Lebet, Observatoire cantonal,
NE : « Nouvelles épreuves chronométri-
ques ; expériences et résultats ».

Les concours chronométriques pour
montres-bracelets , suspendus en 1968 ont
repris en 1970 après l'élaboration et
l'adoption d'un nouveau règlement. Les
auteurs présentent les innovations
apportées par ce règlement au point de
vue technique : observation des montres
par lots, de 16 pièces et introduction
d'épreuves tenant compte des conditions
du porter (chocs , champ magnétique ,
remontage programmé des montres
automatiques , etc.).

Les auteurs décrivent les machines, et
appareils développés et analysent leurs
effets sur les montres.

11. D. Jacquet , G. Lallement, A.
Prouteau , Laboratoire de mécanique
appliquée, Besançon. « Etude, réalisation ct
applications i à la montre d'une table
vibrante angulaire ».

12. J.-F. Perrochet, LSRH, Neuchâtel :
« Lasers et métrologie ».

13. J.-C. Schlup, LSRH, Neuchâtel :
« Mesure de l'angle de rotation d'une pièce
en fonction du temps à l'aide d'un laser ».

L'expérience a pour but de déterminer
l'équation d'un mouvement d'une pièce en
rotation à l'aide d'un laser.

La courbe de déplacement en fonction
du temps est immédiatement affichée sur
un enregistreur ou sur un écran cathodique
et est définie dans une grille de 105 points
environ par seconde.

14. P. Vovelle, Compagnie d'Electronique
et Piézo-électricité, Sartrouvllle : « Quartz
pour montres : développements récents ».

15. E. Favre, Fabrique d'ébauches ETA
S. A., Granges : « Comparaison des résul-
tats obtenus avec diverses fréquences sur
le même calibre de base ».

16. Les 50 ans du LSRH par Henri
Mugeli, Neuchâtel.

17. B. Kunzle, ISM Equipements
Industriels de montage S.A., Lausanne :
« Nouveau procédé de mise en marche
avec pitonnage par soudure électrique ».

18. J.-C. Beuchat, A. Botta, Féd.
horlogère suisse (FH), Bienne : « Méthode
de mesure du degré d'étanchéité des
montres placées dans un gaz en
surpression même élevée ».

19. F. Streiff , Filatures Streiff S.A., sec.
électromécanique, Aathal (Zh) : « Appareil
pour la mesure de l'étanchéité des
montres ».

20. F. Nrkles, CEH, Neuchâtel : « Moteurs
pas-à-pas pour montre-bracelet ».

21. H. Mounier, société Mallory, batteries
Bruxelles : « Piles pour montres
électriques ».

22. P. Schmid, Buren, Watch Co S.A.,
Biiren : « Anwendung der Getriebesynthese
in der TJhrenkonstruktion ».

23. C. Gygax, Buren Watch Co S. A.,
Biiren : « Présentation d'un calibre
métallique à haut niveau d'énergie ».

Ph. N.

L'eau est rare dans les Montagnes. Aussi n'a-l-on procédé qu'à de simples
contrôles de pression.

(Avipress - Girardinl

Les Arêtes: une région en pleine expansion
pour laquelle on demande deux millions !

Prochainement devant le Conseil général

De notre correspondant :
Une ville de plus de 40 000 habitants se

doit d'être réaliste dans tous les domaines,
y compris celui des prévisions. Aussi est-ce
dans cette optique que les autorités ont
construit une politique d'achats de terrains ,
qui devrait permettre à la communauté
de s'assurer une sorte de réserve et surtout
lui éviter les désagréments de constructions
hâtives et désordonnées.

Le Conseil général de la Chaux-de-Fonds,
qui se réunira mercredi 20 octobre, à
20 h., à l'aula du centre scolaire de Bélle-
vue, puisque les travaux menés à la salle
du tribunal ne sont pas encore terminés, se. - . 'f . •: .. . .. . .

verra proposer un rapport à l'appui d'une
demande de crédit de 2.014.988 fr. pour
l'achat de terrains aux Arêtes. Les Arêtes ?
une magnifique région située à l'est de la
ville, au-dessus de la voie ferrée menant
dans le Jura bernois. Le développement
réjouissant de ce quartier , dont témoigne
la construction d'un grand nombre d'im-
meubles locatifs et de maisons familiales
et que laissent pressentir les . nombreux
projets de constructions qui ont été sou-
mis aux Cornes-Morel ont alerté la direc-
tion de l'Instruction publique, puisque .ce
futur agglomérat humain devra être ap-
puyé par des réalisations scolaires qui font
défaut. Aussi doit-on dès aujourd'hui pré-
voir l'édification d'une école primaire.

Les autorités, qui se sont ralliées à ces
vues du futur, ont pris contact avec les
propriétaires de ces terrains qui ont accepté
spontanément de faire une offre de vente.
D'une part nous trouvons une première
parcelle d'une surface de 3350 m2, néces-
saire à la construction d'une école primaire ,
d'autre part, une autre parcelle de 3590 m2
qui pourrait devenir, précise le Conseil
communal, une surface de loisirs et de
récréation sur laquelle viendrait s'adjoindre
un jardin d'enfants. Prix global: 107.680 fr.

Quittons le secteur des Cornes-Morel
pour atteindre celui des Arêtes : mêmes
démarches pour un groupe de trois parcel-
les de 97 554 m2, de 30 435 m2 et de
18 727 m2, soit un total de 146 716 m2,

représentant un ensemble de prés et de
forêts. Les propriétaires en demanden
1.907.308 fr.

UN CRÉDIT
DE PLUS DE 2.000.000 FRANCS

Il est une politique constante des auto-
rités de la commune, précise le rapport ,
d'acheter des terrains à bâtir à l'intérieur
du périmètre urbain chaque fois que l'oc-
casion se présente afin de pouvoir les re-
mettre ensuite sur le marché à des condi-
tions favorables, en les soustrayant ainsi
à toute manœuvre spéculative et surtout
en exerçant une -pression sur les prix des
terrains de manière à éviter toute hausse
excessive qui ne peut être que préjudiciable
tant aux constructeurs futurs qu'aux loca-
taires. Bref , c'est un crédit de plus de
deux millions de francs qui est demandé.

Si la somme peut paraître élevée, il con-
vient de préciser que la surface acquise
est de taille. Cela fait partie de la politique
d'une ville. On peut se tromper. Pour
l'heure il s'agit de prendre les devants.
Comparés à d'autres prix pratiqués en
ville , comparés surtout aux prix pratiqués
dans d'autres communes de notre pays, les
montants du crédit que nous vous deman-
dons apparaissent tout à fait raisonnables.
Ces conclusions du Conseil communal , nous
en acceptons l'augure.

Ph. N.

Début d'incendie dans
un foyer d'accueil :

une imprudence
d'enfant

(c) Les Premiers secours de la Chaux-de-
Fonds ont été alertés hier à 7 h 25. Ils se
sont alors rendus en hâte, rue Jardinière,
au No 121 qui abrite le foyer d'aceneil de
Caritas, un début d'incendie s'etant
déclaré.

II s'agissait d'un feu de canal de
chauffage où des déchets avaient été
enflammés à la suite de l'imprudence d'un
enfant. Celui-ci avait lancé une allumette
dans la grille de pompage de l'air chaud,
au fond de la salle de jeu. Le feu fut
rapidement éteint au moyen de mousse
légère. Les dégâts sont peu importants,
seule une paroi ayant été noircie par les
flammes. Les enfants qui avaient clacce à
ce moment-là, n'ont même pas dû quitter
les locaux.

Toujours la priorité
(c) Hier à 8 h 10, une voiture conduite par
M. A. L., domicilié en ville, circulait rue
des Recrêtes. A la hauteur de la rue des
Primevères , le conducteur n'a pas accordé
la priorité de droite à une auto pilotée par
M. B.. B. du Locle. Collision et dégâts.

A l'ordre du jour...
— Rapport du Conseil commu-

nal à l'appui d'une demande de crédit
complémentaire de 53.250 fr. pour la
réfection et l'aménagement du stade
communal.

— Rapport du Conseil communal à
l'appui d'une demande de crédit de
69.900 fr. pour la création d'un jar-
din de circulation.

— Rapport du Conseil communal à
l'appui d'une demande de crédit de
2.014.988 fr. pour l'achat de terrains
aux Arêtes.

— Rapport du Conseil communal à
l'appui d'une demande de crédit extra-
ordinaire de 30.300 fr. pour l'acquisi-
tion de diverses installations et d'appa-
bataillon des sapeurs-pompiers.

— Rapport du Conseil communal à
l'appui d'une demande de crédit extra-
ordinaire de 254.000 fr. pour l'acquisi-
tion de diverses installations t d'appa-
reils médicaux pour l'hôpital.

— Interpellation de MM. Jean-Claude
Jaggi et consorts, déposée le 14 sep-
tembre, demandant au Conseil commu-
nal quelles sont les mesures envisagées
en ce qui concerne la création à l'hô-
pital d'une division de gériatrie de cent
lits.

— Interpellation de MM. Jean-Claude
Jaggi et consorts, déposée le 14 sep-
tembre, demandant au Conseil commu-
nal quelles sont les mesures qu'il envi-
sage de prendre en ce qui concerne le
transport des élèves du nouveau gym-
nase.

— Interpellation de MM. Louis Sid-
ier et consorts, déposée le 14 septembre,
demandant au Conseil communal si
le projet de transfert du vivarium de
la Bonne-Fontaine au bois du Petit-
Château est maintenant prêt à être réa-
lisé.

• A LA CHAUX-DE-FONDS
CINÉMAS :
Corso : 20 h 30, La Nuit des généraux

(18 ans).
Eden : 20 h 30, La Symphonie pathétique

(18 ans).
Plaza : 20 h 30, Barquero (16 ans).
EXPOSITIONS :
Vivarium de la Bonne-Fontaine : plus de

200 animaux.
Galerie du Manoir : dessins humoristiques

cubains.
Musée d'horlogerie : les collections.
Musée d'histoire : sur demande (ouvert le

week-end).
Musée d'histoire naturelle : collections et

dioramas.
Musée paysan et artisanal régional : la vie

au XVIIIe siècle.
Club 44 : affiches cubaines.
Club 44 : exposition de pein tres figuratifs.
TOURISME :
Bureau officiel de renseignements, Léo-

pold-Robert 84, tél. (039) 23 36 10.
DANSE ET ATTRACTIONS :
Rodéo-club bar 72 : 21 h - 2 h.
La Boule d'or : 21 h - 2 h.
Le Scotch : 21 h - 2 h.
Cabaret 55 : 21 - 2 h.
Permanences médicale et dentaire : en

cas d'absence du médecin de famille,
tél. 22 10 17.

Pharmacie d'office : Carlevaro, Léopold-
Robert 81, jusqu'à 21 h, ensuite
tél. 11.

• AU LOCLE
TOURISME :
Bureau officiel de renseignements, Henry-

Grandjean 5, tél. (039) 31 22 43.
THÉÂTRE :
Casino, 20 h 15 : Tovaritch , de Jacques

Deval , par les Galas eurothéâtre de
Jouve.

Pharmacie de service : Coopérative , Pont 6.
Dès 21, tél. 17.

Permanences médicale et dentaire : en cas
d'absence du médecin traitant , tél. 17, ou
le service d'urgence de l'hôpital tél.
31 52 52.

Ferme du Grand-Cachot-dc-Vent : les
œuvres de Latour.

Epuration des eaux à Valangin :
i

un plan qui pourrait être définitif
De notre correspondant :
Lors de la récente séance du Conseil

général de Valangin, il a été question de
l'épuration des eaux. En effet , avec les
nouvelles dispositions légales, il apparaît
déjà que toutes ylés . communes devront
épurer dans un délai plus ou moins bref. A .,
Valangin , le problème; est soulevé plus tôt
que prévu , les travaux' de' construction de
la route d'évitement Tll avançant de façon
spectaculaire... Dans un bref exposé MM.
Tock et Waelti , conseillers communaux et
Wicky, ingénieur, ont présenté au législatif
ce qui pourrait être le plan définitif :

Les canaux-égouts seront au nombre de
deux, disposés le long de la Sorge et du
Seyon. Les eaux usées se déversent
actuellement presque toutes dans ces deux
rivières et il sera facile d'en assurer la
mise sous tuyaux , selon la topographie très
particulière des lieux. Seules les eaux
usées iront à la station d'épuration ; le
supplément dû aux orages continuera son
cheminement habituel.

Quant à la station elle-même, deux
endroits se prêteraient à la construction.
Le premier situé dans le verger de la
fabrique Touchon , a été d'emblée écarté ,
car il nécessitait la construction
supplémentaire de deux stations
intermédiaires de pompage. L'endroit
finalement retenu se trouve au début des
gorges, en aval de la Maison-Rose, près
du petit éperon rocheux sur la droite du
Seyon et 3 m plus haut que le niveau de
l'eau. Cet endroit offre plusieurs
avantages : — Lieu éloigné des maisons.
— Construction possible en corrélation
avec la route T11. — Les deux stations
intermédiaires sont supprimées. — Tous les
terrains nécessaires à la réalisation du
projet appartiennent à la commune... Seul
le passage sous la route cantonal e actuelle

Le bisse de béton sert à conduire
provisoirement les eaux du Seyon.

(Avipress - Monnier)

L'endroit marqué d'une tlèche serait l'emplacement de la future station
d'épuration.

posera de délicats problèmes techniques .
De là et jusqu 'à la station , les canaux
seront posés le long de la buse construite
par l'Etat en vue de la couverture du
Seyon. Là aussi , les travaux progressent
rapidement et la commune est appelée à
prendre des décisions urgentes, si elle
entend placer le canal-collecteur sans frais
supplémentaires. Trois types de station
sont actuellement étudiés, mais quel que
soit le système définitif , aucun pompage
intermédiaire ne sera utile , le point choisi
étant le plus bas de la localité. La station
devrait suffire à quelque 700 habitants , non

compris ceux des hameaux qui ont déjà
leur propre épuration.

Après avoir entendu cet exposé,' le
législatif a autorisé le Conseil communal à
poursuivre ses tractations avec son
ingénieur et avec l'Etat pour la pose du
canal-égout le long de la buse. Un crédit
important sera certainement voté dans Un
proche avenir: Quant au coût global , il
n'est évidemment pas encore connu, mais
le chiffre prononcé à mots couverts par les
contribuables de la localité n 'est pas des
plus rassurants !

A. M.

|.M/,H;I+-H.TT1
Semaine des enfants

(c) Hier a commencé la semaine des en-
fants sous le thème : « Seigneur apprends-
nous à prier » organisée par la paroisse .
Une soixantaine d'enfants y prennent part
répartis en quatre groupe.

Les anciens au vert
(c) Les anciens d'église et leurs familles
entourant le pasteur ont passé une journé e
de détente dimanche aux Vieux-Prés.

Pharmacies de service : Marti , Cernier,
Piergiovanni , Fontaines.

Permanence médicale et dentaire : votre
médecin habituel.

M. Graber a Tête-de-Ran
la Suisse et l'étranger

M. Graber , conseiller fédéral et respon-
sable de la politique que mène la Suisse sur
le plan international , répondait vendredi
soir à une invitation des trois clubs des
Montagnes neuchâteloises , le Rotary, le
Lion 's et le Kiwanis. Cette séance commu-
ne, organisée par le Kiwanis avec, à sa tê-
te M. Rolan d Studer , architecte à la Chaux-
de-Fonds, aura offert à la totalité de ses
participants et ceci grâce à la personnalité
du conférencier , un double enrichissement.
Celui de l'esprit et puis de la réflexion car
la discussion qui suivit l'exposé fut l'heu-
reux aboutissement d'une foule de propos
sur notre pays, le Marché commun ou
l'ONU.

La politique extérieure de la Suisse, di-
ra M. Graber, présente un visage que d'au-
cuns déclareront particulier. Jusqu 'à ces
dernières années , en effet , la Confédération
menait sa barque avec sagesse certes , mais
en n 'associant guère le peuple. Logique des
choses puisqu 'il s'agissait avant tout de dé-
fendre une idée précise de la neutralité et
quelques actions de bienfaisance.

La situation a évolué. Le Suisse désire
s'associer à la politique extérieure , il se sent
concerné. Aussi tout naturellement , mais le
bouleversement sera présent à la table des
débats , nous dirigeons-nous vers un arti-
cle constitutionnel qui donnera à la popu-
lation le droit de se prononcer sur
certains traités de politique étrangère. Voi-
là l'un des problèmes actuels , il en existe
d' autres , comme l' adhésion de la Suisse au
Marché commun.

Le conférencier se lança alors dans une
sorte de rétrospective de la situation inter-
nationale , de cette présence formidable des
trois superpuissances nucléaires et de l'appa-
rition d'une force économique, le Japon.
Dans ce même ordre d'idées , nous retrou-
vons le prochain voyage du président Nixon

en Chine qui remettra en question la po-
litique menée par les Américains en Asie.
Cette ouverture , en fait , correspond à l'avan-
ce de l'URSS en Méditerranée. Tout natu-
rellement , la balance des forces intervient.
Tout comme le développement du Japon
permet à certains d'envisager que les Etats-
Unis cèdent leur monopole et se replient
stratégiquement de l'Asie.

Voilà une excellente occasion pour l'Eu-
rope de revoir ses alliances, de s'organiser.
Le répit sera bref.

La Suisse quant à elle, n'a jamais cessé
de proclamer son désir de participer au
Marché commun. Comment en serait-il autre-
ment si l'on sait la répartition exportations-
importations qui lie notre pays à ses voi-
sins.

Mais ce Marché commun , simple squelet-
te diront certains , existe. Il existe tellement
bien même, qu 'il est devenu ce que l'on
pourrait définir comme étant une entité po-
litique. Aussi est-il loisible de comprendre
certaines réticences de la Confédération qui
n 'estime pas opportun d'entrer sans autre
dans le cercle.

L'originalité même des structures suisses
n'est pas un mythe qu 'il faut écarter sans
autre. Le propos de M. Graber dépassait
cependant les frontières puisqu 'il aborda
également le problème des régions. Dans le
Jura nous sommes remarquablement placés
pour savoir qu'entre les départements voi-
sins français et les Montagnes neuchâteloi-
ses, seule une rivière nous sépare. Que
l'horlogerie , d' un côté comme de l'autre du
Doubs, a suivi un développement parallèle.
Cela explique partiellement l'expansion des
industries du haut sur sol français.

Voilà sans doute la première pierre ef-
fective de l'Europe de demain qui , au tra-
vers de régions amies , atteindra l'ensemble.

Ph. N.

Restaurant Bagatelle
cherche

sommelier
pour entrée
Immédiate.
Téléphoner au
(038) 25 82 52,
ou se présenter
dès 13 heures.

CAFÉ-BAR
DE LA POSTE
2000 Neuchâtel,
cherche

dame ou
demoiselle
de buffet
Bons gains, congé
le dimanche, cham-
bre à disposition.
Se présenter ou té-
léphoner au (038)
25 14 05.

On cherche, pour
entrée le plus
tôt possible,
aide de
cuisine
ou
cuisinier
Tél. (038) 41 33 62.

Dans le cadre de l'extension de notre maison, nous
cherchons encore un(e)

EMPLOY É (E)
DE BUREAU

Travail intéressant offrant des responsabilités.

Salaire particulièrement intéressant.

Conditions sociales d'avant-garde.

Semaine de 5 jours. Date d'entrée immédiate ou
selon entente.

Prière de téléphoner ou adresser offres.

î imnw ^MMa ilM

Les premiers-secours en campagne
mais pour un simple exercice

Eteindre un incendie, remplir une citerne :
voilà des impératifs que la société moderne
entend suivre et faire respecter par son ap-
port financier. Mais pour une ville, pouf
une commune comme la Chaux-de-Fonds,
cela ne signifie nullement , comme d'aucuns
pourraient le croire, une intervention en
plein centre de localité. Certes, il est évi-
dent que la plupart des sinistres, pour pren-
dre un cas précis , se déroulent à l'intérieur
de ïa Chaux-de-Fonds. Que le feu éclate
alors dans un chalet des environs : comment
faudrait-il procéder ? Des problèmes qui
préoccupent comme l'on pense les respon-
sables des services du feu.

Aussi, avaient-ils inscrit pour le dernier
exercice de cette année des sapeur-pompiers,
exercice réservé au groupe de renfort , un
thème et un endroit précis. Samedi , dès
8 h. 30, en présence des dirigeants des P.S.
et du bataillon , MM. Grisel , Marendaz et
Kohler , ainsi que de M. Jeanneret , du ser-
vice des eaux , les hommes se répartissaient
en trois équipes. A la sortie de la ville se

trouve une station de pompage. La fut pla-
cée la première moto-pompe, une deuxième
fit office de relais, sur les flancs de Cappel.
Puis la troisième à proximité du chalet du
même nom , reçut une lance-canon, habituel-
lement à l'essai.

Au total , environ 500 m de courses ten-
dus à travers prés et forêts. Et surtout un
problème, celui de la différence de pres-
sion, puisque de la station même à l' arrivée ,
l'on trouvait une différence plus qu'appré-
ciable d'altitutde.

Dans tous les transports autos, nous re-
trouvons quelques difficultés majeures,
comme la différence de diamètre des cour-
ses, la matière même de ces conduits, avec
leur coefficient de frottement (le chanvre
par exemple ralentit fortement la pression
de l'eau) et puis bien sûr la perte due à
l'élévation. Aussi cet exercice devait-il per-
mettre aux responsables des motos-pompes
d'estimer ce manque de pression et en con-
séquence de le pallier.

Ph. N.
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DOROTHY GRAY
Démonstration — conseils

du 12 au 16 octobre
à notre rayon parfumerie
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STRASBOURG
train spécial et tour de ville
Fr. 44.—, avec abt V» billets Fr. 39.—
Inscriptions : renseignements CFF,
Neuchâtel.

Seigneur, prends-moi telle que je
suis.

Monsieur Gérard Roullier, à Bienne ;
Monsieur et Madame André L'Epée-

Mojon , à Saint-Biaise ;
Madame et Monsieur Teddy Courvoisier,

à Neuchâtel, et leurs enfants et petite-fille :
Monsieur et Madame Pierre - André

L'Epée, à Neuchâtel , et leurs enfants et
petite-fille ;

Madame Amélia Roullier , à Auvernier,
et. ses, enfants, petits-enfants et arrière-petit-
enfant,

ainsi que les familles parentes, alliées et
amies,

ont la profonde douleur de faire part du
décès de

Madame

Gérard ROULLIER
née Lucienne L'ÉPÉE

leur très chère épouse, fille , belle-fille , sœur,
belle-sœur, tante , nièce , cousine, parente et
amie, survenue à Bienne dans sa 40me an-
née, après une courte maladie.

2500 Bienne, le 9 octobre 1971.
(Rue Heilmann 2 a)

Dieu est amour.
L'enterrement aura lieu à Saint-Biaise,

mardi 12 octobre.
Culte au temple de Saint-Biaise, à

14 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du cime-

tière de Beauregard.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Sécurité totale par la

/\ A NATIONAL! SUIS» AHUlAMC Ii"7
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I 7 \/ André BARMETTLERv NEUCHÂTEL

Fr. 2.20 par millimètre de hauteur

. La famille Luc DÛCOMMUN a la
joie d'annoncer la naissance de son fils

André
8 octobre 1971

Maternité Route de Grandson 34
Pourtalès Boudry
Neuchâtel *

Daniel et Rosemay COSANDIER-
POYET ont le plaisir d'annoncer la
naissance de

Valérie - Ida
10 octobre 1971

Maternité Côte 17
des Cadolles 2052 Fontainemelon

Que ton repos soit doux comme
ton cœur fut bon.

Madame Fritz Frieden ;
Monsieur et Madame Willy Richard-

Frieden, leurs enfants et petits-enfants :
Monsieur et Madame Marcel Pellaton-

Frieden, leurs enfants et petits-enfants ;
Monsieur et Madame Louis Sieber-Frie-

den, à la Chaux-de-Fonds ;
Madame G. Frieden, ses enfants et petit-

enfant, à la Chaux-de-Fonds,
ainsi que les familles parentes et alliées,
ont le chagrin de faire part du décès de

Monsieur Fritz FRIEDEN
leur cher époux, père, grand-père, arrière -
grand-père, beau-frère, ' oncle, parent et
ami, enlevé à leur tendre affection, dans
sa 86me année, après de grandes souf-
frances.

2000 Neuchâtel , le 11 octobre 1971.
(Rue Matile 67)

Comme le Père m'a aimé, je vous
ai aussi aimés.

Jean 15 : 9.
L'incinération aura lieu mercredi 13 oc-

tobre.
Culte à la chapelle du crématoire, à

14 heures.
Domicile mortuaire : hôpital des Cadolles.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Monsieur et Madame
Albert WILLEMIN-DUBIED ont la
grande joi e d'annoncer la naissance de
leur fils

Joël
10 octobre 1971

1, route de
Maternité la Neuveville
des Cadolles 2525 le Landeron

Monsieur et Madame
Michel KRAMER et Olivier ont la
grande joie d'annoncer la naissance de

Pascal
11 octobre 1971

Maternité Rue de Neuchâtel 6
Pourtalès Peseux

Nous avons le regret de faire part du
décès de

Monsieur

André BINGGELI
survenu après une courte maladie.

Direction et personnel des Fabriques de
tabac réunies S.A., Neuchâtel.

Quinzaine commerciale de Neuchâtel
du mardi 24 mai au samedi 3 juin

Sept nouveaux membres au comité
La troisième Quinzaine commerciale de

Neuchâtel se déroulera du mardi 24 mai au
samedi 3 juin 1972. Le comité travaille
actuellement à étoffer le programme
général de cette manifestation dont on
connaîtra le contenu prochainement.

En attendant , hier soir, au buffet de la
Gare, l'Association de la Quinzaine a tenu
son assemblée générale en présence d'une
cinquantaine de membres.

Le président , M. Robert Aeschelmann, a
fait un rapide tour d'horizon , dressant au
passage le bilan des deux premières
Quinzaines et s'arrêtant principalement à
celle de cette année, dont les débuts
eurent à subir le mauvais temps persistant.

Le bilan, le président le fit en mettant
dans les plateaux de la balance le succès

commercial de l'entreprise et celui des
manifestations divertissantes ' ou culturelles
qui émaillèrent ces quelques jours destinés
avant tout , comme nous ne cessons de le
dire , à insuffler un peu de vie à cette cité
à une époque où elle était ordinairement
encore plongée dans la léthargie hivernale.

Financièrement , l'édition 1971 s'est
soldée comme le président l'annonça avec
une visible satisfaction , par un actif de
plus de 8000 fr. tous frais payés, ce que
confirma le caissier M. Schumacher , en
donnant à l'assemblée les chiffres
nécessaires à une saine appréciation de la
situation. Ce dernier annonça , notamment ,
qu'un don de 1000 francs avait été fait à la
crèche de Neuchâtel.

Vérifiés par les reviseurs , les comptes

furent acceptés à l'unanimité- et décharge
fut donnée au comité pour sa gestion.

Quatre membres du comité (24
personnes) ayant quitté ce dernier , ce
furent cinq nouveaux (pour donner un
chiffre impair), présentés par le comité ,
que l'assemblée a nommés : MM. Emer
Bourquin , président du groupement des
sociétés locales, G. Gloor (Ûniphot), J.
Grisoni (viticulteur-producteur), R. Jelmi
(Manpower) , F. Maurer (banquier), M.
Bornand (pharmacien) et M. Jeanneret
(radios), les reviseurs MM. Borloz et Egger ,
ainsi que M. Rochat, suppléant , ayant été
élus.

Au terme de cette brève assemblée, M.
Egger se fit l'interprète des membres de
l'Association pour remercier l'équipe du
comité avec son président pour son travail
en faveur du commerce local , propos
soulignés par des applaudissements , et M.
Aeschelmann releva le soutien efficace des
commerçants du groupement aux initiatives
de la Quinzaine commerciale.

CRESSIER

Un accident de travail s'est produit hier
à midi, à Cressier, sur le chantier scolaire.

Un ouvrier, M. Enrico Depaulis, âgé de
47 ans, employé de l'entreprise Biéri-Grisoni
et domicilié rue de la Ruche 14, à la Chaux-
de-Fonds, posait les marches d'un escalier
quand l'une de celles-ci lui tomba sur la
poitrine. Une ambulance de Neuchâtel con-
duisit la victime, qui souffrait de douleurs
internes et aux jambes, à l'hôpital Pourtalès.

Il reçoit
une marche d'escalier

sur la poitrine

Trois anniversaires et une
seule fête à Serrières

De notre correspondant :
Ni faubourg ni quartier de ville, ni

banlieue, le « village » de Serrières se dis-
tingue par une intense vie des sociétés,
malgré les « ennemis » que sont la radio et
la télévision. C'est ainsi que samedi était
jour faste puisque trois anniversaires étaient
dignement fêtés dans la grande salle, plei-
ne pour l'occasion. Comme il se doit la
soirée commença en fanfare grâce à l'Ave-
nir , dirigé par M. H. Quellet. Ce fut en-
suite le discours de bienvenue du vice-
président des sociétés locales, M. A. Ae-
gerter (remplaçant M. C. Botteron , prési-
dent , malade) qui rappela en termes heu-
reux les débuts et l'activité de l'Associa-
tion des sociétés locales de Serrières (ASLS),
ainsi que le but visé par les sociétés fon-
datrices le 1er septembre 1921 (L'Avenir,
la gym-active, le FC. Serrières d'alors , le
chœur mixte de l'Eglise nationale, le Sân-
gerbund-Jodlerclub). Il termina en remer-
ciant les autorités communales représentées
par M. P.-E. Martenet , conseiller commu-
nal, de toute la compréhension montrée
pour le village.

Après le rappel des 50 ans de l'Asso-
ciation des sociétés locales, M. A. Maire,
président de la Société d'accordéonistes
Helvétia évoqua les débuts et cita les
noms des fondateurs du club (MM. A.
Jeannet et A. Vienet en particulier ) qui
fête ses 25 ans d'existence. Au début l'ef-
fectif était de 23 membres, dont le plus
jeune avait 7 ans et l'aîné 17 ans. Deux
membres fondateurs sont encore actuelle-
ment au comité MM. A. Maire et R.
Burgat et deux autres ont .été fidèles au
club depuis le début : Mmes D. Lutz et
J. Girard. La fête donne l'occasion au
président de faire une ample distribution
de médailles, souvenirs et bouquets de
fleurs offerts aux membres méritants. M.
R. Cartier, président romand et cantonal
des accordéonistes, remet de , nombreux
diplômes aux membres de la société jubi-
laire, notamment à Mme M. Broyé et
au directeur, M. F. Fleury, dont l'activité
musicale compte déjà 31 et 30 ans dans
le domaine de l'accordéon. Des cadeaux-
souvenirs sont encore remis par M. Conrad
de Couvet et M. A. Aegerter au nom de
l'ASLS, le tout encadré et souligné par
de très belles productions de l'Helvétia
dirigées par M. F. Fleury, directeur. La
Brévarde, la plus jeune, mais très fidèle
des sociétés locales se produisit également
avec des chants délicatement rendus sous
la direction de M. Oh. A. Huguenin, di-
recteur.

La troisième société jubilaire (20 ans)
est le FC Serrières dont le président, M.
J. Baudoin rappela les débuts glorieux
(12 matches, 21 points, champion de grou-

pe et cantonal). Il cita les noms des pre-
miers joueurs, des présidents, des entraî-
neurs successifs dont le dévouement méri-
te d'être mentionné. Après une intéressante
incursion dans le passé, le président donna
un aperçu de la situation actuelle , annon-
ça la formation d'une équipe féminine et
félicita MM. M. Mottier, R. Girard et R.
Moulin de leur fidélité de 20 ans à leur
club où il leur arrive de participer encore
à des matches. Au FC Serrières, M. A.
Aegerter remet également un souvenir au
nom de l'ASLS.

Une réception officielle eut lieu ensuite
dans la salle de chant du collège pour
les présidents des sociétés et les sociétés
amies , les invités, parmi lesquels on re-
marquait entre autres personnalités la pré-
sence de M. P.-E. Martenet , conseiller
communal, M. E. Bourquin , président des
sociétés locales de Neuchâtel , M. F. Steud-
ler, président de la commission d'école,
MM. J.-P. Gendre et W. Zahnd, députés
et conseillers généraux , le pasteur J.-R.
Laederach , (l'abbé J. Banderet avait prié
d'excuser son absence) . M. Martenet sut,
en termes choisis , exprimer les vœux et le
salut de l'autorité communale, en offrant
le verre de vin traditionnel qui mettait
fin à la partie officielle de la soirée.

Nouveau comité au Ski-club de Colombier
Récemment, les membres actifs du Ski-

club Colombier se sont réunis en assemblée
générale sous la présidence de M. Walter
Wittwer. Un bref aperçu de la saison der-
nière fut présenté aux quarante membres.
Les différentes manifestations et sorties à
ski mises sur pied par la commission tech-
nique et le comité ont connu des fortunes
diverses, peu de membres se sont intéressés
ou y ont participé. Les comptes de la
société ont été présentes paT le caissier
et la situation financière est saine. Après
le rapport des vérificateurs, l'assemblée ap-
prouva les comptes et félicita le caissier
de son excellent travail. ¦ Sur proposition
du comité, différents articles des statuts
ont été modifiés et ratifiés par les membres
présents.

Au sein du comité sortant, deux mem-
bres ont demandé à abandonner leur tâche.
M. Wittwer, président, pour des raisons
professionnelles , et M. B. Spielmann, cais-
sier, se retire également. Pour le, poste
de président , M. Wittwer propose M. Pierre
Moser et l'assemblée acclame son nouveau
président. Le comité est ensuite nommé
en bloc. En font partie : Mlle M. Vauclair

et MM. M. Favarger, A. Toralli , F. Schre-
yer, Ph. Breitler et A. Spielmann. Le pro-
gramme de la saison à venir n'est pas
encore complètement défini mais d'ores et
déjà le cours de mise en condition physique,
une torrée en famille et le cours de ski
sont prévus en plus de quelques sorties
que la commission technique proposera à
tous les membres. Dans les divers, quel -
ques points sont soulevés par les membres
et le président prend note des remarques
et suggestions. Le lendemain soir, le nou-
veau président réunissait déjà son comité
pour répartir les différentes tâches. Le
comité est formé comme suit : président :
Pierre Moser ; vice-président : Michel Fa-
varger ; caissier : André Toralli ; secrétaire :
Mlle Michèle Vauclair ; chef technique :
Francis Schreyer ; assesseurs : Philippe Breit-
ler et André Spielmann. Le comité fixa
immédiatement la date du début du cours
de mise en condition physique au 11 octo-
bre à Cescole et une torrée en famille le
10 octobre à Planeyse. Très prochainement,
la commission technique élaborera son pro-
gramme tandis que la section 0.3 présentera
le sien à tous les membres. Il ne manque
plus que la neige.

Dans les classes préprofessionnelles et secondaires,
les élèves pourront «jouer > aux élections fédérales

&.L'enseignement de l'instruction civique
n'a pas toujours enthousiasmé les élèves...
et les maîtres. Ceux-ci, en effet , malgré
leur bonne volonté n'ont pas toujours su

. ou pu rendre vivante cette branche
rébarbative. Depuis que le Centre
neuchâtelois de documentation pédago-
gique, de recherches et d'information
(CNDP) existe, les choses ont beaucoup
changé, parce que du bon matériel a pu
être fourni aux enseignants, leur facilitant
la tâche et, du même coup animant les
leçons. A l'occasion des prochaines
élections fédérales , le CNDP vient de faire
parvenir aux enseignants des degrés
préprofessionnel et .. secondaire, deux
portefeuilles particulièrement bien compris.

Le premier est consaoré aux partis
politiques neuchâtelois intéressés par les
élections fédérales. Des « monographies »
présentées par les partis eux-mêmes sont
coiffées par quelques notes générales

judicieusement choisies et par quelques
tableaux illustrant l'activité des différents
partis politiques suisses et leur place dans
les autorités au cours des dernières
législatures-

Deux chapitres concernant les partis en
Suisse et leur raison d'être achèvent cette
recherche.

Le deuxième portefeuille met à la
disposition des enseignants un dossier de
documents de base qui pourra être utile .
pour les prochaines leçons consaorées aux
élections. Les parents eux-mêmes pourront
être atteints au travers de leurs enfants.
But pratique !

Ce matériel contient des articles
essentiels de la Constitution fédérale ayant

trait aux autorités, à leur élection. La
répartition entre les cantons des députés
est clairement établie. Toutes les listes des
candidats neuchâtelois sont présentées et
tout le système d'élection, de répartition
des sièges, les chiffres des élections'
d'octobre 1964 servant de base ' aux
explications sont détaillés.

La représentation des partis politiques
pendant la législature qui prend fin est
aussi exposée et la profession des députés
aux Chambres est mentionnée. Enfin , le
tout est couronné par un texte lacunaire
qui résume fort bien toute la leçon et que
les élèves (et leurs parents, pourquoi
pas ?) seront appelés à remplir avant les |
vraies élections fédérales.

A. S.

Fête» des vendanges à Cornaux
De notre correspondant :
Si la population de Cornaux a presque

triplé au cours de ces dernières années,
il est évident que les écoliers en forment
une bonne part , qu 'ils se répartissent dans
six classes primaires , ou qu 'ils prennent la
direction des collèges de Neuchâtel , Saint-
Biaise ou du Landeron.

Pour mettre à l'épreuve l'esprit inventif
de cette turbulente jeunesse, qui sait se
distinguer pour les courses de caisses à
savon , sur le parcours du chemin des
Chênes, le groupement des sociétés loca-

les, organise à l'occasion des vendanges
un concours de masques. Les auteurs des
meilleures trouvailles recevront des' prix
le samedi 16 octobre, au son de la jeune
fanfare « L'Union » qui ajoutera sa note
gaie ce jour-là.

D'autre part , les jeunes et les moins
jeunes inaugureront à cette occasion, le
nouveau parquet de la grande salle, un
orchestre réputé les entraînera à la danse.
Les cotillons et les serpentins uniront à
cette occasion les anciens et les nouveaux
habitants.

Nombreux décès à Boudry
De notre correspondant :
En l'espace d'une semaine, la population

boudrysanne a été bouleversée par plusieurs
décès rapides.

Tout d'abord , Mme Eugénie Martenet
était enlevée à l'affection des siens à
l'âge de 84 ans. La défunte , très estimée
avait exercé la profession de sage-femme
et exploitait même une petite clinique.
Son grand âge l'ayant obligée à renoncer
à se mettre au service des malades,
à se mettre au srevice des malades.

Ensuite M. Edouard Pochon , qui avait
vécu longtemps à Cortaillod avant Boudry,
était conduit à sa dernière demeure, pré-
cédant Mme Valentine Beau , qui était la
veuve du Dr Pierre Beau , à Areuse. La
défunte avait consacré une grande partie
de sa vie à ses vignes et à son grand *ar-«
din potager.

Mercredi , c'était le décès inattendu de
M. Benjamin Perret-Gentil , enlevé à ses
cinq enfants. Sa femme est porteuse
dé notre journal à Boudry depuis de nom-
breuses années. M. Perret-Gentil , qui avait
travaillé comme sous-chef à l'Usine élec-
trique du Chanet, où il était entré en fonc-
tion comme remplaçant voici plus de qua-
rante ans, était fort apprécié de ses em-
ployeurs et de ses collègues , comme l'a
relevé le conseiller communal 'Paul-Eddy
Martenet au cours du culte. Agé de 63

ans, le défunt était à la veille de prendre
une retraite quelque peu prématurée.

Enfin , une ancienne habitante de notre
localité, qui avait dû émigrer à Bienne
voici seulement quelques mois , Mme Lu-
cienne Rouîllier , est décédée à l'hôpital
de Berne , aussi subitement. C'était une
personne fort connue chez nous puisqu 'elle
a été la gérante du kiosque de la station
du tram pendant de nombreuses années.
Elle était âgée seulement de 40 ans.

Loyers

) ZURICH (ATS). — L'entreprise Denner
S.A., a annoncé lundi qu 'elle ne retirera
pas son initiative en faveur de loyers moins
coûteux. Elle considère, en effet, que le
programme élaboré par le Conseil fédéral
et les moyens mis à disposition pour sa
réalisation sont insuffisants . pour faire face
à la demande et parvenir à une stabilisa-
tion des loyers.

Motivant la décision de maintenir l'ini-
tiative, le communiqué relève notamment
que le programme relatif au problème du
logement mis sur pied par le Conseil fédé-
ral et approuvé par les Chambres ne pré-
voit pas de date pour le début de sa réali-
sation. D'autre part , Denner s'élève contre
l'affirmation exprimée au Parlement , selon
laquelle l'initiative serait dépassée en raison
de la réévaluation du franc suisse et des
restrictions américaines. Enfin , les auteurs
de l'initiative démentent l'assertion d'un con-
seiller national zougois qui a prétendu que
le projet avait été établi par le responsable
de la propagande de l'entreprise Denner.
L'initiative disent-ils a été conçue en col-
laboration avec des professeurs de hautes
écoles et des spécialistes des questions im-
mobilières.

plus avantageux :
Denner ne retirera pas

son initiative

LA NEUVEVILLE

Les vendanges
sont finies

(sp) Les vendanges se terminent au bord
du lac de Bienne. A cet effet , les écoliers
ont bénéficié de quelques jours de va-
cances supplémentaires afin de pouvoir
aider les viticulteurs.

De l'argent
supplémentaire pour
l'oeuvre de la sœur

visitante
(c) A la demande de l'œuvre de la sœur

visitante — qui lui a exposé ses difficultés
financières — , le Conseil municipal , récon-
naissant le caractère d'utilité publique de
cette institution a pris la décision de lui
verser dès 1972, un subside communal de
10.000 fr. au lieu de 1500 fr. comme jus-
qu 'ici.

Nouvel ingénieur
(c) M. André Steudler , a obtenu son di-
plôme d'ingénieur-technicien ETS en génie
civil à l'Ecole supérieure technique de Ge-
nève (2me sur 30 candidats).

Garnements
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Le samedi 2 octobre écoulé, dans un
supermarché de l'ouest de la ville, j' ai
rencontré des « mini-maîtres » , ces ga-
mins, sportifs , bronzés , râblés , trapus , lé-
chés sur toutes les coutures , dont on
prend actuellement un soin jaloux , « de
véritables taurillons de concours » .

Deux d'entre eux , pressés de sortir ,
ont bousculé une femme de 66 ans. Com-
me je m'interposais , sans aucune mé-
chanceté , l'un de ces super-Helvètes m'a
jeté , du coin de sa lippe et avec un
authentique accent britchon : « Oh ! La
boucle , vieux fou , ou bien on verra dé-
jà 

Vaut-il la peine de signaler que la
tête de ce « mini-maître » m'arrivait
exactement à la ceinture ?

M. Jean HUGUENIN

Observatoire de Neuchâtel. — 11 octobre
1971. Température : moyenne : 11,5; min. :
9,0 ; max. : 16,2. Baromètre : moyenne :
724,0. Vent dominant : direction : sud- sud-
est ; force : calme à faible. Etat du ciel :
couvert par brouillard jusqu 'à 13 heures.
Ensuite , légèrement nuageux.

Niveau du lac du 11 oct. à 6 h 30 : 429.10
Température de l'eau (11 oct. 1971) 14 % °

Prévisions météorologiques : Généralement
ensoleillé, avec toutefois quelques passages
nuageux. Des bancs de brouillard , ou de
stratus , se formeront la nuit en plaine. Ils
se dissiperont dans la matinée.

La température , comprise entre 6 et 12
degrés la nuit , atteindra 20 degrés environ
l'après-midi. La limite de zéro degré demeu-
re située vers 3000 m. Vents faibles, dû
secteur sud-ouest.

Evolution pour mercredi et jeudi : persis-
tance du même type de temps.

Observations météorologiques
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PESEUX

une (-uquuiu a ueiurme i appellation
d'une des œuvres d'Arian e Grisel qui ex-
pose au Centre scolaire des Coteaux. II
fallait lire « le sentier dans la forêt d'oli-
viers y > et non dans la forêt d'ouvriers...

Coquille sylvestre

Maculature ||
I lj

j soignée au bureau du journal ,
|i qui la vend au meilleur prix.

Monsieur Georges BERTHOUD
et famille

très touchés des nombreuses marques de
sympathie et d'affection qui leur ont été
témoignées pendant ces (ours de deuil, ex-
priment à toutes les personnes qui les ont
entourés leurs remerciements sincères et
reconnaissants, pour leur présence, leur
message ou leur envol de (leurs.
Cernier, octobre 1971.

LE KIOSQUE S. A.
a le regret de faire part du décès de

Madame Lucienne ROULLIER
• gérante du kiosque de Biennc-Quellgasse et anciennement à Boudry, sur-

venu le 9 octobre 1971.

Madame Roullier a travaillé de nombreuses années pour notre maison.

Nous perdons en elle une personne exemplaire et une fidèle collaboratrice,
consciencieuse et aimable. Elle s'était acquis la sympathie de la clientèle
et de ses collaboratrices.

Nous conserverons de la chère disparue un souvenir ému et
reconnaissant.

Le culte aura lieu en l'église de Saint-Biaise, le 12 octobre 1971, à
14 heures.

Incendie a Biberist
un mort

BIBERIST (ATS). - Le gérant de l'hô-
tel de la gare — maison du peuple, M. Ru-
dolf Schmid, 41 ans, a perdu la vie lundi
pour des raisons encore indéterminées dans
l'incendie qui a détruit l'auberge. Selon les
informations de la police cantonale soleu-
roise, les dégâts atteignent 100.000 francs.

Des passants ont constaté qu'une intense
fumée et des flammes sortaient du toit de
l'hôtel , vers 12 h 30. Ils alertèrent immé-
diatement les clients du restaurant et la
fabrique de papier voisine. Magré l'interven-
tion dés pompiers de Biberist, aidés de
troupes de Soleure, Zuchwil et Langendorf
ainsi que de membres de deux entreprises,
le toit ct une salle ont été détruits.

CORTAILLOD

(c) Une garderie d'enfants est organisée
dès ce mois ci , chaque vendredi après-midi

* au vieux-collège, sous la responsabilité d'un
Comité de dames dévouées.

Un jardin d'enfants privé
(c) Mme Maumary, présidente du comité
du jardin d'enfants , subventionné par la
commune, tient à préciser que celui dont
nous avons parlé et qui s'ouvrira au prin -
temps, sera de caractère privé, et non rat-
taché à l'organisme dont elle s'occupe.

Garderie d'enfants

Monsieur J.-B. Hugly, à Colombier ;
Monsieur et Madame M.-J. Hugly, à

Montalchez ;
les enfants de Monsieur et Madame

Ph. Rollier, à Auvernier,
ont l'honneur de faire part du décès de

Mademoiselle

Cécile-L HUGLY
survenu subitement.

L'incinération a eu ' lieu le 11 octobre.
Prière de ne pas faire de visites

Que ton repos soit doux comme
ton cœur fut bon.

Monsieur et Madame Jean-Louis Favre-
Nicolet et leur fils Pierre-Alain, à la
Chaux-de-Fonds ;

Monsieur et Madame Jean-Louis Boillat-
Favre , à la Chaux-de-Fonds ;

Monsieur et Madame Marcel Mermoud-
Duvanel , à Peseux, leurs enfants et petits-
enfants ;

Monsieur et Madame Charles Gretillat-
Duvanel , à Neuchâtel , leurs enfants et pe-
tits-enfants ;

•les enfants et petits-enfants de feu Ali
Duvanel ;

Monsieur Camille Favre, à Peseux ;
Monsieur et Madame Willy Favre et leur

fils , à Cortaillod ;
Monsieur et Madame Charles Frieden-

Favre , à Neuchâtel , leurs enfants et petits-
enfants,

ainsi que les familles parentes, alliées et
amies, , !

ont la douleur de faire part du deces de

Madame Ruth FAVRE
née DUVANEL

leur chère maman, belle-maman, grand-
maman, sœur, belle-sœur, tante, cousine,
parente et amie, que Dieu a rappelée à
Lui , dans sa 73me année, après une longue
et pénible maladie.

Peseux, le 10 octobre 1971.
(Cité 14)

Plus de luttes, plus de travaux,
La grande tâche est terminée,
Voici le soir de la journée,
Le jour de l'éternel repos.

L'incinération aura lieu à Neuchâtel,
mercredi 13 octobre.

Culte à la chapelle du crématoire, à
15 heures.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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Depuis sa création,
la DS regarde les voitures qui naissent

et qui meurent.
Depuis la création de la DS, il n'y a pas un constructeur au monde Moteur4 cylindres, selon les modèles 1985 cm3 ou 2175 cm3, puissance accrue:

qui ne soit hanté par sa réussite DSpécial: 98 CV-SAE à 5750 t./min, DSuper: 108 CV-SAE à 5750t./min. DS21 à injection
Tout a été essayé, dans l'espoir de reproduire quelque Chose qui électronique: 190i km/h. Boîtes à 4 ou 5 vitesses, selon les modèles à commande hydraulique
.. ,, , ' ' . ̂  r . I.L- A ¦ . „ ? ou mecanique. Direction etfreinsassistes. Freins a disquealavant,doublecircuit.Suspension

pourrait ressembler a cette aventure unique dans I histoire de I auto- hydropneumatique. Phares à iode directionnels, lunette arrière chauffante, antivol, compte-
mobile, tours électronique, phares de recul (sauf DSpécial), ceintures de sécurité.

Et chacun se demande, en voyant tous les modèles qui naissent et A partir de Fr.13995.- (DSpécial).
qui meurent depuis que la DS existe, comment cette voiture peut aussi
sereinement vivre à la fois dans le temps et hors du temps.
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Neuchâtel : Garages Apollo S. A., tél. 241212 — Yverdon : Garage Nord Apollo S. A., tél. (024) 21212
Colombier : H. Baldi, tél. 41 10 20 — Cortaillod : F. Zeder, tél. 42 10 60 — Fleurier : E. Gonrard, tél. 61 29 22 — Fontainemelon : W. Chisrinat, tél. 53 34 77 — Peseux : M. Ducom-
mun, Garage Central, tél. 31 12 74 — Saint-Biaise : J.-P. Bourquin, Garage du Lac, tél. 33 21 88 — Valangin : M. Lauterbâcher , Garage de la Station, tél. 361130
La Chaux-de-Fonds : J. Rleder, Garage de la Ronde, tél. 23 54 04 — Le Locle : M. Brigadoi, tél. 5 30 58
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Les vieilles craintes de Charly Buhler
après la rentrée genevoise de Chervet

LO boxe Au pavillon des sports, le Bernois a montré le meilleur et le pire

« On a eu chaud 1 » Par cette
réflexion spontanée, Charly Buhler
avouait une certaine retenue. Dans un
vestiaire exigu du Pavillon des sports
de Genève, envahi par une foule

d'admirateurs de Fritz Chervet, I entraî-
neur bernois ne cherchait pas à mini-
miser l'incident du quatrième round.
Alors qu'il dominait largement son rival
italien Michèle Spina, Chervet s'était fait
cueillir d'un contre du droit à la
mâchoire : la chute au tapis, le compte
obligatoire de l'arbitre, rallumaient d'un
coup les vieilles craintes.

Faisant fi des déconvenues passées
Charly Buhler a relancé son « poulain »
vers les sommets européens. Mais,
Chervet peut-il prétendre tenir quinze
rounds contre un Atzori — même
diminué — sans encaisser le moindre

coup ? Quand on connaît le coup de
patte félin du Sarde, il est permis d'en
douter fortement. Avec Chervet, l'issue
d'un combat n'est jamais totalement
prévisible. Cette fragilité est aussi un
des côtés attachants du petit Bernois.

LE MEILLEUR ET LE PIRE
A Genève, Fritz Chervet a su recréer

l'ambiance. Après un départ surprenant
d'agressivité, après avoir frôlé le pire,
il montra le meilleur. Son coup d'oeil
diabolique, sa vitesse d'exécution, la
pureté de son style dépouillé de tout
artifice, devraient lui valoir pour le
moins une fols dans sa carrière de
détenir la couronne européenne.
Effondré dans les cordes, l'infortuné
Spina constituait une preuve éclatante
et involontaire de cette frénésie
calculée qui anime Chervet sur un ring.

« Fritz a voulu trop bien faire ,
constatait Charly Buhler. Longtemps
tenu éloigné des salles genevoises,
Chervet ne voulait pas rater sa rentrée.
A sentir la ferveur du public, on peut
dire que le poids mouche bernois a
atteint son but. Si elle a fortifié sa
confiance, cette nouvelle victoire avant
la limite (K.-O. au huitième round) n'a
pas, en définitive, apaisé toutes les
inquiétudes.

BLASER : DE NOUVELLES
POSSIBILITÉS

Obnubilé par les reproches de ses
détracteurs, Walter Blaser a mis à
profit la pause d'été pour travailler

l'esquive. Contre Ferdinando Proiettl,
l'élève de François Suter a tenu à
démontrer ses nouvelles possibilités.
Sans pour autant abandonner tout
esprit d'initiative, Blaser sut, à
l'occasion, se tirer habilement d'une
situation difficile. Il afficha ainsi une
retenue inhabituelle chez un boxeur de
son tempérament. « Je me méfiais de
mon adversaire. A l'instar de Pereyra et
de Consolati, Proietti est un routinier
des rings », avouait-il.

Mais, lorsqu'il sentit son rival faiblir,
Blaser eut une accélération décisive.
La puissance de son poing gauche
écœura rapidement l'Italien qui trouva
son salut dans un renoncement peu
glorieux. A 36 ans, Proietti ne se sentit
pas longtemps une âme de héros. Qui
oserait lui en faire le reproche ?

UN SURSIS POUR BUENO
Le Brésilien Getulio Bueno a raté

ses débuts à Genève. Lent, mal inspiré,
trop crispé, le poids lourd sud-
américain a dû subir la loi du modeste
Congolais de Bruxelles, Jean Tshikuna.
François Suter, son nouveau prévôt,
l'avouait d'ailleurs franchement après le
verdict rendu : « Le match nul
l'aVantage encore ! ». Mais, dès lors
qu'il est dans la place, Bueno se verra
certainement offrir une nouvelle chance
par Charly Ritzi. A lui de la saisir. Le
public genevois lui pardonnera
difficilement un nouveau faux pas.

Pierre PRALONG

FRITZ CHERVET. — Le Bernois (à droite) et son coup d'ceil diabolique...
(A.o.L.J

Championnat suisse

Premier match nul

CL- basketball

Au cours de la deuxième journée du
championnat suisse de ligue A, le premier
match nul a été enregistré depuis que le
nouveau système est entré en vigueur. A
Nyon, le club local a failli causer une
surprise en prenant par deux fois un net
avantage à la marque face aux Tessinois
de Fédérale mais finalement , il a été con-
traint de partager l'enjeu.

De. son côté, Stade Français s'est impo-
sé avec plus de panache que lors de la
première journée. Il faut cependant re-
connaître que les Vaudois de Pully seront
manifestement en dange r au cours de cette
saison. A Vevey, comme à Birsfelden .les
rencontres sont restées très équilibrées et
ce n'est que dans les ultimes instants que
les décisions sont intervenues.

Déjà Fribourg Olympic, Stade Français
et Vevey se portent en tête , ayant obtenu
deux victoires alors que les Tessinois lais-
sent échapper un point qui pourrait pren-
dre de l'importance dans la suite de la
compétition.

Avec deux victoires également, Servette,
Uni Bâle et Molino Nuovo prennent le
commandement du groupe I de la ligue
B alors que Neuchâtel , pour sa première
rencontre vient de réaliser un coup d'éclat
face à Morges. C'est vraisemblablement
parmi les clubs cités plus haut que va se
porter l'intérêt de cette saison dans ce
groupe.

Dans le groupe II, ce sont Champel,
Jonction et Lausanne Sport qui ne tarde-
ront pas à occuper les premiers rangs.

M.R.

Cassius Clay K.-0

iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii

1 Exhibition à Londres I

Cassius Clay a été envoyé au
tapis pour le compte à Londres par
le jeune boxeur britannique Alan
Burton au cours d'un match exhi-
bition à l'hôtel Hilton. Londres ne
porte décidément pas chance à Clay
puisqu'il y a quelques années, alors
qu 'il était champion du monde des
poids lourds, un autre Anglais, Hen-
ry Cooper, lui aussi alors à son
sommet, avait réussi l'exploit de l'en-
voyer au tapis pour plusieurs se-
condes.

Il est vrai qu 'Alan Burton , com-
me Henry Cooper, a, par la suite,
payé cher sa témérité et a subi une
correction en règle. Mohammed Ali,
qui a boxé au total six reprises
contre trois adversaires différents , a
d'ailleurs prouvé qu 'il avait omeore
de beaux restes en affrontant en
même temps deux de ses <t sparring
partners » lors du round final.

m L'URSS et l'Allemagne de l'Est
avec trois victoires chacun , ont été
les grands triomphateurs du tournoi
international de Berlin-Est. Les au-
tres succès sont revenus à la Rou-
manie (2), ainsi qu 'à la Pologne,
la GranderBretagne et Cuba.

Le Suisse Walter Rindlisbasher
s'est fort bien comporté dans cette
compétition d'un niveau très relevé.
Le policier bernois ne s'est en effet
incliné qu'en demi-finale de la caté-
gorie des poids welters, aux points,
contre l'Allemand de l'Est . Kaiser.

Le champion de Suède ce soir au Mélèzes
r<£ hockey sur glace

L_I—S I
POUR LE DEUXIÈME TOUR DE LA COUPE D'EUROPE1 .' '.

Le sort n'a pas été des plus doux
à l'égard de La Chaux-de-Fonds. Pour
le deuxième tour de la coupe d'Europe
des champions 1971-1972, il a, en effet ,
désigné le champion de Suède, Brynaes
Idrottsfœrening, que nous nous conten-
terons, par la suite, d'appeler Brynaes...
pù ur des raisons que tout le' . monde
comprend ! :

Victorieux de Cortina Dorias au pre-
tHiéf tour dé cette compétition, le cham-
pion sàisse aura .affaire ,* cette fois, à
un 'adversaire que la seule publication
de sa formation suffit à définir. Dans
l'équipe Scandinave, en effet , ne figurent
pas moins de onze internationaux dont
huit membres de l'équipe qui a défendu
les chances de la Suède '¦ aux récents
championnats du monde. Le hockey sur
glace helvétique va donc prendre,, ce
soir, un contact assez rude avec les réali-
tés du groupe A du sein duquel il a été
promu au printemps. Un premier con-
tact officiel puisque d'autres ont déjà
eu lieu, mais sans enjeu.

Parmi les joueurs suédois les p lus ré-
putés, nous verrons, notamment, les at-
taquants Hammarstrœm, Wickberg,
Lundstroem, Lindberg et Karlsson. A
lui seul, ce quintette va poser de gros
problèmes à la défense de Pelletier. Cha-
cune devine que le Rigolet des « grands
jours » ne sera pas de trop pour soutenir
(ou compléter) une formation neuchâ-
teloise qui devra mater des avants f i -
gurant parmi les plus redoutables du
cn.ntinent.

... ... ...- t
. Le « génie » suisse,observé à maintes

reprises aux cours des derniers cham-
pionnats du monde, devra lui aussi res-
sortir une fois de plus si notre cham-

pion veut transformer cette confrontatio n
en un duel équilibré et propre à faire
vibrer le spectateur.

Incontestablemen t, il y aura du pain
; sur la p lanche pour les Montagnards,
mais, en raison de leur capacité de
s'élever à de hauts niveaux, l' espoir res- •
te de les voir sauver la face.  Bien sûr
que, pour avoir une chance de pas ser
ce. périlleux cap, il faudrait ' réussir p lus

•que ça, ce soir. Les deux points seraient
nécessaires. Quant à noilç, nous n'en
demandons' pas tant, vdr' cela paraît im-
possible. Nous le disons sans minimiser
la valeur des Chaux-de-Fonniers qui,
eux aussi, savent for t  bien à quoi s'at-
tendre. Mais il est vrai que quand Pel-
letier est sur la glace... . . .

F.P.

LES ÉQ UIPES
Voici les joueurs annoncés pour cette

partie qu'un nombreux public voudra cer-
tainement suivre :

BRYNAES
Gardiens : Loefqvist (1947, intematio-

. nal B), Dahlloef (41) et Wahlman (50).
Arrières : Svensson (51), Oestling (48, A),
S. Salming (47 A), B. Salming (51, A),
Johnsson (41), Silfverberg (53, int. jun.),
Bylund (38), Malmstroem (50). A vants :
Hammarstroem (48, A), Wickberg (43,A),
Lundstroem (45, A), Lindberg (45, A),

H ŷck (42), L.-G. Nilsson (46,B), Karlsson
'(46, A), Obérg (50), Lind (49), L. Jo-

. hanss'on ' (41) Linder (44). Entraîneur :
Tommy Sandlin.

LA CHA UX-DE-FONDS
Gardiens: Rigolet , Simon. A rrières :

Furrer, Kaufmann , Henzen Huguenin,
Sgualdo. Avants : Reinhard , Turler, Pou-
saz ; Dubois, Probst, Neininger ; Wittwer,
Pelletier, Holmes ; Jmny, Willimann,
Berra.

Résultats
Ligue A : Stade français - Pully 98-49.

Pregassona - Fribourg Olympic 52-69. Vevey
Urania 92-87. Birsfelden - Zurich 68- 64.
Nyon - Fédérale 68- 68. . . .

Ligue B (Groupe I : C.A. Genève - Ro-
say 50-40. Renens - Uni Bâle 57-78.' Lé-
mania - Neuchâtel 68-112. Molino Nuovo -
City Fribourg 72-70. Servette - Berne 72-65.
Groupe II : Jonction - Bienne 64-29. Cham-
pel - Olympic Chx-de-Fds 81-41. Sportive
française - Riehen 72-32. Vigariello - Mar-
tigny 76-48.

et victoire de ! Allemand Specht à Meyrin
w* motocross Vingt mille spectateurs

Le motocross international de Meyrin,
qui a été suivi par plus de 20.000 spec-
tateurs, a été dominé par l'Allemand
Christoph Specht en catégorie 500 cmc.

Internationale. Parmi ses rivaux , les plus
remarqués furent l'Anglais Denis Smith et
le Suisse Kalberer , vainqueur de la troisiè-
me manche.

En side-cars, belle victoire des Suisses
Grogg-Martinez. Leur succès fut , cependant ,
facilité par la malchance de Lorenz et Sa-
muel Haller , qui ont été contraints à l'aban-
don sur incident mécanique, dans la der-
nière manche.

CLASSEMENTS FINALS
Internationaux, 500 cmc : l.Specht (All-

O), Maico, 6 points. 2. Lotscher (Roggens-
bourg), Montesa , 15. 3. Smith (GB), Husq-
varna, 19. 4. Kalberer , (Bichelsee) , Husq-
varna , 25. 5. Krebs (Bâle), Husqvarna , 29.
6. Dassen (Be), Husqvarna, 32. 7. Bunter
(S) Husqvarna, 33. 8. Fiore (It) , Suzuki-
35. 9. Loup (Montmagny) , CZ, 4L 10.- Bu-
cher (Fribourg) , Husqvarna , 53.

Nationaux, 500 cmc : 1. Janz (Niedergos-
gen), CZ, 2 points. 2. Cruchaud (Sainte-
Croix) Triumph, 4. 3. Maret (Fontenelle)
Husqvarna , 8. 4. Jutzi (Bowil), Husqvarna ,
12. 5. Guignet (Montblesson) , Husqvarn a 13.6.
Folghera (Gebenstorf), CZ, 13. 7. Wicht
(Henniez), Maico, 18. 8. Dutoit (Le Mont),
CZ, 18. 9. Dupasquier (Genève), CZ, 18.
10. Délessert (Yverdon), CZ, 22.

Side-cars, internationaux, 750 cmc : 1.
Grogg-Martinetz (Deitigen), Wasp, 7 points.
2. Courajod-Bugnon (Meyrin), Triumph ,
14. 3. ' Gassner-Muller (S), Wasp, 16. 4.
Haller-Haller (Zetzwil), BLM, 19.5. Bohler-
Frech (All-O), Suzuki, 20.

SPORTS j lf flj
POIDS ET HALTÈRES

m Au cours d'une réunion qui s'est
tenu- à Bydgoszcz dans le centre de la
Pologne, le poids mi-lourd polonais Czes-
Iaw Paterka a battu le record du monde
de la catégorie en développant 177 kilos.
L'ancien record appartenait au Suédois
Betcmbourg avec 176 kilos.

FOOTBALL
m La rencontre de mercredi soir, entre

la Suisse et l'Angleterre, comptant pour le
championnat d'Europe des nations, se joue-
ra à guichet fermé. Les 55.000 places du
stade Saint-Jacques à Bâle ont en effet été
totalement vendues et la location a pris
fin lundi après-midi déjà.

TENNIS
m Les Etats-Unis ont finalement battu

la Roumanie par 3 victoires à 2 dans le
dernier challenge round de la Coupe Davis
qui s'est terminé à Charlotte (Caroline du
Nord). Dans le dernier simple, qui n'était
qu'une pure formalité, le Roumain Ilie
Nastasa a apporté un deuxième succès
à son pays en battant l'Américain Frank
Froehling par 6-3, 6-1 1-6, et 6-4.

Merckx : dix courses manquent
à son prestigieux palmarès...

Jwk cyclisme Objectif 1972

Mis à part trois critériums, Merckx a
mis un terme à sa saison dimanche « A
travers Lausanne ». Saison riche en sa-
tisfactions , marquée par , 52 victoires,
dont la Tour de France et de Lombar-
die, cette classique qui manquait à son
palmarès. Et maintenant ?

DIX COURSES
« Des vacances » précise Merckx.

Mais plus loin dans le temps ? « De
grands projets» . Quels sont-ils? Sans
présager de l'avenir , compte tenu de ses
patrons et de leurs exigences, Merckx
pense à 1972. Une saison qui doit le con-
duire encore plus avant dans ses ambi-
tions : réaliser un palmarès exception-
nel. Un palmarès où toutes les grandes
courses d'Europe seraient suivies de la
mention « gagné en... ». Or, que manque-
t-il à Merckx ? Peu d'épreuves en vé-
rité : record de l'heure, Tours de Suisse,
d'Espagne, du Luxembourg, les Quatre
jours à Dunkerque, Paris = Tour, le
fameux Bordeaux-Paris , le Cfe des na-
tions (course contre la montre!), le cham-
pionnat de Zurich et l'Amstel Gold
Race (épreuves comptant pour la coupe
du monde). Dix- courses que le cham-
pion du monde n'a jamais gagnées...

LE CHOIX
Que va choisir Merckx ? « Ce sera

l'année du record de l'heure » précisc-
t-il. Où ? A Rome, à Milan ou à Mexi-
co ? « Je n'irai pas au Mexique. En re-
vanche , je pense opter pour Rome, la
piste étant plus rapide. » Record de
l'heure pour le Belge en septembre ou
en octobre , mais avant ? Le Tour d'Ita-
lie pour des raisons commerciales , et le
Tour de France qu 'il a déj à gagné à
trois reprises , le record d'Anquetil étant
à sa portée. C'est dire qu 'entre ces trois
objectifs il reste peu de place pour étof-
fer son palmarès des épreuves y man-
quant encore.

DEUX RECORDS
Or, au travers de ce triple objectif ,

il y a place pour Paris-Tour qui se
court en septembre et la classique hol-
landaise d'avril de l'Amstel Gold • Race.
De plus , Merckx entend battre un re-
cord qui lui tient à cœur : les treize suc-
cès de Van Looy dans une clasique.

Actuellement , le Bruxellois en compte
douze. Ce sera chose faite au début de
l'été 1972. Mais, toujours à la recherche
de l'inédit. Merckx entend encore ins-
crire Paris-Roubaix pour la quatrième
fois à son actif et de ce fait battre (en-
core) le record de Van Looy (trois vic-
toires : 1961, 62, 65).

Tour d'Italie, de France, record de

l'heure, Paris-Tour, Paris-Roubaix sont
déjà notés sur l'agenda 1972 de Merckx.
A cela, il faudra ajouter les nombreuses
classiques dont presque obligatoirement
il devra courir.

Eddy Merckx (26 ans) n'est pas près
de raccrocher son vélo dans la cave de
sa villa...

TRANSFERTS
Si le champion belge a déj à défini ,

dans les grandes lignes, sa saison 1972,
cette" dernière sera marquée par de très
nombreux mouvements au sein des
groupes sportifs. Beaucoup de bruits
circulent et il convient de leur accorder
une certaine prudence.

C'est ainsi que Merckx perdra trois de
ses équipiers belges : van den Bossche,
Stevens , Swerts (tous trois passeront à
la Salvarani). De plus, le petit Hollan-
dais Wagtmans quitterait Merckx pour
devenir « leader » chez Scie ou coéqui-
pier de Gimondi. Pour sa part , le Trans-
alpin perdra Motta. Le Milanais rallie-
rait les rangs du groupe italien Dreher
où il retrouverait les titulaires Sercu et
Ritters, mais aussi les frères de Vlae-
minck , Roger en particulier , et Zilioli
dont le contrat chez Fcretti arrive à
terme.

Les de Vlaeminck chez Dreher (ou
Hertekamp, on en parle aussi) c'est la
force de frappe de Flandria qui s'en va
d' autant plus que Léman a également
annoncé son intention de partir pour
Herlekamp ou Bic. Certes , Flandria con-
serverait Zoetemelk , à moins qu 'il prenne
la tête d'une groupe cent pour cent
hollandais.

DRIESSENS PART...
Au niveau des directeurs sportifs ,

quelques mutations sont également an-
noncées dans les coulisses : Driessens
lâcherait Merckx pour s'occuper de
Herlekamp, Robert Lelangue prenant
sa succession chez Molten i , alors que
Jean de Gribaldy a décidé de raccrocher
définitivement , privant Agostinho et
quelques Français d'employeur. Gageons
que le Portugais trouvera chaussure à
son pied.

Quant aux coureurs suisses, c'est la
bouteille à encre : Maerki renonçant ,
Addi a Intérim ne semblant pas désireux
de monter un groupe sportif comme
laissé entendre au sortir du Tour de
Suisse , que reste-il ? Rien.

Seul Louis Pfenninger paraît avoir
trouvé une solution en rejoignant
Wolfshohl et Aimar (il quittera proba-
blemen t Sonolor-Lejeune) au sein du
nouveau groupe allemand Rokado.

P.-H. Bonvin

Gregg Pilling : un Canadien qui fait...
fuir les adversaires de Lucerne !
Les adversaires de Lucerne n 'ont qu'à

bien se tenir ; dans ses rangs joue un hom-
ne, qui risque de devenir une véritable i
terreur , sur les patinoires : Gregg Pilling. - .
Arrivé il y a 15 jo urs en Suisse, Pilling
a déjà disputé cinq rencontres amicales .
avec les Lucernois. En quinze jours il a' -,
« ouvert > un compte probablement unique
en Suisse : la rencontre Coire-Lucerne; n'a

pas pu se terminer , l'entraîneur grison reti-
rant son équipe de la glace après deux¦ tiers-temps ! Au cours de la rencontre Lu-

| ceriie-Bienne Pilling écopa de 22 minutes
de pénalisation ! Dimanche enfin , au cours

. de la rencontre Lucerne-Rapperswil , les vi-
. sitçurs ont quitté la glace.à la 34me minu-

te de la rencontre ! Comme les dirigeants
de Coire, ceux de Rapperswil ont considé-
ré que le jeu de Gregg Pilling était par
trop hargneux ct trop dur !

Les dirigeants lucernois ne savent plus
comment réagir : à quelques jours
du début du championnat c'est la bouteille
à encre ! Gregg Pilling, le joueur-entr aî-
neur des Lucernois, a de grandes qualités
d'entraîneur et même de joueur ; mais ses
actions de force sont nuisibles pour l'é-
quipe. Nous n 'avons rien contre le hockey
viril; mais nous condamnons les nombreu-
ses fautes commises par le Canadien , qui
ne semble pas maîtriser ses nerfs. Les diri-
geants lucernois feraient bien de prendre
des mesures draconiennes, car si Pilling
joue de façon aussi brutale en champion-
nat , Lucerne deviendra rapidement la « bê-
te noire » de ligue B. Les autres joueurs ,
il faut le relever , sont d'une correction
absolue. Mais comme une hirondelle ne
fait pas toujour s le printemps , un Cana-
dien « survolté > ne fait pas de miracles...

Eric EISNER

La Coupe Davis dans sa forme actuelle a vécu !

rTA —:—: 1. •$& tennis Nouvelle formule favorisant moins le tenant

En menant par trois victoires à une —
le dernier simple est devenu inutile — les
Etats-Unis ont battu la Roumanie pour con-
server la Coupe Davis qu 'ils ont enlevée
pour la vingt-troisièm e fois , dépassant ainsi

l'Australie (22 fois) au nombre des succès
dans la grande compétition internationale
par équipes.

Les Américains, qui gardent pour la
quatrième année consécutive le célèbre « sa-
ladier d'argent » mis en compétition au dé-
but du siècle par M. Dwight Davis , doi-
vent maintenant s'apprêter à le défendre
d'une manière différente. L'an prochain en
effet , la Coupe Davis change de format.
Le challenge round , dont c'était à Char-
lotte la soixantième édition , a vécu. Les
tenants du trophée devront désormais par-
ticiper aux éliminatoires zonales au même
titre que les autres nations participantes.
L'abolition du challenge round les prive
de l' avantage du terrain dont le choix leur
revenait d'office et de la possibilité de se
préparer toute une saison pour recevoir , de
pied ferme, les rescapés des longues éli-
minatoires.

« Même sur terre battue, j'étais confiant
en notre victoire », a avoué Ed Turville ,
le capitaine non-joueur américain qui , quant
à l'avenir , a ajouté : « L'intégration des
tenants de la coupe dans le système des
zones va nous obliger à nous préparer di-
féremment. C'est pour cela que je suggère
l'engagement à plein temps de notre actuel
entraîneur , Dcnnis Ralston. D'autre part , il
est évident que nous allons devoir effectuer
des déplacements périlleux à l'étranger ct
il nous faudra être parfaitement prêts. ¦>

Stan Smith , le champion de Forest Hills,
qui à coup sûr va retrouver sa place de
numéro un dans les prochains classements
américains, a été comme en 1969 devant

la même Roumanie le grand artisan du
succès de son équipe. II se j oua d'IIie Nas-
tase en une heure et demie dans le match
d'ouverture, match qui était considéré com-
me la rencontre-clé et il apporta le point
décisif dans le troisième simple en se dé-
barrassant presque aussi rapidement de Ion
Tiriac. La Coupe Davis restait ainsi ¦ aux
Etats-Unis et le dernier simple Nastase-
Froehling était devenu une simple formalité.

SUCCÈS POPULAIRE
Plus de 20.000 spectateurs au total ont

assisté aux trois journées du dernier chal-
lenge round au stade Julian Clark dont
le court ' en terre battue devait , selon la
majorité des pronostics , donner l'occasion
aux Roumains de peut-être créer une sur-
prise. La surprise fut , en fait , la rapidité
avec laquelle les Européens de l'Est gâ-
chèrent leurs chances. Nastase, le premier
jour, fut particulièrement décevant. Il fut
incapable de donner une réplique valable
à Smith sur une surface où il a pourtant
bâti tout son palmarès. Il était hors de
forme après une récente opération au coude
droit qui le força à trois jours de repos
avant le match.

Enfin , Tiriac , qui fut irréprochable dans
le double (c'est à lui que son pays doit
d'avoir sauvé l'honneur en gagnant cette
partie) eut les nerfs — qu 'on lui dit pour-
tant solides — qui craquèrent. Par man-
que de concentration , il laissa échapper
un match qui paraissait à sa portée (il
mena par deux sets à zéro devant Frank
Froehling) et s'effondra littéralement dans
la partie décisive contre Smith.

Serrières résiste
bien aux Biennois

SERRIÈRES - BIENNE 5-6 (2-2 2-2 1-2)
MARQUEURS : Pour Serrières : Gendre

(3), Sorg et Favre. Pour Bienne : Probst ,
Hugi , Lardon (2), B. Burri et Biedermann.

Quatre cent cinquante personnes ont as-
sisté, dimanche , à cette partie d'entraîne-
ment entre le club de deuxième ligue et
Bienne , pensionnaire de la ligue B.

Jouant avec Wehrli en défense à cause
de l'absence d'un arrière , Bienne a rencon-
tré une résistance beaucoup plus opiniâtre
qu 'il ne le prévoyait. Les banlieusards neu-
châtelois , en effet , ont livré une excellente
partie et , comme l'indique l'évolution de la
marque , ils n'ont jamais paru ridicules. Il
est à noter que le Canadien de Bienne ,
Aucoin , n 'a pas réussi à battre le gardien
neuchâtelois. L'étranger n'a, d'ailleurs, pas
laissé à Monruz un souvenir inoubliable.

MM i SPOff TS]

Ex-champion du monde, Laguna gravement malade
Le Panaméen Ismael Laguna , deux fois

champion du monde des poids légers, et
qui a annoncé récemment qu 'il se retirait
du ring après sa défaite contre l'actuel
champion de la catégorie, l'Ecossais Ken
Buchanan , est gravement malade.

Après s'être soumis durant 48 heures à
un « check up » médical , des rumeurs cir-
culent dans ces milieux selon lesquelles
l'ex-champion du monde souffrirait d'une
sorte d'anémie pernicieuse (sorte de leu-
cémie de type incurable qui provoque une
grande fatigue musculaire après de violents
efforts).

Laguna a indiqué, à sa sortie d'hôpital ,
qu'il se rendra aux États-Unis où l'on pense

qu'il pourrait se faire soigner. Les éléments
que possède le boxeur indiquent que sa
maladie pourrait s'aggraver ou dégénérer
en un autre type plus grave encore.

9 Le champion d'Europe des poids
welters, le Français Roger Menétrey, n'a
pas obtenu à Lyon, contre le Gallois d'ori-
gine jamaïcaine Ricky Porter une revanche
aussi éclatante qu'il l'aurait désirée. Roger
Menétrey n'a remporté son succès qu'aux
points sur un adversaire bon excrimeur et
excellent encaisseur. Il est vrai qu'au dé-
compte final . il possédait un large avantage
avec 7 rounds à son actif , 2 à son rival
et 1 nul.

etv^V teP° ŝS6
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'•'kfÈléurîeF» s'est tendu en Autriche,' le" week-"
.. raid dernier dans le cadre de sa/prépaffttibri:'"
Samedi, opposée à Rankweil — une excel-
lente .équipe qui possède dans ses rangs
deux Canadiens — elle a perdu par 4 à 3.
Les Fleurisans, fatigués par un long voyage
en car, ont *été pris à froid et n'ont pas
réussi à refaire le terrain perdu. Dimanche
matin , ils ont battu — trop facilement —
une sélection de joueurs de deuxième ligue
de la région de Rankweil par 19 à 1 ! Ce
fut un match à sens unique qui n'aura
pas apporté beaucoup d'enseignement à
Leuenberger et à ses hommes.

Hier soir, enfin dans son ultime match
d'entraînement contre Yverdon (première
ligue) Fleurier s'est nettement imposé :
10 à 1 (2-0 5-0 3-1). Fleurier a nettement
dominé cette rencontre grâce à sa plus
grande valeur technique et à sa meilleure
homogénéité en général. Enmenée par son
entraîneur-joueur Leuenberger (trois buts)
l'équipe fleurisane a laissé une excellente
impression dans le Nord vaudois. Toute-
fois, l'équipe yverdonnoise aurait mérité
un sort quelque peu plus favorable que ce
sec 10-1 !

Fjy

1

Fleurier en Autriche
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VOUS DÉSIREZ AMÉLIORER VOTRE SITUATION I
— alors vous pouvez être formé comme représentant(e) — Un assistant de direction vous conseille et vous ra

l d'une maison d'édition de renommée mondiale soutient constamment fel

— Une équipe de vente dynamique vous attend — Prestations de salaire d'avant-garde ! j

Jv — Travail indépendant. '! j

Secteurs : Vaud - Fribourg - Neuchâtel - Valais - Jura bernois
— Possibilités de salaire exceptionnel —

Veuillez prendre rendez-vous pour une séance |
d'information en téléphonant au (022) 26 25 88 j

û Atelier de Neuchâtel cherche i j

[ couturières I
pour travaux divers. p.'j

Bons salaires, semaine de 5 jours. 'y

k Se présenter à la fabrique Biedermann S.A., U
e Rocher 7, tél. 251631. p

Smmm^^^^^^^Sinfïil PpoôSppl̂ 'vï

Nous engageons

POUR NOTRE DÉPARTEMENT TERMINAISON

horloger complet
ainsi que

dames ou jeunes filles
pour différentes parties de remontage et réglage.

Travail exclusivement en fabrique.

Se présenter, téléphoner ou écrire à

Gruen Watch mfg Co S.A., Bienne
MANUFACTURE D'HORLOGERIE

Haute-Route 85, 2501 Bienne.

Tél. (032) 2 71 22, interne 38.

¦ 
Pour les mois de NOVEMBRE et DÉCEMBRE ,, nous aurions 'M

besoin de .
Ua'

¦ VENDEUSES ¦
1*1 " ~ :i ..- ,,-,«
iJ auxiliaires à la journée et à la derni-joUrnéës ''' ' • "¦ 

\9
aW

n Prière de s'annoncer à la Direction des Grands Magasins j|j§
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I OUVRIÈRES I
sont engagées tout de suite ou pour date à conve-
nir.
Travail propre et facile. Semaine de 5 jours.
Prière de se présenter à la
Fabrique de cartonnages, Neuchâtel,
17, Crêt-Taconnet. Tél. (038) 25 32 81.

ï 1m Vu le développement de notre entreprise, nous la

H cherchons H

AIDE-
COMPTABLE

Nous offrons un salaire particulièrement intéressant,
des conditions sociales d'avant-garde, une
ambiance de travail agréable dans On cadre mo-
derne. Semaine de 5 jours. Date d'entrée immédiate
ou selon entente.

Prière de téléphoner ou adresser offres. •¦ ¦
¦'

¦ !¦¦ -

Bureau d'architedture de Neuchâ-
tel cherche

technicien-architecte
ou

dessinateur-architecte
expérimenté

-.-'" Travail- varié touchant des pro-
grammes industriels, commet
ciaux, scolaires et d'habitation.
Situation stable dans climat de
travail agréable ; semaine de cinq
jours. Prestations sociales d'une
grande entreprise.

Faire offres manuscrites, avec
curriculum vitae, photographie et
prétentions de traitement, sous
chiffres BW 2310 au bureau du
journal.

Entreprise de meubles en gros
cherche

employé de commerce
parlant allemand et français.
Travail indépendant, intéressant
et stable. Age de 28 à 30 ans.
Pas sérieux s'abstenir.

Adresser offres écrites à ID 2317
au bureau du journal.

On cherche une

jeune fille
pour aider à la . cuisine. Bon
salaire, vie de famille assurée ;
entrée à convenir.

S'adresser : Hôtel National,
2114 Fleurier (NE).
Tél. (038) 61 19 77.

La Channe Valalsanne, à la Chaux-
de-Fonds, cherche

sommelières
connaissant si possible les deux
services.
Se présenter ou téléphoner au
(039) 2310 64.

Nous cherchons, pour entrée immédiate ou date à convenir,
pour nos départements de production :

MÉCANICIEN - OUTILLEUR
en qualité de chef de groupe ;
pour notre département mécanique :

MICROMÉCANICIEN
ayant la possibilité de travailler sur la machine à pointer et sur la
machine à électro-érosion ;

pour notre département automatisation :

MÉCANICIEN
ayant des connaissances en électricité.

Société suisse cherche

capables, bons vendeurs, ayant quelques années d'expérience dans le
domaine Immobilier. Intéressante rémunération.

Faire offres, avec curriculum vitae, références, photo, sous chiffres 82-
007081, aux Annonces Suisses S.A. « ASSA », 1211 Genève 4.

: :
• On cherche •• •• SS I ou 2 praticiennes •
: :
• désirant apprendre la branche •
f hôtelière et l'allemand. m
S •
• Entrée immédiate ou à convenir. •a ©
â Bons salaires. Nourries et logées. «

s :
: s Hôtel Park-Villa |

| ô Schaffhausen ¦%
m Tel. (053) 5 27 37 Parkstr. 18 H •
• S

Couple
qualifié cherche direction ou res-
ponsabilités dans

CAMPING
Ecrire sous chiffres PW 313972, à
Publicitas, 1002 Lausanne.

On cherche

un couple
pouvant s'occuper de la concier-
gerie d'un immeuble locatif de
30 appartements, au centre de
Neuchâtel.
Logement de 2V2 pièces à dispo-
sition.
Date d'entrée : 24 novembre 1971.
Pour tout renseignement, s'adres-
ser à :
LA NEUCHATELOISE
Compagnies d'Assurances
Service immobilier
16, rue du Bassin
2000 Neuchâtel
Tél. 21 11 71.

A vendre

Triumph
Herald
Superbe occasion
Expertisée
Fr. 4600.—
Grandes facilités
de paiement.
GARAGE R. WASER
rue du Seyon 34-38
2000 Neuchâtel.
Tél. (038) 2516 28.

'
mmmmammmmw,i .̂,n -v^ Ge soir, à 19 h 30, au premi er programme

W~% Pierre AUBERT
¦fflw "!*?; ^S  candidat socialiste au Conseil des Etats

•J17 - répondra aux questions
Ikr^̂ JwW ' ^e deux journalistes

A vendre

Mini Moto
Honda 50
400 km.
Prix à discuter.
Tél. 41 34 61,
dès 18 heures.

A vendre

Mazda 1200
coupé
20.000 km.
Tél. (038) 24 34 82.

TÉLÉVISION PROTESTANTE
à l'Aula du gymnase
59, faubourg de l'Hôpital

Mercredi 13, de 15 à 18 heures : « PAROLE ET
IMAGE », exposé de Rudolf Menthonnex, suivi
du visionnement de son film « Confession
d'un alcoolique » et d'un débat.

Jeudi 14, à 10 h 14 h 30 et 20 h 30 : PRÉSENTATION
DES MEILLEURES ÉMISSIONS PROTES-
TANTES, avec débats.

> j;,v., ,-;:.;¦ :.- .-.J.'.; B .'

- : Vendredi 15, à 9 h 30 : Projection des 3 œuvres
soumises au jury du Prix. Farel : .

Le Repas du Seigneur (France)
Hélène Grégoire
ou la rencontre de l'autre
(Suisse)
Présence du Christ (Belgique)

A 16 heures : Cérémonie publique de la remise du
Prix Farel.
Les visiteurs seront les bienvenus.

Garage Hirondelle
Pierre Senn Neuchâtel

Téléphone (038) 24 72 72

A vendre .

Opel Kadett
modèle 1968-1969.
Tél. 41 21 95.

PERDU
chat blanc à Peseux.
Tél. (038) 31 79 62,
entre 12 et 13 h.

Nettoyages
de bâtiments,
d'appartements et
de villas.
Vernissage de
locaux.
Tél. (039) 22 38 74.

¦ I

Débarras
de caves et galetas,
logements entiers
après décès,
débarras d'archives.
Léon Hoefler,
Monruz 28,
2000 Neuchâtel.
Tél. (038) 25 71 15.

ACHAT de
vieux bijoux
or et argent.
Pierres fines,
diamants.
Pendules anciennes
aux meilleurs prix,
à la bijouterie

CLAUDINE VUILLE
Portes-Rouges 46
Immeuble
Marché-Migros.
Tél. 25 20 81
Neuchâtel.

Coupés
Peugeot 404
1968, injection, cabriolet avec
hard-top, bleu métallisé et noir,
45.000 km, parfait état Fr. 7500.—
Lancia Flaminia 3 B
1967, gris métallisé, 56.000 km,

I 

radio Fr. 7200.—
Fiat 850
1966, jaune moutarde Fr. 3600.—
Autobianchi
1969, rouge, intérieur noir,
16.000 km, état de neuf Fr. 6900.—

A partir de
Fr. 50.—
par mois
il vous est possible
de louer, avec réser-
ve d'achat, un petit
piano neuf, moderne
qui trouvera tout na-
turellement sa place
dans votre apparte-
ment.
Grand choix d'Ins-
truments de toutes
marques.

<H)
Musique

Neuchâtel

A vendre

Austin 850
1966, expertisée,
1400 fr.
Tél.' 61 29.96.

A vendre

Fiat 1200
commerciale, beige,
-f- 4 pneus clous, ,
bon état, 1000 fr. ..
Tél. 33 26 96.

A vendre, pour
cause de départ,

Opel Rekord
1900 L
1967, inclus 4 pneus
à clous.
Fr. 4200 —
Tél. 25 98 35.

IMOUS cnercnuns :
sommelier
(ère)
connaissant les
deux services ;
garçon ou
dame de
buffet
cuisinier
sachant travailler
seul. Horaire de
travail agréable.
Congés réguliers.
Chambres
à disposition.
Cercle National,
2000 Neuchâtel.
Tél. (038) 24 08 22.

Nous cherchons pour travaux d'ar-
.- - ehive une '— 

employée de bureau
aimant les chiffrés.
Tél. 24 47 67.

BRACELET-UNION
Pour compléter notre équipe, nous
cherchons

jeunes ouvriers (ères)
consciencieux pour travaux faciles
en atelier.

Se présenter ou téléphoner à .
BRACELET-UNION, Grand-Rue 45,
2035 Corcelles. Tél. 31 57 81.

Institutrice privée
cherche emploi dans école ou
jardin d'enfants.
Libre dès le 1er novembre.

Ecrire à C. Sandmeier,
Grammont 6, 1007 Lausanne.

A toute demande
de renseigne-
ments, prière de
joindre un timbre
pour la réponse.

Feuille d'avis
de Neuchâtel

Diplômé
de l'école de
commerce, 21 ans,
cherche emploi.

Adresser offres
écrites à HC 2316 au
bureau du journal.

Ne vous laissez pas prendre au dépourvu \

Dès maintenant pensez à l'hiver... -:

I Éy**' - ' '¦ ¦'<$) Choix sans précédent de

IB CHAUFFAGES
Î ^Hiliifï BUTANE
IvVMRlli éLECTRIQUE

à des prix particulièrement avan-

Jeune Suisse romand

dessinateur machines
cherche emploi. Libre le 1er no-
vembre.
Adresser offres à A. Ugo,
Gotenstrasse 6, 3018 Berne.

|r ope| Record 
^

I 1969, 70.000 km, H
|a 4 portes, bleue. «̂
j," j Expertisée. 

^j \ Etat impeccable. Reprise. |j
l !  Facilités de paiement Jj
|k avec crédit G.M.A.C. J3

uM»,. OPEL ^àtï+Tp
m̂ J ^$3 m \lk m m m m m^K ^m T- ?

IHMlMMfllî JrJyy ' M u ilftKfittl Wk
cherche

HORLOGER ODALIFlE
: pour travaux de décottage.

Faubourg de l'Hôpital 9,
2000 Neuchâtel.
Tél. (038) 24 33 22.
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Onzième défaite ou troisième victoire helvétique ?
A Bâle, on ne se refuse plus rien :

après les matches de championnat au
sommet contre Lugano (20.000 specta-
teurs), Grasshoppers (29.000), Lausanne
(19.000), après Real Madrid (30.000).
voici Suisse-Angleterre, qui attirera pro-
bablement pas loin de 60.000 spectateurs.
Caissier, ne vois-tu rien venir ?

Le petit peuple ne rechigne pas, va
à sa poche, non effrayé par le prix
d'une place de tribune à vingt-huit bal-
les ! Il est vrai qu'en Italie, passons...

Pauvre bilan
Tant mieux, pour l'A.S.T., qu'existe

cette Coupe des Nations permettant de
remplir la caisse à moindres frais. La
difficulté pour une petite nation d'être
visitée par une grande est de notoriété
publique, les affaires risquant de s'ag-
graver toujours davantage, chaque fédé-
ration tenant à n'accueillir que l'affiche

à recette. Les bons résultats comptent
donc pour beaucoup.

Que dire de notre bilan anglais ? Dou-
ze rencontres, deux victoires, dix défai-
tes, chose étrange, aucun partage ! Cer-
tains résultats, s'ils glacent le sang, ne
sont pas fantomatiques pour autant. Le
classement commence par un 0-9 au mois
de mai 1909, à Bâle, et se termine par
un 1-8, à Bâle, également ( !), en juin
1963. Depuis, plus rien, ce qui nous a
empêchés de nous porter plus mal.

Cinquante buts reçus, (plus de qua-
tre) par matches, huit buts marqués (pas
même un de moyenne). Ces Anglais n'ont
aucun savoir-vivre.

La tête de Fatton
Les deux victoires suisses apparaissent

miraculeuses : en 1938, deux à un ; en
1947, un à zéro ; les deux fois, à Zu-
rich. Au fait, pourquoi joue-t-on à Bâ-
le ?

Les deux formations victorieuses mé-
ritent la citation. Voici celle de 1938 :
Huber ; Minelli , Lehmann ; Springer, Vcr-
mati, Loertscher, Amado, Walaschek,
Bickel, Trello, G. Aeby. Buts des deux
derniers, dont un sur penalty. Celle de
1947 : Ballabio, Gyger, Steffen, Belli ,
Eggimann, Bocquet, Tamini, Find, Bic-
kel, Amado, Fatton. But de Fatton. Les
Anglais, avant ce match, disaient de Fat-
ton qu'il était bon joueur, mais, mal-
heureusement, de stature trop petite pour
marquer des buts de la tête. Comme
de juste, Fatton marqua de la tête !

Anglais sérieux
Ce que ces honorables « gentlemen»

pensent aujourd'hui de nous est con-
nu. Ils ne nous sous-estiment pas. C'est
sir Alf Ramsey qui le dit : « Pas d'ex-

périences, la meilleure équipe possible »
Les Anglais sont confiants et, renon-

çant à une préparation spéciale, ont quit-
té Londres lundi pour ce match de rou-
tine. En bons professionnels, ils enfilent
leurs salopettes sans chichi. Leur cadre
est assez vaste pour composer quelques
équipes de valeur égale, leur permettant
de se passer, par exemple, de Bobby
Charlton, riche de cent six sélections,
de Best le chevelu, de Bail et d'autres.

Plutôt Perroud
Maurer, s'il n'est pas gâté par un

choix aussi généreux, n'est pas dépour-
vu d'éléments de qualité. Lui non plus
ne se lancera pas dans les expériences,
s'en tenant à son dispositif coutumier,
Perroud et Ramseier étant en compéti-
tion pour une place. Le match ayant
lieu à Bâle, Ramseier a sa chance, mais
je lui préférerais Perroud.

Quoi qu'il en soit, nous allons au-
devant d'une échéance importante, la pre-
mière place du groupe étant en jeu.
Vaincre à Bâle est, pour nous, néces-
saire, car, en novembre, dans le climat
particulier des brumes londoniennes et
de la ferveur du « temple » de Wembley,
les Anglais risquent fort d'imposer leur
loi.

La loi des nombres est pour un par-
tage, mais j'espère en la troisième vic-
toire.

A. Edelmann-Monty.

OXYGÉNATION. — L'équipe suisse s'entraîne dans la région du lac de
Hallwyl. Autour de l'entraîneur Maurer, on reconnaît, de gauche à droite :

Weibel, Odermalf, Stierli, Bbffi (partiellement caché), Kunzli, Muller,
Chapuisat (partiellement caché), Perroud et Jeandupeux.

(Photopress)

Les Neuchâtelois persévèrent
Le championnat suisse des réserves

Monthey - Neuchâtel Xamax 0-2 (0-1)
Continuant sur leur lancée, les Neuchâ-

telois n'ont laissé aucune chance aux réser-
vistes de Monthey. La victoire des hom-
mes de Merlo est entièrement méritée et
n 'appelle aucun commentaire. En effet , ils
prirent la direction des opérations dès la
première minute ct si le résultat ne fut pas
plus élevé, cela provient , en premier lieu ,
de l'état du terrain. Le match s'est , en effet ,

déroule sur une petite place annexe qm
était bosselée ; de plus, l'intérieur des 16
m. était recouvert de tartan ! Il était donc
difficile de développer un excellent football
et , souvent, le contrôle du ballon était mau-
vais.

Neuchâtel Xamax a surtout bien joué en
première mi-temps pour baisser un peu de
régime en seconde. Relevons que Merlo ali-
gnait Blusch et Sandoz ; le premier nommé
se mit spécialement en évidence. Monthey,
quant à lui , doit une fière chandelle à son
gardien , qui fut excellent.

Formation de Neuchâtel Xamax : Eigen-
heer ; Thoutbergpr , Nussbaum , Blusch , Tria-
du ; Favre, Stauffer , Sandoz ; Schreyer, Tin-
turier , Amstutz.

En seconde mi-temps, Farine et Hofmann
prirent les places de Schreyer et de Triadu.

Marqueurs : Amstutz 12me ; Hofmann
52me. E.M.

Les autres résultats
Ligue A.- Sion - Grasshoppers 0-3 ; Ser-

vettes - Winterthour 2-1.
Ligue B. - Aarau - Fribourg 0-4 ; Bruhl -

Bellinzone 1-5 ; Carouge - Vevey 3-2 ;
Mendrisiostar - Martigny 3-2.

Thoune précise ses ambitions
Une journée des plus bizarres en championnat de première ligue

groupe occidental-

« Ah ! quelle belle journée », a dû
s'exclamer Rarogne, dimanche soir. Sans
jouer, l'équipe valaisanne a vu sa posi-
tion s'améliorer nettement du fait des
prestations bizarres de ses adversaires
bien capes.

Qui eût pensé que Nyon abandon-
nerait un point en allant rendre visite
à la Tour-de-Peilz ? Nyon qui, jusqu 'a-
lors, n'avait connu que le succès ?

Et Le Locle ? Que de complications
dans son jeu ! A vouloir être trop appli-
qué, il en a perdu son savoir. Durrenast
« pan-pan » n'en demandait pas plus pour
inaugurer son actif. Et Le Locle de se
mordre les doigts sur le terrain de la
lanterne rouge.

SOUVENIRS
Thoune et Meyrin ont certaines ambi-

tions. Ils se sont retrouvés dimanche,
sur sol genevois. Avant la rencontre,
ils étaient à égalité. Aujourd'hui, Thoune
a pris le pas sur son concurrent. Que
voilà une belle prestation des Oberlan-
dais. Ils commencent à retrouver leurs
esprits, se rappelant de leurs qualités
d'antan. Les souvenirs de la ligue natio-
nale... Oui, Thoune aura son mot à
dire dans le dialogue des premiers. Que
Nyon et Rarogne, qui théoriquement
n'ont perdu qu 'un point par rapport à
lui , l'aient à l'œil.

Berne peut également présenter un
certain danger pour les ambitieux. Mais

A SERRIÈRES. — A l'image de Bar-
bezat, contré ici par un défenseur
bernois, les Audaxiens n'ont pas eu
la partie facile face aux hommes

de Sfutz.
(Avipress - Baillod.)

9 Match international à Luxembourg :
Luxembourg - France B 1-0 (0-0).

• Lausanne - Turin 2-1 (0-0). - Mar-
queurs : Toschi (54me) , Zappella (80me) et
Vuilleumier (88me).

• Aberdeen a accepté la décision de
la fédération européenne de jou er chez lui
le match aller de sa rencontre du deuxième
tour de la coupe UEFA avec Juventus.
Le tirage au sort avait décrété que le

"match aller se déroulerait à Turin , mais
Turin , qui partage son stade avec Juventus ,
doit recevoir l'équipe autrichienne du FC
Vienna à la date prévue, soit le 20 octo-
bre , en coupe des vainqueurs de coupe.
Ainsi, la rencontre Aberdeen-Juventus aura
lieu en Ecosse le 20 octobre.

il manque de panache. Il se contente
trop facilement d'un partage des points.
Contre Audax, il a obtenu son troisième
match nul sur cinq rencontres. Mais il
reste imbattu. Est-ce vraiment une qua-
lité ?

PREMIER SUCCÈS

Mine de rien, Yverdon s'attache aux
trousses des premiers. Bien qu'ayant réus-
si cinq buts face à Central, sa prestation
ne semble pas avoir séduit les spécia-
listes. Mais que veut-on de plus ?

Au bas de l'échelle, on commence à
bouger. Tout comme Durrenast, Minerva
a fêté son premier succès, qui vaut son
pesant d'or, puisque obtenu aux dépens
d'un autre traînard , Urania. Il s'agit
de points qui valent le double. Faites le
compte ! Maintenant, Minerva a .trois
points, Urania deux. Et si Urania avait
gagné ? Les Genevois ont vraiment laissé
passer une magnifique occasion de se
sortir du pétrin. Mais ils ne sont pas
les seuls à y gigoter. Audax, La Tour-
de-Peilz , Central, Minerva et Durrenast
se trouvent à peu près dans le même
bain. Tout ce monde n'est séparé que
par un point. De beaux règlements de
compte en perspective !

R. Pe.

Comment lutter contr e le jeu trop défensif ?
« Entre Le 15 septembre et le 15 juin de
l' année prochaine, plus de 400 matches of-
ficiels ont été ou seront organisés sous le
contrôle de l'U.E.F.A. » a notamment dé-
claré au cours d'une conférence de pres-
se tenue à Izmir , M. Hans Bangeter , se-
crétaire général de l'Union européenne de
football. C'est ce qui explique qu'il nous
faille établir un calendrier européen très
strict. M. Bangerer a, ensuite , répondu
à des questions portant sur des points
très divers.

Le football aux Jeux olympiques : « On
sait que le président du C.I.O., M. Avery
Brundage , n'est pas partisan des sports d'é-
quipe aux Jeux olympiques. Personnelle-
ment , je ne suis pas tellement partisan du
football à ces jeux , car la définition de
l'amateurisme n'est pas réaliste! Si cette dé-
finition n'est pas modifiée , je pense que
ce serait une bonne idée d'organiser une

compétition mondiale amateur sous le con-
trôle de la Fédération internationale de
Football Association (F.I.F.A.) ».

Football féminin : « L'U.E.F.A. va réu-
nir une commission chargée d'étudier ce
sujet. Notre but est que le football fémi-
nin soit reconnu et géré par les fédérations
nationales. Pour le moment , ce sont surtout
des « managers » qui exploitent le football
féminin , et c'est ce que nous vou-
lons éviter. Dans ce domaine , les éventuel-
les compétitions internationales doivent être
organisées par la F.I.F.A. ou l'U.E.F.A.

Football et télévision : « Il n'y a pas
de doute que la télévision constitue une
concurrence pour le football , surtout dans
le cas de rencontres télévisées en direct
et par mauvais temps. D'une enquête fai-
te récemment en Europe , il ressort que
dans les deux tiers des cas, les specta-
teurs sont en diminution et dans un tiers

en argmentatidn. En fait , les facteurs de
la baisse de la fréquentation des stades
varient d'un pays à l'autre. En Allema-
gne, il a été démontré que la baisse des
spectateurs n'est pas due à la télévision
mais au fait que les spectateurs désirent
plus de confort dans les stades. Il faut
également étudier à fond le problème de
savoir quel est le meilleur jour pour or-
ganiser les matches. Je pense, personnel-
lement , que le samedi soir est préférable
au dimanche après-midi , notamment en Suis-
se, en Allemagne et en Angleterre. »
Jeu défensif : «La pratique du football dé-
fensif est l'un des facteurs de la baisse
du nombre des spectateurs. On peut en-
visager une modification de la règle du
hors-jeu mais, l'expérience montre que,
quand elle l'a été en 1925, Chapman , l'en-
traîneur d'Arsenal , a immédiatement trou-
vé une réplique. Personnellement, je suis
en faveur d'une modification des règles
dans les sens d'une bonification de cer-
tains des buts marqués. En décidant que
dans les compétitions des clubs européens
et dans certaines conditions , les buts mar-
qués sur terrain adverse compteraient dou-
ble, nous avons franchi un pas. Il faut,
maintenant , en franchir un autre. Nous al-
lons étudier cette question prochainement
à l'U.E.F.A. ».

Stanley Rous et la Chine populaire
« Je serai candidat , 1 an prochain, a la

présidence de la FIFA si mon état de san-
té me le permet », a déclaré Sir Stanley
Rous , actuel président de la FIFA au cours
d'une conférence de presse tenue à Izmir.
M. Rous a précisé que la FIFA continue-
rait d'apporter , dans la mesure de ses
moyens et de ses possibilités , l'aide néces-
saire à tous les pays du monde. Parlant
du football féminin , M. Stanley Rous a in-
diqué qu 'il avait informé toutes les fédéra-
tions afin qu 'elles • le prennent en charge
dans le souci d'éviter qu 'il ne soit exploité
par des personnes étrang ères. Il a poursuivi
en déclarant que les fédérations devaient
promouvoir un corps arbitral féminin.

DOUZE OU SEIZE ?
Parlant du statut amateur , le président de

la FIFA a indiqué : « La situation des jou-
eurs de football ne diffère guère de celle
des participants aux autres disciplines. Il ap-
partient aux fédérations nationales de faire
le choix de leurs représentants et de leurs
qualités sous le contrôle des comités ol ym-
piques nationaux ».

M. Rous a souligné que la FIFA était
en désaccord avec certains membres du co-
mité spécial du CIO qui voudraient réduire
de 16 à 12 le nombre des participants aux
Jeux olympiques. Après avoir affirmé que
la FIFA ne considérait pas comme un pro-
blème insurmontable une éventuelle admis-
sion de la Chine populaire , M. Stanley Rous
a précisé qu 'il appartiendrait au congrès de
la FIFA qui se tiendra à Paris en mars
prochain de désigner les pays organisateurs
des championnats du monde 1986, 1990 et

9 L'ancien joueur du Bayera Munich
Karl-Heinz Mrosko a participé à un en-
traînement avec Lugano. Toutefois, Otto
Luttrop, l'entraîneur joueur du club tessi-
nois, ne s'est pas déclaré satisfait par cet
essai. Mrosko poursuit actuellement des
contacts avec d'autres clubs suisses.

1994, les trois prochaines manifestations
étant attribuées à l'Allemagne de l'Ouest
(1974), à l'Argentine (1978) et à l'Espagne
(1982).

? ?
? Quand j 'étais jeune — c'est loin tout ça ! — on mangeait des oranges ?
? à Noël , des fraises au mois de juillet et des noisettes en septembre. Main- ?

+ tenant , on trouve de tout pendant toute l'année, grâce aux conserves, à la ^? congélation , à l'importation. ?
// devait en être de même pour le sport. Dans ce domaine, c'est sur- J

+ tout penda nt les « entre saisons » que cela se remarque le p lus. Tradition- +
? nellcment, étant môme, nous « rangions les colosses » dès que l'école ou- ?
J vrait de nouveau ses portes le 1er septembre. Plus question d' aller à la p la- ?

+ ge ou au bord des quais. Les tâches occupaient nos loisirs et le froid +
? nous incitait à d'autres sports. ?
? Maintenant , bernique. Les caleçons et les maillots de bain restent dans ?

+ les chambres des gosses de janvier à décembre. Quand les piscines en +
? p lein air se ferment , hop, on s'en va dans celles qui se trouvent un peu ?
J partout , sauf à Neuchâtel , dans des locaux chau f f é s  et couverts. ?

+ Nous connaissions le ski d 'hiver alors que nos héritiers parlent actuel- +
? lement de ski de printemps et de ski d 'été. Celui d'automne est probable- ?
T ment inclus dans celui d'hiver. •
+ L'équitation ? Ça se pratique aussi bien sous les chauds rayons du so- +
? leil d' août que dans la neige. Le patinage ? Itou. La glace de juillet est ?
J bientôt aussi fréquente que celle de décembre. J
+ Dites-moi, femmes mes sœurs, comment procédez-vous pour ranger les +
? équipements sportifs de votre famille ? Chez moi, ils s'accumulent d' une ma- ?
J nière dangereuse et inquiétante. T
« A croire que ces « sports à l'année » ont été lancés par les fabricants «
? d'armoires... ARMÈNE ?
? ?
????????????????????????????????????????????????????

Un doublé d'Agostini

s^Sgt motocyclisme

Le double champion du monde Giaco-
mo Agostini (350 et 500 cem) a rempor-
té deux nouvelles victoires lors du tro-
phée de Monte-Carlo, qui s'est déroulé à
San Remo. Résultats :

250 :1. Read (GB), Yamaha , 38.50 (moyen-
ne 109 km 668) 2. Saarinen (Fin), Yamaha ,
39.01. 1. 3. Braun (All-O), Yamaha, 39.38.7.
350 : 1. Agostini (It), MV-Agusta , 36.45.3
(moyenne 110 km 352) 2. Pasolini (It),
Aermacchi, 37.08.7- 3. Cremonesi (It), Ya-
maha, 38.32.5.- 500 cem : 1. Agostini (It).
MV-Agusta , 44.00 (moyenne 110 km 538)
2. Read (B), Ducati , 44.45.6-3. Parlotti (II),
Ducati , 44.46.3.

mmàMmmmmmmàmMiàmmummm
Liste des gagnants du concours

No 40 des 9 et 10 octobre 1971 :
4 gagnants avec 12 points,

16.656 fr. 60;
168 gagnants avec 11 points,

396 fr. 55 ;
1733 gagnants avec 10 points,

38 fr. 45 ;
10.791 gagnants avec 9 points,

6 fr. 15.
. Le maximum de 13 points n'a
pas été atteint.

SPORT-TOTO

Situation favorable à Neuchâtel Xamax
En ligue B, le prestige de Fribourg en a pris un coup

La reprise de contact avec le cham-
pionnat n'a pas été favorable à tous les
bien nantis de la ligue B. Fribourg et
Mendrisiostar ont dû baisser pavillon
pour la deuxième fois de la saison.

On s'attendait un peu à la défaite
des Tessinois, qui avaient montré leurs
limites techniques à la Ma ladière, puis
leurs limites tout court en ne parvenant
pas à obtenir leur qualificatio n en cou-
pe, chez eux, face à une formatio n de
première ligue. Il n'empêche que Mar-
tigny, grâce à une bonne journée de Ver-
gères (trois buts) a réussi là un jo li
exploit. L'équipe de Gehri figure main-
tenant dans la première moitié du clas-
sement et il convient de la prendre au
sérieux.

PRESTIGE ATTEINT
Fribourg aurait dû éviter la capitula-

tion à Aarau pour justifier les espoirs
mis en lui en ce début de compétition.
H ne l'a pas fait , loin de là, si bien
que le doute s'installe quelque peu quant
à son destin. En rentrant d'Aarau avec
un point , il aurait sauvegardé sa renom-
mée, mais cette défaite le relègue, si
l'on peut dire, à la hauteur de celui

qu'il avait battu avec un éclat peut-être
trop grand au premier soir du cham-
p ionnat, Neuchâtel Xamax.

L'air de rien, Neuchâtel Xamax gra-
vit les degrés du classement. Trois vic-
toires d'affilée ont porté les hommes de
Garbani au troisième rang, en compa-
gnie de Mendrisiostar, Fribourg et Vevey.
Un point seulement sépare ce petit pe-
loton de la deuxième p lace. Et le pre-
mier, Chiasso, n'est qu 'à deux longueurs.
La situation, loin de s'éclaircir, com-
mence à devenir inextricable. C'est tout
à l'avantage des Neuchâtelois, qui, s'ils
prennent les p lus petites tâches au sé-
rieux, pour ront s'extirper de cette zone
par le haut, puisqu'ils ont déjà eu af-
faire à tous ceux qui les précèdent, à
l'exception d'Aarau. Les frayeurs mon-
theysannes s'évanouiront alors...

VEVEY SOLIDE
Vevey reste le seul club de ligue B

invaincu. Sa difficulté à vaincre est com-
pensée par une remarquable efficacité
de sa défense et de son gardien. La
formation de Roesch est un « client »
sérieux pour l'ascension, à l'instar d'Aa-

rau qui paraît être, cette année, sur la
bonne orbite. On attendait plutôt Bellin-
zone à la p lace des Argoviens. Mais
les Tessinois sont trop irréguliers dans
leurs prestations. Leurs voisins de Chiasso
semblent plus à même de tenir un rô-
le en vue. A vrai dire, la lutte pour
les deux premiers rangs commence à
devenir véritablement passionnante. Il
n'est pas encore temps de citer les fa-
voris.

UN POINT
Au pied de l'échelle, Gambarogno est

toujours à la recherche de sa premiè-
re victoire : un poin t en sept matches
constitue vraiment le minimum. Mais
pas le minimum vital! Monthey a con-
nu une nouvelle défaite. Les effets de
celle-ci ont été quelque peu modérés
par le partage réalisé entre Chênois et
Wettingen. Les Valaisans paraissent à
même de se tirer d'affaire. Il ne fau-
drait pas, cependant, que le succès tar-
de à venir car le moral pourrait en
pren dre un coup et l'on sait que c'est
là une des armes principales des gars
de Rudinski.

F.P.

Récapitulons
GROUPE OCCIDENTAL

Résultats. Audax-Berne 2-2 ; Durre-
nast-Le Locle 1-0 ; La Tour-de-Peilz-
Stade nyonnais 1-1 ; Meyrin-Thoune
Minerva-Urania 2-1 ; Yverdon-Central
5-0.

Classement : 1. Stade nyonnais 5-9. 2.
Rarogne 4-7. 3. Thoune et Berne 5-7.
5. Yverdon 5-6. 6. Le Locle et Meyrin
5-5. Audax, La Tour-de-Peilz et Central
4-3. 11. Minerva 5-3. Durrenast 5-2. 13.
Urania 6-2.

Dimanche prochain : Berne-La Tour,
Central-Durrenast , Le Locle-Minerva ,
Rarogne-Yverdon , Thoune-Audax, Ura-
nia-Meyrin.

GROUPE CENTRAL
Résultats : Baden-Emmenbrucke 3-3 ;

Breite Bâle-Delémont 4-0 ; Concordia
Bâle-Buochs 2-2 : Nordstern-Bâle-Laufon
2-1 ; Porrentruy-Berthoud 3-2 ; Soleure-
Turgi 2-2.

Classement : 1. Emmenbrucke 5-8. 2.
Nordstern 5-7. 3. Concordia et Porren-
truy 6-7. 5. Buochs 4-6. 6. Turgi 6-6.
7. Soleure ef Breite 4-5. 9. Laufon et
Delémont 5-4. 11. Baden 5-3. 12. Brei-
tenbach 4-1. 13. Berthoud 5-1.

Dimanche prochain : Breitenbach-
Concordia , Buochs-Baden , Berthoud- So-
leure, Delémont-Nordstern , Emmenbruc-
kc-Porrentruy, Turgi-Breite.

groupe central j

Journée pour rien — si l'on excepte la
nette défaite de Delémont — est-on tenté
d'écrire au vil des résultats enregistrés du-
rant ce dernier week-end. En effet , les for-
mations les mieux placées sont toutes de-
meurées sur leur position , ce qui suppose,
malgré tout , quelques surprises.

En effet, on attendait mieux d'Emmen-
brucke , en déplacement à Baden. Il faut
donc croire que les Argoviens, désormais
débarrassés des soucis de la coupe, ont dé-
cidé de se mettre sérieusement à l'ouvrage.
Et que dire de Buochs sur les bords du
Rhin , face à Concordia ? La conclusion que
l'on peut en tirer est qu'il ne sera pas facile
de s'imposer chez ce Bâlois. Mais , le plus
étonnant est finalement le point abandonné
par Soleure face à Turgi , cela d'autant plus
que la rencontre avait lieu chez le favori.
À tel point qu 'on peut finalement se de-
mander sur qui miser.

RIEN NE VA PLUS
Peut-être sur Porrentruy, qui , grâce à sa

victoire sur Berthoud , se rapproche de la
tête du classement. Encore que le résultat
laisse sceptique car ne battre la lanterne
rouge que par un maigre but n'a rien d'en-
courageant , en soi. Laufon , lui , n'a pas trou-
vé grâce face à Nordstern , ct même s'il
n 'a perdu que par 2-1 dans la cité rhéna-
ne, il n'en demeure pas moins que son
capital-points ne s'améliore pas. Rien ne
va plus à Delémont. Breite , qui avait été
éliminé de la coupe par l'équipe jurassien-
ne, a pris sa revanche. Et d'une manière
éclatante. Sans être catastrophique , on se
demande , à voir la situation de l'équipe
d'Hoppler, si celle-ci ne va pas connaître
la mésaventure de Moutier l'an dernier. Il
serait grand temps qu 'elle se reprenne.

DANS CINQ JOURS
Le prochain tour nous aidera-t-il à voir

plus clair ? Il est, en tout cas, permis de
croire que Soleure fera aussi bien que ses
prédécesseurs face à la lanterne rouge, Ber-
thoud. Buochs, qui demeure le favori No 1,
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aura la visite de Baden. Avec l'avantage du
terrain , il devrait mettre les deux points
dans son escarcelle. Pour sa part , Porren-
truy va se retrouver au pied du mur. A
Emmenbrucke, les Ajoulots nous montre-
ront s'ils sont, capables d'appartenir au pe-
loton des prétendants ou à celui des vien-
nent-ensuite.

Les équipes bâloises vont-elles se suivre
et se ressembler pour Delémont ? Tant con-
tre Concordia que contre Breite , les Juras-
siens ont encaissé quatre buts sans en ob-
tenir un seul. Mais, cette fois, la troisième
formation bâloise , en l'occurrence Nords-
tern , n'aura pas l'avantage de jouer devant
son public. Souhaitons donc à Mathez et
à ses coéquipiers qu 'ils puissent se réhabili-
ter. Concordia , devrait conserver sa place
dans le groupe de tête. On ne voit guère
Brcitenbach lui causer des ennuis. Turgi se
montrera-t-il supérieur à Breite ? On en dou-
te.

Y.T.

Delémont glisse

ITALIE - SUÈDE 3-0 (2-0)
MARQUEURS : Riva 2me, iJpninsegna

41me, Riva 84me.
ITALIE : Zoff ; Burgnich, Fachetti ;

Rosato, Cera ; Bertini , Mazzola, Benetti ;
Boninsegna, Rivera, Riva.

SUÈDE : Hellstroem ; Huit , Kristensson,
Nordqvist , Grip ; Hohlsberg, Larsson ;
Danielsson , Nordhal , Grahn , Sandberg.

ARBITRE : M. Machin (France) .
L'équipe d'Italie s'est qualifiée pour les

quarts de finale de la Coupe d'Europe des
nations grâce à la victoire plus facile que
prévue. L'inclusion dans, la « Squadra
Azzura » dès la première mi-temps de
Rivera et de son camarade de club Benetti
permit aux Italiens de s'assurer un net
avantage territorial.

En seconde mi-temps, nantis d'une avance
somme toute importante , les Italiens
ralentirent quelque peu le rythme de leur
action. Il faut dire aussi que les Suédois , de
leur côté, s'attachèrent à jouer
principalement l'interception.

Victoire italienne...

FRANCE - HONGRIE 0-2 (0-2)
MARQUEURS : Bene 35me ; Zambo

42me.
FRANCE : Carnus ; Djorkaeff , Bosquier ,

Novi , Rostagni ; Michel , Mezy ; Lech, Re-
velli , Loubet , Bereta.

HONGRIE : Geczi ; Nosko, Pancsis,
Vidats , L. Juhasz ; P. Juhasz, Szucs ; Faze-
kas, Bene, Dunai , Zambo.

ARBITRE : M. Pintado (Espagne).
La Hongrie a construit son succès en

première mi-temps. Supérieurs sur le plan
technique, les joueurs magyars ont égale-
ment dominé leurs adversaires sur le plan
de l'engagement physique. Leurs succès est
amplement mérité et malgré quelques réac-
tions françaises , il ne fut pratiquement ja-
mais remis en question.

Au sein du « onze » magyar, l'ailier
gauche Zambo a laissé une excellente im-
pression.

Chez les Français, seul Carnus n'a rien
à se reprocher.

...et défaite française

Deuxième ligue : Aurore - Boncourt 1-2,
Grunstern - USBB 4-2, Bévilard - Mâche 5-
0, Boujean - Reconvilier 2-3, Lyss -
Tramelan 1-2, Moutier - Longeau 2-3.

Troisième ligue : Aarberg - Longeau 6-2,
Aurore - Madretsch 1-2 ; Courtelary -
Perles 2-3 ; Orpond - Lyss 1-1 ; Tramelan -
Mervelier 5-4 ; Les Genevez - Tavannes 1-2,
Les Breuleux - Corban 1-2, Vicques -
Delémont 1-0, Le Noirmont - Courrendlin
1-2, Courtételle - Courtemaîche 2-1,
Grandfontaine - Fontenais 5-2, Aile -
Bassecourt 5-7, Bure - Glovelier 0-4,
Courtedoux - Chenevez 0-1.

Jura



L'Inde
et ses splendeurs

Une merveilleuse évasion au pays des Maharadjah à
travers des villes aux noms évocateurs :
Delhi - Jaipur - Agra - Bénarès - Katmandou, la capitale
du Népal - Bombay... I

Voyage tout compris dès Fr. 3460.-
Vol à bord des jets d'AIR-INNA et au cœur du pays, par
INDIAN AIRLINES.

Hôtels de luxe.

Départ le 19 décembre 1971., ' V
Retour le 3 janvier 1972.

Autres possibilités de départs pour un minimum de
4 personnes._ _ _ _ _ _ _ _  .Coupon à détacher. _ _ _ _. .„ ,_ _

Je m'intéresse à votre voyage en Inde et vous prie de me faire
parvenir votre programme.

Nom : _ _ _ - \fJT>rAGE£?

Adresse : C—~"~M fiAN5F 'Bf*7'S SLA.

Neuchâtel, fbg de l'Hôpital 5_ _ _ .  Tél. (038) 25 80 44 |
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* L E X P R E S S

•k Jusqu'à fin décembre 1971 pour Fr. 16.50
{* souligner ce qui convient) .
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non collée, affranchie de 10 centimes, à la
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Service des abonnements 2001 NEUCHATEL

:
V

_= PLAISIRS DE FRAN CE =
De notre large assortiment de produits français, produits de qualité

pour les fins becs, nous vous proposons :

au rayon charcuterie au rayon des fromages

Pâté de foie de volaille* 150 Brie sur paille __ 0f]
au détail les 100 g I à la coupe les 100 g iUU

¦ ' : ' jj__ ____________

Pâté de lapin* I25 T«P frais 1 _... .. . 4nn | fromage aux herbes et à l'ail ¦ m mma
au détail les 100 g ¦ y 

|a ièce de 280 g U w
______________________________________________________-__ ' : . ¦ 

Barquette bretonne* O 50 Coulomnier Valières* 185
(terrine de campagne) la pièce de 200 g Âmm la pièce de 150 g I

Saucisses de porc séchées* i 50 Fromage au poivre* 125
les 100 g I la pièce de 100 g i

r—- i ; ' ~~~

* Ces articles sont également en vente dans tous nos magasins.

__= MARCHES MIGROS =

le 26 octobre à Neuchâtel
Ceci intéressera tous les skieurs. ______ Le p,us beau des sP°rts fixé sur peiticiiie: vous
llnp «ïki-nartv Pn automne» AUPr ___l «W_ verrez le célèbre film «Aimez-vous la neige?»»une SKI pariy en automne. Avec JM____ "ne condor-Fiim production.des conseils et des recommanda- j___̂ __Htions pour l'hiver. On y présentera W* T? , . ._ _
les derniers modèles d© skis I» \-ër W a m?,so.n Attenhofer Ski SA présentera ses skis_ S-!» "lOueies ae SKIS. Le V f̂ dernier-cri: les véritables, les incomparablesprestidigitateur Porrax avec la par- __T_A Attenhofer. Tirage au sort gratuit de pairs de
ticipation de Bernhard Gauthey, AgpfJËhSP**̂ 

skis et de bâtons!
animateur, mettront de l'ambiance -̂ Bf f̂flT \ Aavec leurs numéros de cabaret, un 11 ÉJKr"̂  >. A A\film sur le ski vous tiendra en haleine / W^W /\ \v fi J3et un ancien champion du ski rame- \ .7 / y^ >, // £Wnera la détente. Si vous êtes un ] J J /  "/ W\_ // Éfvrai fanatique du ski, vous viendrez j ,  J j C  /  h™^fi j f fassister à ce ski-happening. 

 ̂ <̂ i I -? / y */  " jOCy/rL'entrée est libre. La mani- ^̂ ^̂ y ŷ -̂ v̂ f Jr90C_.festation est organisée par *s=—--̂  / / / y^rV X N̂»*.Attenhofer Ski SA et les marchands Uj y /_•/ X ŝ*l̂ __rlocaux d'articles de sport. Durée du /__ j  IW \  ̂ fir*ski-happening: environ 2 heures. /
~~" \ IF >.

Les boissons aussi î̂>iB) H—RyA /  ^w W v w T  J\ ^V / /^l *-. ,
seront aratuites \l JfiT~TTll I y^ y__mi_ U ^UK\ V̂ 4/A7 De cnarmantes hôtesses vousy 

\̂tf\Wr—4f f *   ̂̂ mJmWr \/&r K V̂ / /  accueilleront et vous apporteront

¦\ \% / /  / T_3j AJ / /2L ^̂ \* >_ visite est attendue avec plaisir.Un professeur du ski i k  il/ fil ,; ~K __^_»yv f ĵ \̂ "\\,révélera quelques trucs vf ïHlîl _P ' ^^/\_^^_^^&W *i;^ / \ \V

^r --jr̂ yy--- -̂?--  ̂ j  t^M^̂ ^î -̂ ^̂  \\ A Neuchâtel,
I'y^̂ Ŝ âl \̂ \ ! /Zl&î ibmf \ * \ 'e 5ki-Happening

dft ^
â ,̂vaBBIiwV^

??v, 
I ' "W ' "*%2> Salle des Conférences,

* Î__A. </& ĴT *' av- c!e ïa Gare

Procurez-vous à temps des cartes d'entrée auprès de ces marchands d'articles de sport:
NeuchStel : Bertschi Sports, 3, rue des Fausses-Brayes ; Muller Sport, place de l'Hôtel-de-Ville ; Schenk Sport, 15, rue des Chavannes ; Robert-Tissot Sport, rue Saint-Honoré 8 ;
Bevaix : Despland Sport ; Cernier : Mosset Sport ; Colombier : Tosalli Sports, 9a, avenue de la Gare ; Sainte-Croix : Lionel Sport ; Perrenoud Sport, 2, place du Temple ; Dombres-
son : Cuche Sport ; Fleurier : Schmutz Sport, 25, Grand-Rue ; Yverdon : Feronord S.A., quincaillerie ; Monti Frères, 11, rue Cordey ; Resin Sport, 34, rue du Milieu ou directe-
ment par Attenhofer Ski S.A., Beustwèg 14, 8032 Zurich, tél. (01) 34 68 00. i

¦ *ffrB^™ !""__iâ^ • P"X imbatta *$m\
______U____È P_H VV ^^T bles arâce à propres ateliers, achats en gros 

^
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^
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¦ mmmJk I K̂ jL V ̂ 1̂ 1 ______ ¦__¦_¦¦ 1̂ Sson franco domicile 
* 
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¦

m̂mÊÊÊ ÊÊÊÊ  ̂
ScFF remboursé 

pour toutacha^esSOO ipM

BIENNE Place du Marché-Neuf * 8 étages d'exposition * Le plus beau choix du Jura à des prix imbattables * NEUCHATEL Terreaux 7

Confection mesure
homme
Nous vous offrons un choix im-
mense de tissus modernes com-
plets à partir de Fr. 350.—.
Robert Poffet, Ecluse 10, Neuchâtel.
Tél. (038) 25 9017.



INDE-PAKISTAI
La guerre pourra-t-elle être évitée ?

De notre envoyé spécial
Un point de non retour semble avoir été atteint dans le conflit qui oppose les deux Pakistans. Plus une lamine oengan
qui n'ait été touchée par la répression impitoyable de Yahia Khan. La menace de guerre se précise maintenant avec
l'Inde dont le Bengale, cette plaie béante ouverte au flanc d'un pays déjà exsangue, est devenu le foyer le plus explo-
sif de la planète. Une étincelle peut transformer cette région en brasier.
La guerre ? C'est le sujet de conversation No 1. Pourtant, aucun des antagonistes n'a encore provoqué l'irréparable.
La guerre ? Peut-être après la mousson, quand les pistes seront sèches, mais personne ne la désire vraiment. Provo-
cation des uns et des autres, attentats. Chaque jour, des soldats tombent de part et d'autre de la frontière pendant qu'à
quelques pas de là, près de 9 millions d'êtres humains tentent de survivre, les réfugiés dont les conditions sont de
plus en plus précaires n'ont plus qu'un espoir : la victoire du Bengla Desh et le retour de Mujibur Rahman.
Alors que les gouvernements sont Impuissants à résoudre un problème qui dépasse leurs compétences, des hommes
comme Edmond Kaiser, Malraux et Pierre Mendès-France tentent de secouer l'apathie du monde par des prises de
position de choc mais il n'est pas certain qu'ils parviendront à réveiller la conscience des peuples « nantis » indif-
férents au drame le plus atroce dans l'histoire de l'humanité et qui frappe des millions de leurs frères humains. Mais
à chacun ses problèmes : l'Occident a celui des autoroutes, par exemple...

Y aurait-il eu un drame du Bengale si les Britanniques
n'avaient pas appliqué leur trop célèbre maxime « divide
to rule »?  A force d'avoir placé ici un Hindou pour gou-
verner une majorité musulmane et vice-versa, ils finirent
par dresser les communautés l'une contre l'autre. Aujour-
d'hui, le drame a atteint son paroxysme. L'affrontement a
été impitoyable. Et Mme Gandhi est bien gênée pour agir.
Pour l'instant, elle pratique la politique du « wait and see »,
mais la cause du Bengale, est devenue populaire.

— Si rien n'est fait, son parti perdra du terrain.
Cette réflexion d'un fonctionnaire de Delhi traduit le ma-

laise politique actuel. Le Bengale risque bien de devenir
un excellent argument électoral lors du renouvellement des
parlements de nombreux Etats indiens. C'est peut-être pour-
quoi Mme Gandhi vient d'autoriser l'ouverture, d'une mis-
sion du Bengladesh dans la capitale. Curieuse attitude du
gouvernement qui donne d'une main ce qu'il reprend de
l'autre en envoyant des soldats au Bengale.

En effet, les troupes qui sont concentrées dans la ré-
gion frontalière ne sont pas toutes destinées à faire un éven-
tuel coup de feu contre les Pakistanais en cas de conflit.
Le premier ministre sait que le Bengale de l'Ouest pour-
rait briser une unité précaire en se séparant, lui aussi,- de
l'Inde au cas où le Bengale de l'Est accéderait à une cer-
taine autonomie. Alors, les soldats sont là. La circulation
est interdite dans certaines zones sillonnées par les camions
militaires.

L'armée est prête à intervenir au cas où les éléments
procommunistes du Bengale décidaient de « bouger ». Ce
qui est paradoxal, c'est que l'Inde, comme 1}; Pakistan de
Yahia Khan craint que son Bengale n'éclate.

LES BENGALIS S'ORGANISENT
Que se passe-t-il dans ce Bengale surpeuplé, et anéanti ?

La résistance s'organise et les Mukti-Faûj lancent aujour-
d'hui leurs commandos à l'assaut des usines, des bureaux
et des «collabos». Comme les soldats du FLN algérien,
ils minent les routes, font sauter des ponts, tendent des
embuscades et reviennent sur territoire indien où ils béné-
ficient d'une protection bienveillante, mais pas officielle.

La nuit, les explosions se succèdent dans Dacca où des
patrouilles de l'armée font hurler leurs sirènes. Habiles et
rusés, les Mukti-Fauj se font rarement prendre au piège des
Pakistanais et, leur sabotage terminé, ils s'évanouissent dans
la nature à mesure que l'aube se lève. Ils rejoignent des
caches introuvables ou repassent la frontière.

Qui sont les hommes composant ces commandos-éclair ?
Les rebelles d'une armée clandestine dont on ne connaît
pas l'effectif , une quarantaine de mille peut-être, mais, ce
qui est certain, c'est que chaque jour, leur nombre aug-
mente. Seuls Bengalis experts au maniement du fusil et de
l'explosif, ils viennent pour la plupart de l'Est Pakistan
Régiment. Presque tous sont des Hindous chassés du Ben-
gale de l'Est. Avec quelques étudiants décidés à se bat-
tre, ils y retournent pour venger l'affront subi par les
leurs, ou la mort d'un frère. Et tous, plus ou moins ou-
vertement, bénéficient de l'appui de l'armée indienne.

— Ils gagneront la bataille !
C'est ainsi que se sont exprimés récemment les leaders

de divers groupements politiques réunis au Cachemire. Pour
eux, le Bengladesh sortira vainqueur de la lutte qu'il mè-
ne contre la « clique militaire pakistanaise »

— La révolte ? C est 1 absence de démocratie qui la pro-
voque. Parce que le Pakistan occidental a exploité l'autre
partie du pays pendant des siècles, a déclaré M. Qasim,
président du Congrès.

C'était à Dacca, voici quelques mois. Comment les Bengalis
peuvent-ils oublier ? (Photopress)

Malgré de nombreux appuis en Inde, les Mukti-Fauj for-
ment, pourtant une armée bien disparate. Les responsables
prétendent contrôler parfaitement la situation, mais, si la
force d'opposition représentée par ces « corps-francs ». est
une réalité, les objectifs ne sont pas atteints.

—: Nos camps d'entraînement sont bien camouflés dans
la jungle du Bengladesh, disent leurs représentants à Cal-
cutta. Notre premier objectif ? Des armes !

Malgré ces déclarations optimistes, la réalité est différen-
te. Sur le terrain, l'armée pakistanaise semble avoir la si-
tuation bien en main au Bengale de l'Est, en dépit de
l'hostilité marquée de la population. Et le colonel Osmani
qui commande le Mukti-Fauj, a fort à faire pour former,
ses guerriers. A l'exception de quelques fanatiques, le gros
de ses 30.000 hommes manque encore d'entraînement. C'est
la grande faiblesse du Bengali qui doit lutter contre des
Pakistanais aux vertus guerrières bien connues. Non-violent,
le Bengali déteste la guerre. Aux actions militaires, il préfè-
re la résistance passive. C'est aussi une des raisons pour
lesquelles l'Inde ne s'est pas encore aventurée dans aine of-
fensive en règle. — Le Pakistan ? Nous l'écraserons en
deux jours, m'a dit Anil Khulraida,. étudiant à .Agra, ré-
volté par l'attitude du gouvernement pakistanais.

Deux jours ? Il n'est même pas certain que l'Inde ga-
gnerait la guerre. Les forces en présence sont difficiles à
estimer, bien que les observateurs s'accordent à donner la
supériorité à l'Inde par 3 contre 1.¦ ' •• . : .  - * ¦  ¦
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FACE A FACE

En cas de guerre, l'Inde alignerait un million d'hommes .
pour son armée de terre avec-800 chars américains et so- 1\
viétiques, quelques • sous-marins russes et approximativement
700 avions Migs ou Canberras (stationnés pour la plupart à .
Agra où, lors de notre visite, l'aéroport civil et la base
militaire ne faisaient qu'un).

En face : 40Q.000 fantassins pakistanais.- 700 chars amé-
ricains russes et chinois. Sur mer, des bâtiments français
et dans les airs, également des Mirages français.

D'où que viennent les armes, il y a quelque chose de
scandaleux ; alors que l'on crie au génocide, et que la cons-
cience des peuples se réveille, les dirigeants de certains pays
entretiennent la guerre froide et favorisent toujours la cour-
se aux armements. Dans la perspective d'un affrontement,
le Pakistan vient encore d'augmenter son budget militaire.
Dans le même temps, des avions quittent l'Europe char-
ges de tubes de lait concentre et d autres charges de roquet-
tes.

Et dans ce gigantesque théâtre où les figurants sont des
Bengalis le concert des nations joue faux.

Les Etats arabes ne . veulent sous aucun prétexte voir la
plus grande nation islamique se séparer. Ainsi, la paire de
tenailles que constituent les deux Pakistans se- resserre sur: .
l'Inde.

Les Américains ont trop d'intérêt au Pakistan pour pra-
tiquer une autre politique que la non-intervention prudente.

La Chine ? Idéologiquement, elle serait plutôt pro-Benga-
K puisque c'est au Bengale que sévisssent les maoïstes :• (Naxa-
listes). Assassinant les millionnaires de Calcutta, en pleine
rue, ces Naxalistes créent un climat de guerre civile en.pro-
mettant des jours meilleurs aux masses en chômage.

— Su vous faut une révolution, elle doit venir de Pékin
répètent-ils aux affamés.

Malgré cela, la Chine redoute tellement la puissance de
l'Inde qu'elle s'est fait un allié du Pakistan, seul Etat ca-

Peuvent-ils rester parqués ainsi indéfiniment dans des camps ? (Keystone)

:" ""' ¦ la /'} ' "'.' : :

pable dev Contrôler la pénétration occidentale au Tibet. Dé-
jà en 1965, lors de la guerre indo-pakistanaise, la Chine
n'avait pas hésité à masser ses troupes à la frontière de
l'Himalaya.

POURRISSEMENT
Manifestement déçue par les Américains, l'Inde vient de

flirter avec l'URSS. Au mois d'août, en effet, peu de temps
avant la visite du président Nixon à Pékin, M. Gromyko
est arrivé à Delhi, comme pour contrebalancer le coup d'éclat
de la diplomatie américaine. Un traité d'amitié a été con-
clu en hâte et en cas de conflit, l'URSS se réserverait le
droit d'intervenir ou non. •

Que font donc les Grands ? A vrai dire, pas grand-cho-
se, si ce n'est prodiguer des conseils de modération. Euro-
péens,. Américains, Chinois -sont unanimes à déplorer le pour-
rissement d'une situation dont ils sont en partie responsa-
bles pour avoir livré des armes à chacun des belligérants
en puissance sans tenir compte de l'évolution du Bengale.
Explosion démographique, misère,- chômage ont fait de cet-
te région une mine dans laquelle chacun s'emploie à évi-
ter l'étincelle qui provoquerait un des plus redoutables coups
de grisou de l'histoire. Et vraisemblablement un second
Viêt-nam.

Les millions de réfugiés font les frais de cette triste po-
litique. Après avoir subi les atrocités de Yahia Khan, ceux
qui ne sont pas morts par balle ou d'un coup de cou-

teau viennent périr dans les camps. L'Inde se saigne pour
les entretenir et son économie n'en peut . plus. Il est temps
d'agir, car les Bengalis meurent alors qu'aucune solution
politique ne se dessine.

— Il faut lutter contre la pauvreté.
C'est Mme Gandhi qui prononça ces paroles voici quel-

ques mois. t
Quelques jours plus tard, les premiers réfugiés arrivaient,

plongeant l'Inde dans une misère encore plus noire. Et 8
millions d'hommes attendent. Que vont-ils devenir ?

Vivre dans les camps pendant des années ? Certainement
pas, la survie n'est possible que temporairement.

Seront-ils « ventilés » par groupes de familles dans les
4 coins de l'Inde ? Pas davantage, car ils forment une eth-
nie avec leurs frères de l'ouest qu'ils sont venus rejoindre.
Leur dissémination signifierait la désintégration d'un Bengale
qu'ils espèrent toujours voir libre.

Retourner au Pakistan ? Non plus, car l'amnistie accor-
dée par Yahia Khan ne concerne que les Musulmans. Et
d'ailleurs, les rescapés du massacre ne tiennent pas à ris-
quer leur vie une nouvelle fois.

Un seul espoir subsiste. Les réfugiés croient en l'armée
révolutionnaire et attendent le retour de Mujibur Rahman
condamné à mort et toujours en prison. ;

La guerre, ils la croient inévitable. Ce sera peut-être la
seule issue, mais peu importe qui la gagnera car, au fond,
cette tragédie n'aura connu qu'un seul grand vainqueur :1a
mort.

Pierre LACREUSE

D atrocités en malheurs, les Bengalis finiront-Ils dans la
guerre ? /ASn

Ils veulent réveiller la conscience des peuples

(Archives)

Que i'mi soit pour ou contre la
¦méthode, pour ou contre le fait
que des enfants pakistanais viennent
en Suisse, le grand mérite de M. Ed-
mond Kaiser est d'avoir permis
à chaque Sutise et à chaque Euro-
péen de se sentir un peu plus visé
par le sort tragique de plus de 8
millions dé y tos semblable^;}..

' : î ¦. ... ......r.;'-. \ '.V,

(Archives)

A 70 ans, l'auteur de l'Espoir vient
d'offrir aux séparatistes ^ bengalis de
servir sous leurs ordres à la tête
d'une unité. C'est <un beau geste.
Un geste qui s'inscrit dans la logi-
que vie i'homme toujours présent'
dans îles moments dramatiques. Mal-
raux a retrouvé les chemins de
l'Asie et même, s'il ne devait jam ais
servir dans -une unité combattante,
il aura eu le mérite de secouer la
passivité des peuples en faisant agir
les gens par -delà les gouvernements.

(A rchives)

Ancien président du Conseil fran-
çais, M. Mendès-France devait se
rendre à la Nouvelle-Delhi à l'oc-
casion de l'ouverture de la confé-
rence internationale sur le Bengla
Desh. Empêché, il s'est excusé, af-
firmant que son cœur était avec
ceux qui ont exprimé leur solidarité
avec le peup le du Bengale oriental.

<al\e suis bouleversé par la cruel-
le épreuve traversée par le peupl e
du Bengale», Ort-il déclaré* ....'-. -- . -
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Vente et Service en Suisse romande : Ardon Neuwerth & Lattion (027) 8 17 84, Chippis L. Tschopp (027) 5 12 99, Courtételle Garage et
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Gaine en tulle élastique Jacquard, renforcée

au dos Fr. 64.50
La conseillère VISO est à votre disposition jus-
qu'au 16 octobre à notre rayon corseterie,
2me étage.
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Achetez votre MACULATURE
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¦ PÂNISS0U
Wg Côtes de Provence - Rosé.

iJH Une exclusivité SANDOZ & Cie.
«Jj Peseux, tél. 31 51 77.

BAUMANN

r_#_#_#_#i#!
Apprenez maintenant
à taper à

la machine
à écrire
en louant une ma-
chine à raison de
25 (r. par mois,
chez Reymond, Neu-
châtel, fbg du Lac
11.

_________________________̂ ___________________________________B—1

BUFFET DE SERVICE. Tél. (038) 25 95 85.

FOURNEAU A MAZOUT Granum, 150 fr.
Tél. 31 66 66.

COURS D'ALLEMAND sur~ cassettes, laissé à
moitié prix. Tél. 41 21 95.

HABITS DE DAME, taille 44-46 : 3 manteaux,
2 costumes, veste intérieur doublée ;
couvre-lit simple, vieux rose. Etat de neuf,
prix avantageux. Tél. 25 35 81.

TABLEAU à l'huile, Elzingre ; matelas
mousse, 190 x 87 x 8 ; lampe moderne,
neuve ; robe du soir, taille 40-42, longueur
Chanel. Tél. 33 45 27.

SALLE A MANGER, chêne massif ; lampes.
Tél. 31 45 19.

LITS JUMEAUX, sommiers métalliques avec
matelas ; protège-matelas ; grand abat-jour
pour lampadaire. Tél. 25 44 91, le matin.

CHAINE STEREO haute fidélité, neuve,
garantie. Vendue complète ou séparément.
Tél. (038) 33 4012.

DIVAN-LIT avec entourage ; vitrine, armoi-
res, hêtre naturel ; divan-lit , avec bois de
lit ; table de salon, noyer, 70 x 70 cm ; table
de véranda, deux fauteuils osier ; commode
noyer avec armoires et tiroirs ; pendule boî-
tier noyer ; chaise ancienne, siège gobelin ;
lampadaire noyer ; 2 casiers bouteilles, fer
forgé. Bon état, prix avantageux. Tél.
25 35 81.

LIT-DIVAN, 90x190 ; machine à tricoter,
double fonture, valeur 960 fr., cédée à 400 fr.
Tél. 4210 72.

CHAUDIERE Idéal standard No1, à charbon,
s'adaptant au brûleur à mazout, état de
neuf, ainsi que fourneau à sciure. Convien-
drait pour jardinier. Tél. (038) 41 31 48.

CANAPE-LIT et 2 fauteuils. Bas prix. Tél.
25 96 45.

VOILIER Bélouga remis à neuf. Tél. 25 99 10

MIXER ; manteaux d'enfant. Tél. 33 10 06.

HOUSSES EN PEAU DE MOUTON, pour siè-
ges de voitures. Tél. 31 53 67.

DANSE CLASSIQUE, 3 tutus impeccables,
bas prix, 10 à 12 ans. Tél. 63 13 05.

VAISSELIER. Tél. 25 9210.

UN LIT D'OCCASION, bon état. Le soir,
Chavannes 12, L. Studer.

POMMES DE TERRE Bintje pour encaver, li-
vrées à domicile. Roger Jeanneret , Mont-
mollin. Tél. 3112 04.

APPARTEMENT 4 Va OU 5 PIECES, région
Marin, Salnt-Blaise, pour date à convenir.
Tél. 47 18 73.

STUDIO ou petit appartement. Ville et envi-
rons. Tél. 25 42 25, interne 25.

REGION MONRUZ, APPARTEMENT 2 VJ-3
pièces, pour décembre. Adresser offres
écrites à 1210-15 au bureau du journal.

POUR LE 24 DECEMBRE, APPARTEMENT
DE 3 PIECES, avec ou sans confort , ouest
de Neuchâtel. Adresser offres à Marcos do
Carmo Baptlsta, rue du Temple-Allemand 97,
2300 la Chaux-de-Fonds.

COUPLE à la retraite cherche appartement
2-3 pièces, ml-confort , à Cortaillod. Loyer
modéré. Adresser offres écrites à EV 2255
au bureau du journal.

APPARTEMENT 3 PIECES, en ville, avec
bains, chauffage, pour date à convenir.
Loyer modéré. Tél. 41 33 88. 

COUPLE AVEC ENFANTS cherche apparte-
ment de 4 pièces, pour fin janvier, à Neu-
châtel ou environs. Adresser offres écrites à
DW 2288 au bureau du journal.

A DONNER, contre bons soins, quatre cha-
tons de 2 mois. Tél. 33 56 50.

DAME SEULE, présentant bien, désire con-
naître monsieur , 60-65 ans, habitant Neuchâ-
tel , possédant permis de conduire, auto,
pour compagnie et sorties. Prière d'envoyer
photo qui sera retournée. Ecrire à DT 2254
au bureau du journal.

CHAMBRE CHAUFFEE, indépendante, part à
la salle de bains. Tél. 41 21 84, Bôle.

POUR LE 24 OCTOBRE, garage chauffé aux
Charmettes 15, 60 fr. Tél. 31 78 72, heures
des repas.

CHAMBRE à jeune employé, confort ; libre
immédiatement. Tél. 25 85 54.

CHAMBRE, au centre, avec bain à jeune
homme. Tél. 25 26 75.

CHAMBRE à deux lits à jeunes gens. Tél.
24 13 94.

CHAMBRE près de la gare, à monsieur. Tél.
25 46 29.

POUR CAUSE IMPREVUE, à remettre immé-
diatement studio meublé : cuisine, chambre,
chauffé, en campagne, à deux minutes
d'une gare. Loyer intéressant. G. Leuen-
berger, la Sagne. Tél. (039) 31 51 35.

BELLE CHAMBRE, balcon, tout confort, pour
le 1er novembre, conviendrait à employé de
bureau. Tél. (038) 25 6815.

BELLE CHAMBRE, chauffée, indépendante,
à messieurs. Tél. 25 06 35.

APPARTEMENT, 3 pièces, tout confort à
Neuchâtel. Tél. 24 63 89, entre 13 et 20
heures.

CHAMPION, appartement 4 pièces, confort
-f- jardin, 275 fr. tout compris, pour le
1er novembre. Adresser offres écrites à
DY 2312 au bureau du journal.

JEUNE EMPLOYEE DE COMMERCE cherche
emploi comme vendeuse, à mi-temps.
Adresser offres écrites à 1210-16 au bureau
du journal.

JEUNE EMPLOYE DE COMMERCE cherche
travail intéressant. Adresser offres écrites à
1210-17 au bureau du journal.

PLACE AU PAIR. Jeune Anglaise cherche
place dans famille avec enfants, du 18 octo-
bre au 15 décembre 1971. Désire suivre des
cours. Tél. 25 53 72.

ANCIEN COMMERÇANT, possédant voiture,
cherche emploi indépendant, éventuellement
travail temporaire, petites livraisons ou
autres, même le soir. Faire offres sous chif-
fres EZ 2313 au bureau du journal.

FEMME DE MENAGE cherche travail toute
la journée, du lundi au vendredi, maximum
8 heures par jour. Adresser offres écrites à
FA 2314 au bureau du jouranl.

JEUNE EMPLOYEE de bureau, de langue
maternelle allemande, bonnes connais-
sances de français, cherche emploi intéres-
sant dans la région Marin - Saint-Biaise -
Hauterive. Adresser offres écrites à CS 2253
au bureau du journal.

UN BANC de menuisier, une table ronde.
Tél. (039) 31 18 50.

MACHINE A LAVER LA VAISSELLE, en bon
état, prix modeste. Tél. 47 19 23.

UN PETIT FRIGO, un congélateur, une
armoire 3 portes, un entourage de lit. Tél.
(038) 51 27 77.

HANGAR DEMONTABLE, 30 à 60 m2. Télé-
phone 42 12 52.

M. ANDRE RICHTER, domaine de Champré-
veyres, cherche employée, habitant si possi-
ble aux environs Immédiats, pour travaux de
ménage, quelques heures par semaine. Tél.
25 21 40, aux heures des repas.

EGARE DEUX CHIENS moyens, long poil
noir et blanc. Tél. 33 30 02, de 9 à 11
heures.

PERDU CHATTE NOIRE, mercredi 6, forêt
du Chanet. Tél. 25 12 12. Récompense.

TROUVE CHATTE TRICOLINE de 3 mois.
Mme Cochand, rue du Châtelard 13, Peseux.
Tél. 31 16 63.



Un menu
Potage aux pâtes
Choux
Lard et saucisses
Pommes nature
Omelette soufflée

LE PLAT DU JOUR :

Omelette soufflée
Pour 6 personnes : 5 œufs, 125 g de
sucre en poudre, 1 sachet de sucre
vanillé, 1 œuf de beurre, 1 zeste de
citron râpé ; préparation : 15 minutes ;
cuisson : 20 à 25 minutes.
Travaillez le sucre et les jaunes pour
obtenir une pâte lisse. Ajoutez le zeste,
battez les blancs en neige ferme, mé-
langez doucement un quart des blancs
à la pâte, en la soulevant, pluis mêlez
d'un coup, le reste de ces blancs. Ver-
sez dans un plat beurré et saupoudrez
de sucre en poudre.
Faites une légère incision sur le dessus
et laissez cuire à four moyen 25 mi-
nutes. Servez aussitôt.
Pour rendre ce dessert encore plus sa-
voureux, vous pouvez tapisser le fond
du moule de biscuits à la cuillère, im-
bibés de liqueur d'orange, de kirsch
ou de rhum.

Encre
Pour enlever les taches de stylo à bille
sur du cuir, il faut agir très rapidement
avec de l'alcool à 90 degrés et un mor-
ceau de coton, ou encore avec du jus
de citron. Cirer ensuite avec une crème
nourrissante de la couleur du cuir.

Plastique
Un rideau en plastique retrouvera son
éclat si vous le plongez dans une eau
savonneuse tiède. Rincez à grande eau.
Etendez ensuite le rideau, passez un
peu d'alcool à brûler s'il reste quel-
ques taches, en prenant soin d'agir
loin du feu.

Marques de doigts
Pour enlever les marques de doigts sur
un livre, si la marque est superficielle,
la mie de pain suffit. Si les traces ont
pénétré le papier, poudrez-les d'un peu
de fécule de pommes de terre que vous
aurez fait tiédir au bain-marie. Au bout
d'une demi-heure, secouez la page qui
doit être nette.

Panaris
Une pellicule d'oignon roulée autour du
doigt malade fait rapidement mûrir les
panaris.

Rions un peu
Deux hommes discutent :
— Où êtes-vous allé en vacances ?
— A Baden-Baden.
— Pour lutter contre votre bégaye-
ment ?

A méditer
Une fille n'a qu'une envie : se marier.
Et quand elle est mariée, elle a envie
de tout.

SHAKESPEARE

L'ensemble de la journée sera placé sous des aspects favorables. La soirée sera agitée
et les disputes fréquentes.
Naissances : Les enfants de ce jour seront ombrageux, richement doués mais très auto-
ritaires.
BÉLIER (21/3-19/4)
Santé : Ne vous fiez pas toujours à vos
réflexes. Amour : Vos soupçons sont injus-
tifiés. Affaires : Ne soyez pas aussi intran-
sigeant.

TAUREAU (20/4 - 20/5)
Santé t Soignez rapidement vos troubles vi-
suels. Amour : L'être aimé ne peut que vous
soutenir. Affaires : Vos entreprises sont trop
nombreuses

GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé : Vos nerfs ne tiendront pas longtemps.
Amour : Faites plus souvent les premiers
pas. Affaires : Une personne peu sûre peut
se dérober.

CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : Buvez un verre d'eau minérale le
matin à jeun. Amour : Cherchez à mieux
comprendre l'être aimé. Affaires : Vous
n'êtes pas certain d'obtenir les appuis né-
cessaires.

LION (23/7 - 23/8)
Santé : Ayez un éclairage suffisant et bien
adapté. Amour : Ne vous laissez pas influen-
cer. Affaires : Gardez vos problèmes pour
vous.

VIERGE (24/8 - 23/9)
Santé : Le yoga est excellent pour vos nerfs.
Amour : Vous verrez l'être cher sous un
jour nouveau. Affaires : Préparez à l'avance
votre travail.

BALANCE (24/9 - 23/10)
Santé : Vous devez parvenir à vous coucher
plus tôt. Amour : Vous arriverez à un ter-
rain d'entente. Affaires : Augmentation de
vos gains possible.

SCORPION (24/10-22/11) /
Santé : Evitez tous les excitants et suppri-
mez l'alcool. Amour : Ne dupez pas l'être
aimé plus longtemps. Affaires : Les choses
sont très compliquées.

SAGITTAIRE (23/11-21/1 2)
Santé : Des massages soulageraient vos dou-
leurs. Amour : N'essayez pas de provoquer
la jalousie. Affaires : Prenez rapidement vo-
tre décision.

CAPRICORNE (22/12-19/1)
Snnté : Recherchez les origines de vos maux
de tête. Amour : Ecartez une tierce person-
ne de votre vie privée. Affaires : Faites tout
pour éviter un malentendu.

VERSEAU (20/1-18/2)
Santé : Evitez les lieux humides et mal
chauffés. Amour : Repartez sur de nouvel-
les bases. Affaires : Vous vaincrez vos der-
nières hésitations.

POISSONS (19/2 - 20/3)
Santé : Ne vous laissez pas distraire , et res-
tez calme. Amour¦! Gardez tout votre 'sang-
froid. Affaires : Vous devez vous forcer à
effectuer en premier les tâches délicates.

Eléments artificiels pour
remplacer les parties malades

du cœur
Des savants ouest-allemands d'une clini-

que médicale dépendant de l'Université de
Bochum comptent expérimenter bientôt un
cœur partiellement artificiel. Cette expéri-
mentation sera faite évidemment sur l'ani-
mal, et elle aura pour but de déterminer
les possibilités d'emploi d'éléments artificiels
utilisés pour remplacer certaines parties d'un
cœur malade. De tels remplacements de-
vraient permettre au cœur de retrouver un
fonctionnement plus ' normal , amenant une
amélioration générale et une régénération
du muscle cardiaque tout entier.

Un « intestin » artificiel
Pour les malades dont l'intestin est inca-

pable de digérer la nourriture absorbée
un groupe de médecins américains a mis
au point un appareil qui permet d'injecter
cette nourriture directement dans le sang.
Jusqu'à présent , la principale difficulté de
cette méthode résidait dans la « détériora-
tion » progressive des vaisseaux sanguins
dans lesquels avaient lieu l'injection , les
substances injectées d'acides aminés, vitami-
nes et sels minéraux attaquant les tissus.
Mais les médecins de l'Université de Wash-
ington ont tourné la difficulté en mélan-
geant auparavant ces substances au sang
du malade avant l'injection.

NEUCHÂTEL
Aula de l'université j 20 h 15, conférence

Jean Choisel.
EXPOSITIONS. — Musée d'ethnographie :

Exposition Les Touareg.
Galerie des Amis des arts : Willy Rieser ,

aquarelles - huiles et S. Trcyvaud , mas-
ques et céramiques.

Centre culturel neuchâtelois : Exposition
Jean Baier , peintures et sérigraphies.

Tourisme : Bureau officiel de renseigne-
ments, place Numa-Droz 1, tél. 25 42 42.

CINÉMAS. — Rex : 20 h 45, Quelle marie-
salope. 18 ans. i

Studio : 20 h 30, Un amour de coccinelle.
7 ans.

Bio : 18 h 40, Une corde, un coït. 16 ans.
20 h 45, Jours tranquilles à Clichy, 20
ans.

Apollo : 15 h et 20 h 30, Irma la douce.
18 ans.

Palace : 20 h 30, La Garce et le truand.
16 ans.

Arcades : 20 h 30, Sur un arbre perché.
12 ans.

DANSE ET ATTRACTIONS
L'ABC jusqu 'à 3 h.
L'Escale jusqu 'à 3 h.
La Rotonde de 22 h à 3 h.

DANCINGS
Le Corsaire de 20 h 30 à 2 h.
Spot bar jusqu 'à 2 h.
Big Ben bar jusqu 'à 2 h.

Pharmacie d'office : K. Kreis, Seyon. La
période de service edmmence à 8 h. La
pharmacie de service est ouverte jusqu 'à
23 h. De 23 h à 8 h , le poste de poli-
ce (25 10 17) indique le pharmacien à dis-
position en cas d'urgence.

il

= D'après les romans de Jean Bruce — Découpage du colonel Rémy E

§|| RÉSUMÉ : La jolie Madga Riva a été assassinée dans sa cham- i
= ore' 1

| La facture I

= Hubert blêmit. « A-t-on arrêté celui qui l' a tuée ? » demanda-t-il. =
== « Non , Monsieur.  Il a dû passer par la porte-fenêtre. Nous avions M
= tant d'allées et venues ce matin , avec les livraisons... » — « Qui =
= a découvert le crime ? »  — < C'est miss Dell. Elle avait frappé =
= à la porte de Mlle Laleh. Inquiète de ne pas avoir de réponse , =
U elle a fait le tour. La porte-fenêtre était grande ouverte. Le corps ÊI
= de Mlle Laleh était encore chaud... » Dorothea Dell était en con- g
= versation avec un Iranien élégamment vêtu d'alpaga gris. « C'est =
j |ï le chef de la police a . dit l' employé. L'homme avait déjà remarqué =
es Hubert , auquel Dorolhea fit  signe d' approcher. « Voulez-vous me 5j
= montrer vos papiers ? • dit-il .  =

= « Vous connaissiez la victime ? » demanda-t-il en examinant soigneu- =
g sèment le passeport établi au nom de Bruce Wiison. et la carte de s
=§ presse. « Je viens d'apprendre ce qui s'est passé, répondit Hubert. =
= J'ai fait hier la connaissance de Mlle Norah Laleh dans l'avion S
= de Téhéran, J — « L'avez-vous vue ce m a t i n ? »  — « Non. Mais,
U hier soir. Mlle Laleh est venue frapper à ma porte pour me de- §}
gj mander secours. Quelqu 'un essayait de forcer les volets de sa por-
=j te-fenêtre. J' ai ouvert la mienne, mais un guetteur qui se cachait
= dans le jardin à prévenu son complice, qui s'est enfui. Un volet
= était presque sorti do ses gonds. » — « Ensuite ? »  — « Nous avons s
= cru à un cambrioleur. Mlle Laleh a regagné sa chambre. Elle g
g devait frapper à la cloison si quelque chose l'inquiétait à nouveau. » =

= « A quelle heure avez-vous quitté l'hôtel , ce matin ? » Hubert se
~ tourna veés Dorothea : « Je pense qu'il était un peu plus de neuf
=| heures quand je vous ai vue en sortant de ma chambre ? »  —
5= * 9 h 15 exactement , confirma miss Délie. Je venais de regarder =
g ma montre. » — « Où êtes-vous allé ? » demandait le policier. =
= « Au Grand Bazar. » — « Quelqu 'un peut-il en témoi gner ? »  — =
H « Je suppose. » Le chef de la police salua miss Dell et Hubert et S
=J alla rejoindre ses subordonnés dans la chambre du crime. Doro- ==
= thea fixa sur Hubert un regard sévère : « Je ne lui ai pas dit que =
U vous aviez rêvé tout haut cette nuit », murmura-t-elle. =

U • Quelle importance ? » répliqua Hubert avec une feinte désinvol- H
= ture. « Si. Parce que votre rêve était à deux voix. Votre devoir =
= était de protéger jusqu 'au bout cette malheureuse. » Pivotant sur =:: ¦ ses talons , elle rentra dans l'hôtel. Les deu x brancardiers sortaient s
= de la chambre , portant sur leur civière le corps de Magda re- §|
= couvert d'un drap. Hubert les regarda passer , la gorge serrée. De =|

tous ceux qu 'il connaissait, seul Josef Bradovici avait intérêt à -
Il supprimer la jeune fille. «Si c'est toi qui as fait cela , murmura =S Hubert entre ses dents , j'irai moi-même te présenter la facture. Et jj f
= je te jure qu 'elle sera salée. » • =
= (Copyright Opéra Mundi) =

g Demain: Le moulin à huile I

IllllllllllllllllIllIlllIllIllIllllIllIlllIllllIl l IllllllllI N Service d'urgence des pharmacies : Région
Boudry - La Côte, P. Tozzini , Corcelles ,
Tél. 31 13 47.

AUVERNIER
Galerie Numaga : 1. Orlando Pelayo , Paris ,

gravures et eaux-fortes. 2. André Evrard.
Neuchâtel , peintures récentes.

Caveau des Abbesses : Bar-Dancing.

PESEUX
Cinéma de la Côte : 20 h 30, Le crime,

c'est notre business. ;

«r
L'annonce
reflet vivant du marché *

Problème No 528 HROIZONTALEMENT
1. Ride à la surface de l'eau. 2. Qui

n 'ont plus de charge. 3. Corrupteur. — For-
me des lacs en Suisse. — Le papillon en
est un. 4. Le bon , dit-on , ne peut mentir.
— Déplaisant lorsqu 'il est mou. 5. S'appli-
que au tigre ou au tyran. — Affluent de
la Dordogne. 6. Dégage de ses combinai-
sons. — Se ronge. 7. Est gardé par né-
cessité. — Espèce de gourde. 8. Article.—
Reçu. 9. En danger au bord de la mer. —
Disparaît quand on le rase. 10. Séparation
en tête. — Violents mouvements.

VERTICALEMENT
1. Hésiter. 2. Massif africain. — On s'y

battit pour le roi de Prusse. 3. Déesse. —
Blanche pour celui qui veille. — Ancienne
mesure. 4. Sont établis depuis longtemps. —
Est ferrée. 5. Lettre grecque. — Parties
arrondies et saillantes. 6. Unité monétaire.
— Tissu végétal. 7. Conjonction. — Qui
manque de feu. 8. Chapeaux. — Son bois
est solide et souple. 9. «Accessoire au golf.
— Lente. 10. Sont offertes à des poissons.
— Légumineuse.

Solution du No 527

RÉVEILLEZ LA BILE
DE VOTRE FOIE

Et vous vous sentirez plus dispos

Il faut que le foie verse chaque jour un
litre de bile dans l'intestin. Si cette bile
arrive mal, vos aliments ne se digèrent pas.
Des gaz vous gonflent, vous êtes constipé!
Les laxatifs ne sent pas toujours indiqués.
Une selle forcée n'atteint pas la cause. Les
petites pilules Carters pour le foie facilitent
le libre afflux de bile qui est nécessaire à
vos intestins. Végétales, douces, elles font
couler la bile. En pharm. et drog. Fr. 2.35
et remballage économique Fr. 5.45.

Les Petites pAnirnO Pour
Pilules Unli lLllO le Foie

Sottens et télédiffusion
6 h, bonjour à tous, informations. 6.32,

de villes en villages. 6.35 8.10, la route
ce matin. 6.59, horloge parl ante. - 7 h, mi-
roir-première. 8 h, informations et revue
de presse. 9 h, informations. 9.05, bande
à part. 10 h, informations. 10.05, cent mil-
le notes de musique. 11 h, informations.
11.05, mardi-balade. 12 h, le . journ al de
midi , informations. 12.05, aujourd'hui avec
les jeux : on cause, on cause, un an dé-
jà. 12.29, signal horaire. 12.30, miroir-mi-
di. 12.45, le carnet de route. 13 h, va-
riétés-magazine et mardi les gars. 14 h,
informations. 14.05, réalités. 15 h, infor-
mations. 15.05, concert chez soi.

16. h, informations. 16.05, le rendez-vous
de 16 heures, Le Crime de Sylvestre Bpn-
nard , roman de A. France. 17 h, informa-
tions. 17.05, tous les jeunes et bonjour
les enfants. 17.55, roulez sur l'or. 18 h,
le journal du soir, informations. 18.05, le
magazine des beaux-arts. 18.30, le micro
dans la vie. 19 h, le miroir du monde.
19.30, magazine 71, avec : élections fédé-
rales : le parti socialiste répond. 20 h, le
passe-partout. 20.30, Le Soir du conquérant ,
une pièce de Th. Maulnier. 22.30, infor-
mations. 22.40, club de nuit. 23.25, miroir-
dernière. 23.30, hymne national.

Second programme
10 h, œuvres de Rameau. 10.15, radio-

scolaire. 10.45, œuvres de Rameau. U h ,
la légende dorée des civilisations; 11.30,
initiation musicale. 12 h, midi-musique.
14 h, Musik am Nachmittag. 17 h, musi-
ca di fine , pomeriggio. 18 h, tous les jeu-
nes et bonsoir les enfants. 19 h, émis-
sion d'ensemble. 20 h, informations , cet-
te semaine en pays vaudois. 20.14, on cau-
se, on cause. 20.15, play time. 20.30, Tann-
hauser, opéra romantique de Rich ard Wa-
gner. 21.10, les nouveautés de l'enregistre-
ment. 22 h, anthologie du jazz. 22.30, ac-
tivités internationales. 23 h, hymne natio-
nal.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h , 8 h, 10 h, 11 h, 12.30, 15 h,

16 h, 23.25, informations. 6.10, réveil en
musique. 7.10, auto-radio. 8.30, ensemble à
vent « Bodensee ». 9 h, le pays et les
gens. 10.05, mélodies populaires et poèmes
de M. Lienert. 11.05, chansons viennoises.
11.30, ensemble champêtre Eugène Marty.
12 h , magazine agricole. 12.40, avant les
élections au Conseil national . 12.45, rendez-
vous de midi. 14 h, magazine féminin.
14.30, caprice genevois. 15.35, airs d'opéras.
16.05, lecture : Das Mahl , de P. Roseg-
ger. 16.30, musique et divertissement pour
les personnes âgées. 17.30. pour les jeunes.
18 h, informations, actualités. 18.15, radio-
jeunesse. 18.55, bonne nuit les petits. 19 h,
sports , communiqués. 19.15, informations ,
actualités. 20 h, avant les élections au Con-
seil national. 20.35, hit parade. 21.05, pan-
nes de l'avenir , satire sur le monde de
demain ; Antidote, de P. Roland. 21.50,
musique récréative. 22.15. informations , com-
mentaires. '22.25, jazz. 23.30, pop 71.

ITTTTTT»^ rwwrn r»
?» 18.00 Téléjournal
Z. 18.05 (C) Iran
g 18.35 (C) Courrier romand

 ̂
19.00 (C) Le Manège enchanté

£ 19.05 Noële aux Quatre-Vents
t. 19.40 Téléjournal
§ 20.05 (C) Carrefour

^ 
20.25 Correspondances

3 21.30 (C) Le Chevalier Tempête

y 22.20 Téléjournal
Z. (C) Artistes de la semaine

W 22.30 Fin

j? 17.00 La maison des Jouets
2 18.15 Télévision éducative
§ 18.44 (C) Fin de journée

| 18.50 Téléjournal
Z. 19.00 L'antenne
g 19.25 (C) Cher oncle Bill
2 20.00 Téléjournal

^ 
20.20 Elections 

au 
Conseil

£ national 1971
Z. 21.00 La médecine pratique
g 22.00 Téléjournal

g 22.10 Sport 71

H 12.30 Midi-magazine

g 13.00 Télé-midi
•à 14.05 Télévision scolaire

| 16.00 Télévision scolaire
* 18.00 Télévision scolaire
Z. 18.30 Dernière heure
g 18.35 Vivre au présent
g 18.55 Pour les petits...
3 19.00 Actualités régionales
% 19.25 Rien que la vérité

| 19.45 Télé-soir
* 20.15 Noële aux Quatre-Vents
Z\ 20.30 Opération vol
Z. 21.20 Les femmes aussi
j? 22.10 D'hier et d'aujourd'hui

| 23.00 Télé-nuit

s  ̂rw r<M SSM sv  ̂
F̂ < V*J ŝ i r*i r*M ŝ < rw r%.

14.00 (N) R.T.S. Promotion |
14.30 (C) Aujourd'hui, Madame 2
15.10 (C) Fille de neige |
19.00 Actualités régionales 2
19.20 (C) Colorix 

^19.30 (C) 24 heures sur la II K,
20.00 (C) Journal |
20.25 (C) Un jeu |
20.30 (C) Les Rôdeurs de la plaine r

J
22.00 (C) Match sur la II é
23.00 (C) 24 heures dernière <~

IMEiUiEEEIBI i
10.00 IPer la scuola «
11.00 Per la scuola &
18.10 (C) Per i piccoli §
19.05 Telegiornale /3
19.15 Incontri con : 3

Franco Barberis &
19.50 Chi è dl scena C
20.20 Telegiornale ^
20.40 Programma del partitl ||
20.50 II régionale |
21.10 11 frutto del peccato g
22.30 Ritratti... |
23.10 Telegiornale K

1

1
16.15, téléjournal. 16.20, pour les g

enfants. 17.10, la fin d'une route. |
17.55, téléjournal. 18 h, programmes Z.
régionaux. 20 h, téléjournal, météo, g
20.15, rendez-vous. 21 h, la vie pro- 

^visoire. 22.30, téléjournal , météo. |

17.30, informations, météo. 17.35, »
mosaïque. 18.05, plaque tournante. 

^18.40, Der Vereinsmeier. 19.10, Jean- ~
nie l'Enchanteresse. 19.45, informa- K
tions, météo. 20.15, le rôle du Japon ^en Asie. 21 h, U.F.O. 21.50, aspects 

^de la vie culturelle. 22.35, informa- y
tions, météo. 22.50, La Grève. 

â
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Centre Coop-loisirs ¦

2001 Neuchâtel, Treille 4. Adresse : _¦
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Amitié
Dame, 50 ans,
svelte, soignée et
sérieuse, désire
connaître
compagnon de
50 à 56 ans,
plutôt grand, pour
rompre solitude.

Discrétion.

Ecrire à GA 2306 au
bureau du journal.



Le statut fiscal de la femme
La célibataire

La femme célibataire a essentielle-
ment le même statut fiscal que l 'hom-
me célibataire. Elle déclare ses revenus
exactement de la même manière ; les
déductions ad. aises pour le calcul du
revenu imposable (p. ex. dépenses pro-
fessionnelles et primes d'assurances) ainsi
que les déductions sociales sont les mê-
mes que pour l'homme célibataire : en-
f in  il n'y a pas de différence entre
les taux d 'imposition app liqués pour la
taxation.
« On ne peut cependant pas passer sous
silence certaines inégalités existant en-
core dans des cas individuels, lorsque
des contributions alimentaires sont ver-
sées aux enfants de la mère célibataire.
En revanche, on commence heureuse-
ment à accorder à la mère célibataire les
mêmes droits qu'aux pères .de famil-
le mariés en ce qui concerne la dé-
duction sociale personnelle générale x,
écrit le Crédit suisse dans son nou-
veau « bulletin ».

La veuve
La femme veuve, divorcée ou sépa-

rée est en principe soumise au même
régime fiscal que son collègue mascu-
lin ; elle est traitée sur un pied d'éga-
lité en ce qui concerne la déclaration
des revenus, les déductions et les taux
de taxation. Pour les enfants dont elle
a la charge, elle a bien entendu droii
à la déduction correspondante ; souvent
est accordé aux femmes et aux hom-
mes veufs , divorcés ou séparés la mê-
me déduction sociale personnelle qu 'aux
hommes mariés.

L'épouse
S; l'homme et la femme sont à égalité

dans tous les cas examinés jusq u'ici,
il n'en va pas de même pour la
femme mariée. La législation fiscale
repose aujourd'hui encore sur le prin-

cipe de l'imposition de la famille con-
sidérée comme un seul sujet fiscal. A
partir de la date du mariage, le reve-
nu et la fortune de la femme comme
du reste ceux des enfants mineurs •
viennent s'ajouter au revenu et à la
fortune de l'époux , formant une mas-
se fiscale sur laquelle seul le mari paie
des impôts. Il en résulte une charge
fiscale p lus lourde, car la somme des
valeurs imposables du mari et de la
femme les place à un niveau p lus éle-
vé dans la progression (et les soumet
ainsi à des taux d'imposition p lus hauts)
que si chacun des époux était imposé
séparément.

Du fait qu'un nombre toujours p lus
grand de femmes poursuivent leur vie
professionnelle après leur mariage, on
demande avec une insistance accrue
qu'au moins d'importants ajustements
soient apportés à ce syst ème.

La p lupart des lois fiscales suisses
tendent à mieux tenir compte de la
situation et des idées actuelles en ac-
cordant au mari non seulement des
déductions plus élevées, comme c'était
le cas jusqu 'à présen t (p. ex. déductio n
pour les assurances, déduction de mé-
nage), mais aussi une déduction spécia-
le pour le gain de l'épouse.

Il est éviden t que ces mesures ne'
règlent pas d' une façon définitive les
problèmes de l'imposition. Mais il est
difficile de déterminer selon quel sys-
tème il convient de tenir compte des
faits nouveaux. Taxes séparées pour les
époux ? Imposition du mari sur l'ensem-
ble des revenus, l'impôt étant toutefois
calcu lé à un taux correspondant a la
moitié des revenus totaux ? Tarifs dis-
tincts pour les personnes mariées et pour
les célibataires ?

Il s'agira donc de trouver une solu-
tion raisonnable qui crée le moins pos-
sible d'injustices et qui concilie d' une
manière satisfaisante les intérêts de l'Etat
et ceux du contribuable.

Nouveau contrat collectif
dans l'industrie de la chaussure

Les négociations engagées entre l'associa-
tion des industriels suisses de la chaussu-
re et les diverses associations de travail-
leurs employés dans cette branche («VBLA »,
« CTB », « SVEA » et « LFSA».) ont abou-
ti à la conclusion d'un nouveau contrat
collectif de travail dont la validité s'éten-
dra sur trois ans et qui présentera , par
rapport au précédent contrat , des avanta-
ges supplémentaires pour les employés. Au
nombre des concessions faites par les em-
ployeurs , relevons l'abaissement de 46 à
45 heures de la durée normale du travail
hebdomadaire , diminution qui correspond en
fait à une augmentation de 2,2 pour cent
du salaire mensuel, et l'introduction d'une
quatrième semaine de vacances. L'indexa-
tion des salaires au coût dé la vie con-
tinue à être garantie. Elle représentera
6,55 pour cent cette année. Il a, cepen-
dant, été admis que des négociations se-
ront engagées en vue d'obtenir une adap-
tation au « pro rata » de l'accroissemen t
du coût de la vie aussitôt que celui-ci con-

naîtrait une augmentation de 3 pour cent
ou plus en l'espace de six mois. Ces cor-
rections de salaires seront , toutefois , effec-
tuées séparément dans les entreprises. En
ce qui concerne l'établissement des salai-
res minima , les employés auront désormais
un droit de participation.

(ATS)

• La production française d'auto-
mobiles a atteint 1.553.159 unités,
dont 1.397.678 voitures particulière s
et commerciales, au cours des six
premiers mois de l'année. Renault
s'inscrit en tête pour les voitures
particulières, avec 533.828 voitures ,
précéda nt d'assez loin Peugeot et
Citroën presque au même nivea u,
avec respectivement 301.976 et
301.002 unités, tandis que Chrysler
France (Simca) est en quatrième
position avec 259.397 unités.

Des représentants des syndicats industriels
et agricoles du Marché commun se sont
entretenus avec les ministres du travail des
Six, au sujet des modalités de fonctionne-
ment du nouveau Fonds social de la Com-
munauté.

C'était la troisième réunion du Comité
permanent de l' emploi , créé l' an dernier.
Elle devait préparer les travaux du Con-
seil ministériel des affaires sociales , qui
se réunira le 19 octobre à Luxembourg.
Il s'agira alors de fixer le budget du Fonds
social , dont les dépenses sont estimées à
cent millions de dollars par an.

La réunion de mardi matin , présidée par
M. Carlo Donat-Cattin , ministre italien du
travail , a été consacrée a l'examen de deux
types d'opérations du Fonds social. Il est
en effe t admis en principe que le fonds
doit intervenir dans deux cas :

Pour corriger une situation directement
provoquée par l'intégra tion européenne , telle
que la reconversion des agriculteurs quit-
tant la terre , ou celle des ouvriers dans
les secteurs industriels dont l' activité est
affectée par les mesures communautaires.

Pour résoudre des problèmes structurels
à long terme, dans les régions défavori-
sées, sur le plan social et économique
comme le sud de l'Italie. (AP)

Le nouveau Fonds social
des Six

• La productio n mondiale de
caoutchouc naturel est restée défici-
taire pendant les cinq premiers mois
de l'année en dép it d' un accroisse-
ment de 5,8 % qui l'a portée à 1
million 180.000 tonnes, contre 1 mil-
lion 115.000 tonnes pend ant la pério-
de correspondante de l'an dernier.

La consommation mondiale qui a
progressé de 42 % a atteint, pendant
la même période, 1.297.000 tonnes
métriques, contre 1.245.000 tonnes
pendant les cinq premiers mois de
l'an passé.

La consommation de synthétiques
a augmenté de 8 % pour atteindre
2.070.000 tonnes (contre 1 million
915.000 pendant la période correspon-
dante de l'an passé.) La productio n
n'a p rogressé que de 1,9 % à
2.082.500 tonnes (contre 2.042.500 ton-
nes).

L accord commercial négocie a Bruxel-
les au début de l'année entre l'Argentine
et les pays de la CEE a été paraphé
dans la capitale belge.

L'accord non préférentiel — le premier
à être conclu entre le Marché commun
ct un pays d'Amérique latine — porte
sur une durée de trois ans et réglemen-
té notamment les importations de viande
de bœuf d'Argentine dans les pays de la
CEE.

Il a été paraphé par M. Leopoldo Retta-
mant , ambassadeur d'Argentine auprès de
la CEE, et par M. Wolfgang Ernst, chef
de la commission de la CEE, pour les
affaires commerciales.

L'accord , qui sera signé à Bruxelles le
8 novembre, entrera en vigueur au début
de l'année prochaine.

L'année dernière , l'Argentine a importé
pour 799 millions de dollars de marchan-
dises en provenance des pays de la CEE.
Ses exportations vers ces mêmes pays ne
se sont en revanche élevées qu'à 453 mil-
lions de dollars.

(ATS-Route)

Accord CEE-Argentine
paraphé
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Il en est des crédits ( ( Œ ^ J i  I
comme des numéros f ^^^x.
Choisissez-les juste. *̂ -̂  mMWW r ^L

O'il vous faut un prêt personnel, cherchez un interlocuteur compé- %Hiir m ' '
tent. Vous économiserez du temps et de l'argent. j ,  '"""̂ PL
De préférence : appelez Aufina. Rien n'est plus sûr. Nous sommes un institut ^*̂ ^wL
spécialisé de l'Union de Banques Suisses. C'est-à-dire: 'é̂ ^^ r̂ m
Vous bénéficiez de conditions claires et payez des intérêts raisonnables. '̂ "̂ BmmiM
Vous êtes protégé en cas de maladie ou d'accident. Une assurance paie AT j F \
pour vous les mensualités échues au cours d'une incapacité de travail msm 0̂i  ̂ Jf
de plus de 30 jours. Cette sécurité est comprise dans nos tarifs. ^^"^"̂là.
Votre vie privée est respectée. Nous n'allons pas prendre de renseignements «T ĵr j f
chez votre employeur ou vos connaissances. Et en général nous n'exigeons ^ÊmmWmmÂf
aucune garantie. JÉT

 ̂
JT%L

Pas de paperasserie pour obtenir un prêt personnel Aufina. Une simple JjT ^0r Ij
formule de demande suffit. Vous pouvez la demander par téléphone. ^*»wff^ m

/  s^~* aufina J^x/
J r \  ../ X y  ̂ le service prêts loyal F̂***8̂ !̂ *̂  B

m 1 1 l / \s {  Aufina est un institut spécialisé de "̂ Sk  ̂
"̂ %L ^|r

¦ \ \ V_. i\'"—i«i. l'Union de Banques Suisses Mft^itKuT^ l '̂ gM).«'Hl|r

2001 Neuchâtel, rue du Bassin 8, tél. 038 24 6141
et dans toutes les villes importantes

M—

a

Splendid e occasion j
meuble radio-gramo stéréo-TV, li
grand écra n , Suisse-France, noyer I
foncé poli. Prix du catalogue S
Fr. 2790.— cédé t ;
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LES PROPRIÉTAIRES DE PISCINE ENTHOUSIASTES JOUISSENT PLEINEMENT
DE L'AUTOMNE !
Pour toute piscine préfabriquée FLORIDA * commandée dès aujourd'hui , installée
rapidement par nos spécialistes — à un prix forfaitaire avantageux — vous
recevrez

GRATUITEMENT
UN ABRI GONFLABLE DE PISCINE

avec soufflerie incorporée
Demandez sans engagement notre prix courant et documentation en couleurs.
Tout pour la piscine : CENTRACO S.A., avenue de la Confrérie 25, 1008 Prilly-
Lausanne.
* Modèles de 8.40 à 15 mètres de long.

Nouveau t B̂^^^M*€

personnels
¦ plus vite,

plus simple et encore plus avantageux
(jusqu'à 35% au-dessous des taux autorisés)

BjpS2BBfB f̂lBBH^ ĤBHI^^^^^ ĤIH9Hi^ Ĥnfll̂ Ĥi n̂HBHE B̂HHiHHHB^ B̂8^ ŜB£
i Bon pour de l'argent comptant avantageux c ^
! Je désire un prêt personnel de frs. (max. frs. 25 000.-) remboursable en mensualités (max. 60 mois)

| Nom Date de naissance Revenus supp lémentaires frs.
! Prénom Etat civil (salaire de l'épouse etc.)
! Rue Nombre d'enfants Avez-vous des immeubles

\ NP/Lieu Nationalité Loyer mensuel frs.
No. de tél. Profession Prêt destiné à
Demeurant ici depuis Emp loyeur - Date
Ancien domicile A cette place depuis lé Signature
Rue Salaire mensuel frs.
ËfifiHHfiBfififififilHSfifiBfiHHfiHfifiniHfiHpHHl
gSS0- as de rempHr-envoyer-Pargerit comptant arrive!

SSî 35 ans Banque Rohner SA
parents) ggHI

\  ̂
lia 1211 Genève 1 31 , rue du Rhône tél. 022-2413 28 y

¦ ¦ ¦ ¦ -  j ' ¦ - i • ¦

NEUCHATEL 8 oct. 11 oct.
Banque nationale . . . .  525.— d 530.— d
Crédit foncier neuchât. 670.— d 670.—
La Neuchâteloise as. g. 1400.— o 1400.— o
Gardy 130 — d 130.— d
Cortaillod 4800.— o 4800.— d
Cossonay 2000.— d 2000.— d
Chaux et ciments . . . 570.— d 570.— d
Dubied 1575.— d 1575.—
Ciment Portland . . . .  2950.— d 2950.— d
Interfood port 5600.— d 5650.— d
Interfood nom 1020.— d 1020.— d
Navigation Nlel priv. . 65.— d 65.— d
Girard - Perregaux . . . 650.— d 700.— o
Paillard port 310.— d 320.— d
Paillard nom. ; 100.— d 100.— d

LAUSANNE
Banque cant. vaudoise 1050.— 1050.—
Crédit foncier vaudois 775.— 770.—
Innovation 395.— 385.—
Ateliers constr. Vevey 550.— 550.— o
La Suisse-Vie ass. . . . 2800.— d 2800.—
Zyma 3050.— d 2925.—

GENÈVE
Grand Passage 520.— 510.—
Charmilles port 1050.— d 1050.—
Charmilles nom 180.— d 180.—
Physique port 530.— 530.— d
Physique nom 380.— 380.— d
AKZO 80.50 d 81.—
Philips 39.50 39 —
Royal Dutch 151.50 o 150.50
Monte-Edison 4.50 4.40
Olivetti priv 11.— d 11.—
Allumettes B 82.50 -d 80.—
S. K. F. B 260.— 262.—
BALE
Pirelli internat 210.— 208.— d
Bâloise-Holding 179.— d 179.—
Ciba - Geigy port. . . . 2455.— 2410.—
Ciba - Geigy nom. . . . 1425.— 1410.—
Ciba - Geigy bon . . . .  2255.— 2210.—
Sandoz 4040.— 4000.—
Hoffmann-L. R. 1/10 . 18050.— 17850.—
7IIDI/-ULuntv.n
Swissair nom 461.— 455.—
Swissair port 520.— 501.—
Union banques suisses 3910.— 3880.—
Société banque suisse . 3530.— 3470.— '
Crédit suisse 3420.— 3330.—
Bque hyp. com., port. 1280.— d 1280.— d
Bque hyp. com., nom. 1200.— d 1200.— d
Banque pop. suisse . . . 1980.— 1965.—
Bally 1150.— . 1130.—
Electio Watt 2480.— 2470.—
Motor Colombus . . . 1460.— 1470.—
Italo-Suisse 262.— 258.—
Réassurances Zurich . . 1940.— 1945.—
Winterthour ass. nom. 880.— 875.—
Zurich ass 4100.— 4075 
Alu. Suisse port 1940.— 1940.—
Alu. Suisse nom 900.— 885.—
Brown Boveri 995.— 975.—
Saurer 1530.— 1480.—
Fischer 1180.— 1165—
Landis & Gyr 1410.— 1400.—
Lonza 1960.— 1930.—
Nestlé port 2925.— 2890.—
Nestlé nom. . . . ; . .  . 1730.— 1725.—
Sulzer 3310.— d 3250.—
Oursina port 1445.— 1435.—
Oursina nom. . . . . . .  1450.— d 1435.—
Alcan 68.— 67.75
Am. Tel. & Tel 178.— 174.50
Canadian Pacific . . . .  266.— 254.50
Du Pont ' . . . . 614.— 615.—
Eastman Kodak . . . .  345.— 342.—
Ford Motor 281.— 285.—
General Electric . . . .  251.50 250.50
General Motors . . . .  336.— 334.—
I- B. M 1219.— 1205.—
International Nickel . . 121.50 120.50
Kennecott m.— 107.50
Litton 102.— 100.—
Std Oil New-Jersey . . 284.— 281.—

8 oct. 11 oct.
Union Carbide 174.— d 175.50
U. S. Steel 122.— 118.50
Machines Bull .. . . . . .  49.50 48.75
italo-Argentina Cia . . 19.— 18.25
Sodec 124.50 123.—
A. E. G 181.50 179.—
Farben. Bayer 154.50 150.50
Farbw. Hœchst 170.— 165.—
Mannesmann . . . . . .  171.— d 168.50
Siemens 237.50 235.—

PARIS
Air liquide 350.50 347.—
Aquitaine 587.— 575.—
Cim. Lafarge 186.— 182.50
Citroën 82.50 78.—
Fin. Paris Bas . . . .  . 215.— 213.—
Fr. des Pétr. 206.20 199.50
L'Oréal 1535.— 1524.—
Machines Bull 70.05 69.—
Michelin 1100.— 1084.—
Péchiney 140.— 134.—
Perrier 253.— 246.90
Peugeot 235.50 233.—
Rhône - Poulenc . . . 171.— 168.30
Saint - Gobain 127.— 124.—

LONDRES
Anglo American . . . .  263.— . 258.—
Brit. & Am. Tobacco . 331.50 324.50
Brit. Petroleum . . . .  618.— 615.50
De Beers 199.50 197.50
Electr. & Musical . . . 157.— 156. —
Imp. Chemical 317.— 311.—
Imp. Tobacco 87.50 85.50
Rio Tinto 199.50 199.50
Roan CM 180.— 175.—
Shell Transp 357.— 354.—
Western Hold 757.50 742.50
Zam. Anglo-Am. . . . 188.50 193.50

FRANCFORT
A.E.0 149.60 149.20
Audi NSU 140.— 140.90
Bad. Anilin 129.40 128.10
B.M.W 172.— 170 —
Daimler 340.— o 339.50
Deutsche Bank 304.— o 301.20
Dresdnei Bank 271.— 267.50
Farben. Bayer 127.70 126.20
Hôchst. Farben . . . .  141.50 138.60
Karstadt 328.— 326.—
Kaufhof 244.— 242. 
Mannesmann 142.40 141.50
Siemens 197.80 197.30
Volkswagen 137.50 136.—

Cours communiqués sans engagement
par le Crédit suisse

NEW-YORK 8 oct. ni oct.
Allied Chemical . . . .  33-3/8 32-7/8
Allumin. Americ. . . .  47 47
Am. Smelting 19-7/8 19-5/8
Am. Tel. & Tel. . . . 44-3/8 44-3/4
Anaconda 14-1/2 14-1/8
Boeing . . . 17 16-3/4
Bristol & Myers . . . .  66-1/2 66-1/2
Burroughs 139-5/8 139-1/2
Canadian Pacific . . . .  non coté
Caterp. Tractor . . . .  49-1/8 48-3/4
Chrysler 30-7/8 31
Coca-Cola 114-1/4 113-1/4
Colgate Palmolive . . . 51-1/2 51-3/4
Control Data 43-1/4 43
C.P.C. int 31-7/8 31-5/8
Dow Cheminai 71-5/8 71-5/8
Du Pont 155-1/4 154-5/8
Eastman Kodak . . . .  86-5/8 86-3/4
Ford Motors 72-1/4 72-1/4
General Electric . . . .  63-5/8 62-1/2
General Foods 34-3/8 34-7/8
General Motors . . . .  84-3/4 84-1/8
Gillette . . . . ¦ 41-5/8 41-1/2
Goodyear 32-7/8 32-5/8
Gulf Oil 27-3/8 27-1/4
I.B.M 304-3/4 305-3/4
Int. Nickel 30 29-3/4

8 oct. 11 oct.
Int. Paper 56-5/8 , 56-1/4
Int. Tel. & Tel 33-3/8 33
Kennecott 26-7/8 27
Litton 25-1/8 24-5/8
Merck 15-3/8 15-1/4
Minnesota Mining . . . 123-7/8 123-1/2
Mobil Oil . 1. 49-1/4 49-1/4
Monsanto . 52-1/2 51-5/8
National Cash . . . . .  32-3/4 33
Panam 9-3/4 9-7/8
Penn Central 5-7/8 5-3/4
Philip Morris 64-1/4 64
Polaroid 94-1/4 92-3/4
Procter Gamble . . . .  72 72-1/4
R.CA 35-3/4 35-5/8
Royal Dutch 37-5/8 37-5/8
Std Oil Calif 55-3/4 55-5/8
Std Oil New-Jersey .' . 70-7/8 71-5/8
Texaco . . . . . . . . .  32 31-5/8
T.W.A 32 . 33-1/8
Union Carbide 44-1/4 43-7/8
United Aircraft . . . .  31-1/8 31
U.S. Steel ,. 30-1/8 30
Westingh. Elec 93-3/4 92-1/8
Woolworth 51-1/4 51-1/4
Xerox 115-1/8 114-1/2

Indice Dow Jones
industrielles . . . . . . .  893.91 891.94
chemins de fer 241.89 241.85
services publics 114.40 115.19
volume 13.870.000 12.489.00C

Cours communiqués
par Emmanuel Deetf en S. A., Lausanne

La tendance
NEW-YORK (AP). — La Bourse a en-
core perdu du terrain lundi dans un mar-
ché terne sur lequel continuent de peseï
les incertitudes de la conjoncture écono-
mique.

Billets de banque étrangers
Cours du lundi 11 octobre 1971

Achat Vente
Angleterre (1 £) . . . .  9.70 10 —
U.S.A. (1 $) 3.87 4.02
Canada (1 $ can.) . . .  385 4.—
Allemagne (100 DM) . 118.— 121.—
Autriche (100 sch.) . . 16.10 16.60
Belgique (100 fr.) . . . 8.25 8.60
Espagne (100 plas) . . 5.55 5.90
France (100 fr.) . . . .  72.— 75 —
Danemark (100 cr. d. ) 53— 56-
Hollande (100 fl.) . . 116.— ' 119.—
Italie (100 lit. ) . . . .  —63 —.66
Norvège (100 cr. n.) 56.— 59 —
Suède (100 cr. s.) . . 77 - 80-

Pièces d'or
Suisse (20 fr. ) 46— 50 —
France (20 fl.) 43— 47 —
Angleterre (l f ) . . . -  40.— 44 —
U.S.A. (20 $) 255.— 275.-
Lingots (1 kg) 5360.— 5460.—

Cours communiqués sans engagement
par le Crédit suisse

a
L'annonce
reflet vivant du marché
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Lettre ouverte à un automobiliste suisse

Cher automobiliste, hypoîde suspendu à bras articulés, très ¦ Enfin, cette belle voiture dessinée
supérieur au pont arrière rigide. La 504 par Pininfarina est tirée par son moteur

Nous nous adressons aujourd'hui a donc 4 roues indépendantes. 2 litres à toute épreuve, à carburateur
directement à vous, ainsi qu'à votre ou à injection. Et vous pouvez avoir une
esprit d'objectivité et à votre obligeance, ¦ Avec une bonne suspension vous boîte de vitesses automatique ZF. Et un
pour que vous preniez connaissance des assurez votre confort. Mieux encore toit ouvrant en acier,
caractéristiques fondamentales de notre avec les fameux sièges de la 504. Il suffit _ n . . ,
modèle 504, ces caractéristiques corres- de s'y asseoir pour comprendre. Il y a ¦ ue P,us' nos Pr,x sont très ayants-
pondant toutes aux avantages qui font des appuie-tête réglables à l'avant. geux' et nos V0ltures sont consf"'tes
le succès de cette voiture et la joie de P°ur aurer-
ceux qui la possèdent. ¦ Tranquillité pou^vous par un freï- Merci, cher automobiliste, de votre

nane ,mQ a..*«m«h;ia ^nrnrna or. na9e sûr (4 freins à distlue) et une amicale attention à nos lignes. Si vousDans une automobile, comme en «„_«n»_4.„ ,!:.. „.... ;„.. x nrA~.«:iu.n • i »?,w
toute chose, ce qui compte vraiment excellente directl0n à crema.llère. ne croyez pas sans voir essayez la 504
c'est ce qui est essentiel. Que devez- .„ .. ' „. „,.,,. chez I un de nos 200 distributeurs, tout
vous absolument savoir sur la 504? ¦ Vo"s serez bl̂ " cl\au  ̂'.h'ver pf à v°tre s.ervice' Que

A
ce fit aujourd'hui

un système «grand froid» étudié pour la ou demain, pensez à notre information,
¦ En tout premier lieu, la 504 assure Suisse, le Canada et la Scandinavie. Et mettez Peugeot sur les rangs pour votre
votre sécurité par une tenue de route vous aurez une glace arrière chauffante, prochain achat d'une voiture, neuve ou
exemplaire. Or, il est important pour d'occasion. Nous serons heureux que
vous de savoir que la suspension du ¦ La 504 est traitée contre la rouille cette lettre ait pu vous rendre service.
train arrière de la voiture joue là un rôle par électrophorèse, le moyen le plus
prépondérant. Il s'agit ici d'un pont efficace actuellement. PEUGEOT-SUISSE SA

PEUCE OTBoa
Importateur pour la Suisse: Concessionnaires: M. + J. J. Segessemann & Cie.Peugeot-Suisse S.A. simili r„. „ Hll . >„„„.
Giacomettistrasse15, Berne A &â-lzS Neuchâtel, Téléphone 038-25 99 91
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A. Germond, Garage, Dombresson
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I 1FOIRE SUISSE

D'ART et D'ANTIQUITÉS
au

MUSÉE des BEAUX-ARTS
BERNE
Hodlerstrasse

é

du 8 au 18 octobre 1971
tous les jours de 10 à 18 h

Mardi, jeudi et samedi
aussi de 19 h 30 à 22 h

Catalogue illustré

Parking : Schùtzenmatte, Gare-Metro-et
Bellevue-Garage

Téléphone pendant la foire : (031) 22 5716 f\

t^v£j[5P̂

ĵjjffi^P̂ jiflJlf DSFS à Neuchâtel : Restaurant Neuchâ-
DSR est une Fondation suisse recon- M ĵ ĵ»̂  telois , fbg du Lac 17.
nue d'utilité publique. Elle occupe en DSR à Colombier : Restaurant DSR, rue
permanence 800 employés pour vous de la Gare 1.
servir une cuisine copieuse à des prix DSR à |a chaux-de-Fonds : Restaurant
,mimmes - , nCD . DSR, rue des Chemins-de-fer 7.
Les snacks et restaurants DSR mena- 
cent votre budget repas. ^i\ 

DSR au 
Locle : Restaurant Tour Mirveal ,

àml *** JJJS rue de la Côte 22 a.

B SALLE DES CONFÉRENCES I
fl^Z Samedi 16 

octobre, à 20 h 30 jl&flf

I SPECTACLE LOS ENCAS B
|̂ ^P Créateurs d'EI Condor Pasa 

'PWxi

WË avec CRUZ DEL SUR ||||
WÊfi Location : Agence STRUBIN, librairie REYMOND, tél. 25 44 66. MÊÈ
|p il |l Prix : de Fr. 8.— à 20.— ; réductions aux étudiants et écoliers. 
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iPeut-on !
! prier ses i
limités !
là se dé- I .
[hausser!
! ? !
I Sî vous traitez vos sols I
[avec la CIRE LIMPIDE de j
J Johnson, vous n'avez pas à ¦
I craindre les taches. Car la CIRE I
. LIMPIDE se charge de les J
| effacer en moins de rien : elle |
i nettoie et polit tout à la fois les ¦
I sols, qui de plus peuvent être !
I passés au frottoir aussitôt après, I
J et les protège longtemps. I
l f/fftih I
m implifiez-vous /////////M I1 I • . w///////ff/ff I¦ la vie — avec la ,̂  %/̂//////i i
I CIRE LIMPIDE ,̂^ 0̂ I

SOCIÉTÉ D'ORCHESTRE
BIENNE

CONCERTS
D 'ABONNEMENT

1971 - 1972
1er concert : 14 octobre 1971

Œuvres de Weber, Brahms, Dvorak
Solistes : E. Zurbrûgg, violon

W. Grimmer, violoncelle
6 autres concerts échelonnés du

18 novembre 1971 au 27 avril 1972.
Deux chefs invités et dix solistes.

Renseignements : tél. (032) 6 80 62.
Location et souscription d'abonnements :
caisse du Théâtre municipal, r. du
Bourg 19, Bienne. Tél. (032) 2 31 30.

Mardi - samedi : 10 h - 12 h 30,
17 h - 19 h.

AUVERNIER 
"
|

•tél. 31 67 46 -¦¦ «/¦ S

6°**« fo„$ \es N°*' I
dès 10 heures I
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Beau choix de cartes
de visite à l'imprimerie

de ce journal

TONNEAUX
plastique pour fruits à distiller

+ de goût fig 'îr̂ B

| — d'évaporation BP7 V^B ^ 2" '

par poste ^̂ Bà̂ B̂ ^
PENSEZ PLASTIQUE PENSEZ BURNAND
Av. de Morges 46-48, LAUSANNE, tél. (021) 25 38 81/82



Au menu du Conseil fédéral : la 8me révision de
l'AVS et l'amélioration du logement en montagne

BERNE (ATS). — Le Conseil fédéral ,
afin de renforcer le réseau diplomatique
suisse au Proche-Orient, a décidé de trans-
former la représentation suisse à Djeddah ,
capitale de . l'Arabie séoudite , en ambassade ,
et de nouer des relations diplomatiques avec
le Yemen. Notre ambassadeur dans ces
deux pays a été nommé en la personne de
M. Max Casanova, qui remplissait tempo-
rairement , depuis le mois d'avril, les fonc-
tions de chargé d'affaires a. i. de Suisse à
Islamabad.

LE MESSAGE
Le vice-chancelier de la Confédération ,

M. Buser , a également donné connaissance
du télégramme adressé par M. Kossyguine,
alors qu'il survolait la Suisse au retour de

sa visite au Maroc. « Au président Gnaegi.
A vous ainsi qu'au peuple suisse, a déclaré
dans ce document le premier ministre sovié-
tique, mes vœux de grand succès et de
prospérité ».

Quant aux problèmes intérieurs , le Con-
seil fédéral a définitivement approuvé, lun-
di , le message aux Chambres sur la 8me
révision de l'AVS, qui contient également
les réponses du gouvernement aux postu-
lats présentés à ce sujet par les conseillers
nationaux Bussey (soc-VD) et Dafflon (pdt-
GE) ainsi qu 'aux petites questions que MM.
Dellberg (soc-VS) et Allgoewer (ind-BS).
L'exécutif s'est également occupé du plan
financier 1973-74, sur lequel des renseigne-
ments seront donnés prochainement, lors

de la conférence de presse sur le budget
1971-72.

LE LOGEMENT
Le département de l'économie publique

a été autorisé à dépasser de 1,5 million
de francs le crédit annuel de 6 millions
prévu en 1971 pour l'amélioration du loge-
ment dans les régions de montagne. On an-
nonce au même département que le Conseil
fédéral a décidé de porter de 2,5 à 3 mil-
lions le crédit d'engagement pour l'encou-
ragement des recherches scientifiques. De
la sorte, il sera possible d'entreprendre im-
médiatement les travaux sur l'élaboration
d'une conception générale de la recherche
suisse en matière de construction.

Ce projet , souligne le communiqué à ce
propos, ainsi que le mandat de recherche
sur les problèmes de politique régionale
assigné au professeur Stocker, de l'Univer-
sité de Berne, grèvent considérablement le
crédit d'engagement ordinaire. Le relève-
ment intervenu permet cette année de sti-
muler les recherches usuelles dans la même,
mesure que jusqu 'ici.

Enfin , le Conseil fédéral a approuvé une
ordonnance sur l'organisation et le fonc-
tionnement de l'Institut fédéral de recher-
ches en matière de réacteurs (IFR), à
Wuerenlingen.

Outre la recherche en matière d'énergie
nucléaire et de technique des réacteurs, les
prestations de services en faveur ¦ de tiers
et la formation professionnelle figurent
désormais parmi les tâches de l'IFR. Un
message a été adopté concernant la garan-'
tie accordée aux constitutions revisées des
cantons de Zurich , Uri, Glaris, Soleure,
Appenzell - Rhodes intérieures, Argovie et
Genève. ¦' . ¦< .

Les autorités convaincues de la nécessité
d une réforme profonde de l'école moyenne

Exposé Tschudi devant les professeurs de l'enseignement secondaire

Mais il faudra également améliorer le formation des adultes

INTERLAKEN (ATS). — Le conseiller
fédéral Tschudi s'est adressé lundi à la
Société suisse, des professeurs de l'enseigne-
ment secondaire (SSPES) à l'occasion de
l'ouverture d'une semaine d'étude à Inter-
laken. Le chef du département fédéral de
l'intérieur a notamment parlé de l'état des
travaux d'élaboration du nouvel article cons-
titutionnel sur la formation.

COMPÉTENCES ACCRUES
Les autorités fédérales sont convaincues

qu'une réforme approfondie de l'école moyen-
ne est nécessaire mais qu'il faut également
procéder à une amélioration de la for-
mation des adultes et du recyclage. Pour
prendre des mesures énergiques dans ces
trois domaines, la Confédération a besoin
de compétences accrues, a ajouté M. Tschu-
di. C'est pourquoi le conseiller national
Mueller-Marzohl , Lucerne et le conseiller
aux Etats Wenk, Bâle, qui furent tous deux
des enseignants, ont demandé une revision
de l'article constitutionnel sur la forma-
tion pour arriver à une nouvelle régle-
mentation de la collaboration entre la Con-
fédération et les cantons dans le domaine
scolaire. Depuis lors, le département de l'in-
térieur a élaboré un projet pour un nouvel
article 27 de la Constitution. Selon ce
projet , les cantons restent seuls compétents
en ce qui concerne le nombre des années
scolaires obligatoires alors que la Confédé-
ration établira les fondements des degrés de
formation supérieurs. D'autre part , la Con-
fédération devra soutenir financièrement les
cantons quand ils n'ont pas lse moyens né-
cessaires pour développer les domaines des
bourses d'étude, du recyclage et de la for-
mation des adultes. Au cours de la procé-
dure de consultation des divergences de vue
sont apparues : faut-il garantir formelle-
ment le droit à la formation ou aspirer à
résoudre ce problème indirectement par des
mesures d'encouragement ? Une conception
définie de la formation a cependant été
déconseillée. A une époque de mutations ,

une prise de position définitive serait fausse.
Un accroissement de la compétence de

la Confédération est également indispensa-
ble pour la réforme de l'école moyenne.

L'actuelle réglementation de la maturité ,
trop portée vers les études de médecine,
n'est pas assez diversifiée. On doit toute-
fois reconnaître que cette réglementation
assurait jusqu'à maintenant une coordina-
tion au niveau supérieur , coordination qui
fait tellement défaut dans les autres degrés
et qui devrait être introduite maintenant
par le concordat intercantonal sur la coor-
dination scolaire.

NOUVEAUX TYPES DE MATURITÉ
Outre les réformes fondamentales, l'in-

troduction de nouveaux types de maturité
et de nouvelles branches doit être réalisée
à court terme. Une procédure de consul-
tation sur l'introduction de la musique
comme, branche de maturité a donné des
résultats positifs.

Une décision concrète interviendra dans
ce domaine dans les prochaines années.
Parlant des types de maturité, le conseiller
fédéral Tschudi a notamment poursuivi :
« A côté des types de maturité A, B, et C,
les cantons ont déj à créé une série de nou-
velles formes. La question se pose mainte-
nant pour la Confédération : doit-elle re-
connaître certaines de ces formes pour que
les bacheliers puissent entrer sans examen
en faculté de médecine ou dans les poly-
technicums fédéraux ? »

DÉCISION EN 1972
Les travaux de la commission fédérale

de maturité ont progressé et l'on pense
qu'au début de l'année prochaine déj à une
procédure de consultation sur une revision
partielle de la réglementation de la matu-
rité pourra être ouverte. A la suite de
demandes émanant des cantons, de diffé -
rentes universités et milieux intéressés, le
Conseil fédéral prendra , vers le milieu de
l'année prochaine, des décisions quant à
la reconnaissance d'autres types de maturité.

Plus de 1200 professeurs se trouvent
réunis pour assister à la semaine d'études
de la Société suisse des professeurs de
l'enseignement secondaire (S.S.P.E.S.). Le
conseiller aux Etats Hans Huerlimann
(Zoug) avait déclaré en préambule dans
son allocution que cette session était un
forum politique au cours duquel les plus
hautes autorités politiques de notre pays
auraient l'occasion de s'exprimer sur la
politique de la formation.

Toxicité des débroussaillants : le Conseil
fédéral rassure un député neuchâtelois !

BERNE (ATS). — Après l'intoxicatior
aiguë dont ont été victimes des enfants
dans le Jura , après avoir mangé des mû-
res, le conseiller national Dubois (PDT N E)
avait demandé au Conseil fédéral si les
débroussaillants causes de l'intoxication
étaient identiques à ceux utilisés par . les
Américains pour détruire la flore au Viet-
nam, si les agriculteurs dans notre pays
ont le droit d'utiliser des substances toxi-
ques pour l'homme et le gibier pour dé-
truire les ronces, les broussailles et les
mauvaises herbes et si , dans l'affirmati-
ve, ces produits ne devraient pas être
utilisés avant la maturation des fruits , en-
fin si la Confédération est au courant de
ces pratiques.

Dans sa réponse, publiée lundi , le Con-
seil fédéral indique que des quatre désher-
bants employés comme débroussaillants et
cités par M. Dubois , conseiller national ,
seuls deux sont utilisés dans notre pays,
soit le 2,4-d et le 2,4,5-t. Pour autanl
qu'on le saohe, le désherbant ou défoliant
utilisé au Viêt-nam était surtout du 2,4-d,
ou acide dichloro-phénoxy-acétique brut ,
non purifi é, contenant des dioxines , sous-
produits de synthèse, très toxiques. • La
matière première purifiée utilisée en Suisse
est de provenance européenne et ne pré-
sente pas les dangers inhérents aux dioxi-
nes. Il est fort possible que d'autres mé-
langes aient été employés dans la guerre
du Viêt-nam.

Les maisons suisses ont renoncé d'elles-
mêmes à importer du piclorame cité éga-
lement par M. Dubois. Ce produit n'est
que faiblement toxique en lui-même, mais
sa persistance sur les végétaux traités pré-
senté cependant un certain danger. Quant
à l'acide cacodylique , il .n'est pas utilisé
dans notre pays.

ESSAIS AVANT L'EMPLOI

La destruction des ronces et broussailles
dans les prés et les pâturages est autorisée,
les produits destinés à cet usage tombent
sous le coup de la législation sur l'agri-
culture et sont soumis à des essais par
les : stations fédérales de recherches agri-
coles avant que leur emploi , la bouillie
de pulvérisation , diluée avec de l'eau, n'est
déjà presque plus toxique, la dose létale
pour l'homme est environ de 1,5 litre. A plus
forte raison les quantités extrêmement fai-
bles laissées sur les végétaux traités , pro-
bablement quelques fractions de milligram-
me par kilo de végétal, ne présentent pas
de .danger. Les enfants qui , dans le Jura ,
avaient mangé des mûres de ronces trai-
tées n'ont en effet pas présenté de symp-
tômes d'intoxication.

NOUVELLE LOI :
CONTROLE PLUS EFFICACE

La nouvelle loi sur les toxiques permet-

tra un contrôle efficace de tous les pro-
duits toxiques mis dans le commerce : si
une substance apparaît trop dangereuse, à
cause de sa toxicité aiguë, de sa toxicité
chronique ou de la pollution de l'environne-
ment , le Conseil fédéral pourra en inter-
dire l'emploi à certaines fins , lorsqu 'il ne
sera pas possible de protéger autrement la
vie ou la santé.

En Italie, le groupe Alusuisse
ferme une usine non rentable

ZURICH (ATS). — Sous la pression
d'augmentations massives des frais , le grou-
pe Alusuisse a décidé d'arrêter la produc-
tion d'alumine dans son usine de Porto-
Marghera, en Italie. A part la fabrique
d'alumine, la SA VA (Societa alluminio ve-
neto per aziorii) exploite dans la zone in-
dustrielle de Venise deux usines d'électro-
lyse d'aluminium, une centrale thermo-
électrique et une fabrique d'anodes. En
outre , elle est propriétaire de six centrales
hydro-électriques dans les Dolomites et près
de Vérone. La capacité annuelle de l'usine
d'alumine, qui était de 50.000 t lors de
sa mise en service en 1936, a été portée
successivement à 140.000 t. Les usines mo-
dernes ont cependant une capacité annuelle
d'au moins 500.000 tonnes. Le projet aus-
tralien bauxite/alumine de l'Alusuisse pro-
duira à partir du milieu de 1973 un ton-
nage annuel d'un million de tonnes d'alu-
mine. En ce qui concerne la Sava, un
agrandissement important des installations ne
pouvait entrer en ligne de compte par suite
du manque de place et du fait que seule-
ment des petits bateaux peuvent accoster
au port Les mines de bauxite dans les

Abruzzes et au sud de l'Italie sont pra-
tiquement épuisées.

750 OUVRIERS TOUCHÉS
Durant ces dernières années, on a es-

sayé par de nombreuses mesures de ra-
tionalisation de maintenir en vie cette vieille
usine. Ce plan a été contrecarré du fait
des très graves conflits ouvriers survenus
en Italie dès 1966. L'usine de Porto-Mar-
ghera a subi au cours des trois dernières
années des pertes massives par suite des
grèves. Durant l'année courante, il y a
eu 144 grèves à l'usine d'alumine, ce qui
a réduit la production à 60 % de la ca-
pacité, par contre les frais ont augmenté
bien au-dessus du prix de revient pour de
l'alumine de provenance étrangère.

L'exploitation complètement déroutée des
installations a accru les frais d'entretien
de plus de 80 % par rapport à 1968 ; le
coût de la main-d'œuvre a augmenté de
plus de 50 % sur un effectif total de
1850 personnes, environ 750 ouvriers et
employés sont touchés par la fe.rmeture
de l'usine d'alumine.

Le TCS contre la hausse des primes RC et
la limitation généralisée de la vitesse

De notre correspondant :
Le comité cantonal de la section valai-

sanne du Touring club suisse dans sa der-
nière séance s'est prononcé à l'unanimité
contre l'augmentation des primes R.C. et
contre la limitation généralisée de la vitesse.

Il rappelle, à ce sujet , la prise de posi-
tion du conseil d'administration du TCS
déjà publiée depuis quelque temps dans
la presse.

Non seulement} i l â  approuvé la posi-
tion prise, dans les deux affaires , par les
organes centraux' du TCS, mais en consi-
dérant les problèmes plus particulièrement
sur le plan valaisan, le comité ne peut pas
admettre une quelconque augmentation des
primes de l'assurance R.C. telle que celle
proposée par la conférence des directeurs
des assurances-accidents et approuvée par le
Bureau fédéral des assurances .

Il s'oppose donc formellement à toute
modification et soutient fermement le re-
cours formulé par le conseil d'administra-
tion du TCS.

IMPORTUNES
En ce qui concerne la limitation géné-

rale de la vitesse, le comité de la section
est absolument convaincu que les mesures
envisagées ne parviendront pas à limiter
le nombre des accidents. Elles sont inop-
portunes et ne correspondent nullement aux
propositions du groupe officiel pour la
préventiion routière.

En s'écartant de l'avis des experts et en
négligeant les expériences_ tentées à l'étran-
ger, le Conseil fédéral a commis une erreur
incontestable.

Les limitations de vitesse locales et tem-
poraires, c'est-à-dire différenciées, sont des
seules qui peuvent favoriser la diminution
des accidents. Au-delà de ces restric-
tions, c'est prendre une décision à la fois
fausse et irrationnelle.

PROTESTATIONS
Aussi, le comité de la section valaisanne

du TCS proteste-t-il énergiquement contre
les dispositions fédérales. Il demande ins-

tamment que le problème soit revu au plus
vite dans une optique qui tienne compte
des réalités pratiques.

Pour l'utilisation des pneus à clous (pneus
spikses), il est indispensable d'appliquer des
dispositions adaptées à nos conditions atmos-
phériques et à l'état des routes notamment
en montagne. Une réglementation spéciale
peut être adoptée.

En conclusion , le comité souhaite vive-
ment qu 'il en soit ainsi sur les tronçons
ou l'utilisation des pneus à clous est né-
cessaire avant et après les -délais fixés par
le département de justice et police.

M. F.

Services civils et militaires de la
sécurité aérienne: Berne fait le point

LE CONSEIL FEDERAL ET LA CENTRALISATION

BERNE (ATS). — Faut-il, à l'occasion
de la construction , à Winkel (ZH) d'un
nouveau .bâtiment de la sécurité .aérienne,
procéder " à la ' réunion des services civils
et militaires qui s'occupent de " 'celle-ci ?
Cette réunion est souhaitable , vient de ré-
pondre le Conseil fédéral à cette question ,
posée par le conseiller national Gut/(rad-
ZH), mais non encore réalisable aujourd'hui.

Le gouvernement précise, tout d'abord ,
que la sécurité aérienne civile est actuel-
lement partagée entre les deux centres de
Zuri ch et de Genève, pour souligner en-
suite que la réunion proposée a fait l'objet
de discussions ces derniers mois, au sein
de la commission fédérale de la sécurité
aérienne.

POUR L'INSTANT
Il ressort de ces discussions que, sur

le plan technique, il n'est pas encore pos-
sible à l'heure actuelle de réunir entière-
ment ces services. Il faut s'efforcer tout
d'abord d'améliorer constamment les me-
sures de coordination déjà existantes.

Certaines questions spéciales sont toujours
à l'étude. Conformément à l'article 7 de
l'arrêté du Conseil fédéral du 10 juin 1968 ,
concernant l'organisation du service de la
sécurité aérienne , le département des trans-
ports et communications et de l'énergie
fera rapport au Conseil fédéral pour le
31 décembre 1972 et présentera des pro-

positions sur la marche ultérieure à suivre.
¦ V'v ' CEPENDANT
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centralisation des organes, civils et
militaires de là sécurité aérienne a aussi
fait l'objet d'un examen en rapport avec
la construction d'un nouveau bâtiment de
la sécurité aériemie à l'aéroport de Zu-
rich (Winkel/Hagenbuck). Il s'est révélé
qu 'une partie de la sécurité aérienne mi-
litaire pourrait également être \ installée à

, cet endroit au moment de l'achèvement
du bâtiment (d'autres parties de cet orga-
nisme ne peuvent y être placées pour des
raisons militaires).

En raison de ce projet , des études » ont
déjà été faites pour savoir si les locaux
d'exploitation permettent de loger les ins-
tallations de la sécurité aérienne militaire.
Le résultat est positif , sans être cependant
définitif. Les locaux supplémentaires pour
les salles de séjour et les bureaux seront
compris dans la planification de détail qui
est actuellement en cours. Le projet Winkel-
Hagenbuck offre des possibilités favorables
quant à un agrandissement ultérieur du

, bâtiment.
En conclusion, le Conseil fédéral indique

qu'il ne perdra pas de vue le problème
de la réunion des services civils et mili-
taires de la sécurité aérienne, but visé par
^article 40 de la loi sur la navigation
aérienne.

L'importation des vins blancs et rouges
est-elle autorisée, limitée ou interdite?

Question d'un député genevois au Conseil fédéral

BERNE (ATS). — M. François Reva-
clier , conseiller national radical genevois, a
posé au Conseil fédéral, le 30 septembre,
une petite question urgente témoignant de
l'existance d'une certaine incertitude en ma-
tière d'importation de vins blancs et rouges.

L'importation de vins blancs et rouges,
du numéro 2205.30 du tarif douanier, dé-
clare le député genevois, en bouteilles à vin
usuelles d'une contenance n'excédant pas un
litre, n'est soumise, conformément à l'arti-
cle 16, alinéa 2bis, du statut du vin dans sa
teneur actuelle, à aucune restriction quanti-
tative et n'est subordonnée à aucune autori-
sation.

Si auparavant les importations de vins en
bouteilles se sont maintenues dans des limi-
tes normales, nous constatons ces dernières

années une augmentation considérable de ces
importations : 6.938.000 kg en 1964,
13.583.000 kg en 1969, 17:480.000 kg en
1970. De plus, il s'agit principalement de
vins courants qui sont importés de. cette
façon. Or, selon l'article 16, 2me alinéa, du
statut, l'importation de vins rouges est limi-
tée et celle de vins blancs de consomma-
tion courante n'est pas autorisée.

Cette manière d'agir revient à détourner
les dispositions édictées en vue de restein-
dre l'importation de vins courants rouges
et blancs.

Le Conseil fédéral n'estime-t-il pas indis-
pensable d'abroger l'alinéa 2bis de l'arti-
cle 16 du statut du vin qui permet un tel
trafic ?

Il admet cependant que les fastes prévus
« puissent susciter de nos jours un certain
malaise », même si on en a parfois exa-

géré et l'ampleur et le coût. Mais, précise
le Conseil fédéral , cette commémoration
ne laissera pas que le souvenir d'un dé-
corum aussi prestigieux qu'éphémère. Selon
des informations fournies par le gouverne-
ment de Téhéran, « de nouvelles écoles se-
ront inaugurées dans 2500 villages » en
même temps que des générateurs produi-
sant le courant électrique. Les réjouissances
impériales seront aussi l'occasion d'entre-
prendre la construction d'écoles profession-
nelles , de bibliothèques , d'hôpitaux, de rou-
tes et de ponts. Bref , on a songé aussi
au développement du pays.

Mais, il y a les bonnes manières. Aucun
des gouvernements invités n'a refusé de
se faire représenter aux cérémonies offi-
cielles et encore par des délégations plus
« voyantes » que celle de la Suisse, réduite
à la personne du seul M. Wahlen , ancien
magistrat fédéral. En cette circonstance,
notre pays a, une fois de plus, fait preuve
d'une « modestie » que l'étranger nous re-
proche parfois.

LA RAISON D'ETAT
La réponse conclut en ces termes :
« Il (le Conseil fédéral) est reconnaissant

à M. Wahlen d'avoir bien voulu accepter
cette mission délicate. La Suisse ne sau-
rait ignorer les usages internationaux , ni
les obligations qui résultent des relations
entre Etats et des responsabilités que nous
avons à l'égard de nos compatriotes éta-
blis à l'étranger. »

Donc, pas question de renoncer, car il
existe aussi cette raison qui s'appelle jus-
tement la « raison d'Etat ».

Ce qui n'empêche pas le simple citoyen
suisse d'avoir sa petite idée sur les fêtes
de Persépolis, même s'il n'est pas candidat
au Conseil national. G. P.

M. Wahlen à Persépolis
Six blesses dans

une collision
(c) Six personnes ont été blessées dans un
accident survenu à l'entrée du carrefour
de la Porte-du-Scex près de Monthey. Une
voiture française fut déportée sur la gau-
che et a heurté une auto valaisanne venant
en sens inverse.

Ont été blessés le conducteur de la - voi-
ture française, M. Georges Sivignon, 25
ans, ses deux passagers, M. Patrick Mar-
guin, 17 ans, et Philippe Franchin, tous
de nationalité française, ainsi que les trois
Valaisans, soit le conducteur, M. Gérard
Vlatte, 61 ans, et M. et Mme Coudray,
60 et 61 ans, tous de Chamoson. Ils ont
été hospitalisés à Monthey.

Gros eboulement
au-dessus de Rarogne
(c) Des milliers de mètres cubes de rochers
se sont détachés en ce début de semaine
au-dessus de Rarogne. Heureusement, les ou-
vriers du chantier situé sous la masse avaient
été évacués. Depuis plusieurs semaines, on
craignait le pire. La masse s'est écroulée
dans un grand fracas, mais sans causer
trop de dégâts.

MARTIGNY (ATS). — A la suite de son
congrès annuel , qui s'est déroulé à Ver-
nayaz près de Martigny, le comité de la
jeunesse démocrate-chrétienne du Valais ro-
mand a publié une résolution dans laquelle
il s'élève contre « la campagne odieuse et
avilissante réclamant la décriminalisation
de l'avortement ».

Les jeunes démocrates valaisans « procla-
ment leur profond respect de la dignité
de la personne humaine dès le moment
de sa conception , réaffirment que l'avorte-
ment provoqué est un crime et demandent
aux autorités de sévir avec fermeté contre
tous ceux qui exploitent l'instinct sexuel
par les moyens audio-visuels , par la presse
et par le trafic de la drogue ».

Avortement :
résolution

démo-chrétienne
Médicaments

dangereux volés
à Lausanne

VAUD

LAUSANNE (ATS). — Samedi soir,
une trousse médicale pour les premiers se-
cours a été volée dans la voiture d'un
médecin à Sauvabelin, au-dessus de Lau-
sanne. Outre les instruments, cette trousse
contenait différents produits et médica-
ments dangereux pour la vie de toute per-
sonne qui les absorberait. Le volcnr est
instamment prié de la remettre au bureau
des objets trouvés à Lausanne.

Une société lausannoise
propose un concordat

à ses créanciers
LAUSANNE (ATS). - Les créanciers

de la société Continentale de gestion finan-
cière S. A., à Lausanne, se réunissent au-
jourd'hui mardi pour prendre connaissance
d'une offre de concordat faite par la so-
ciété et proposant de les désintéresser à
100 % de leurs créances, de payer ces der-
nières en dix annuités ct d'arrêter le cours
des intérêts au 22 mai 1971.

Cette société, qui se consacre notamment
ù des financements immobiliers en Suisse
ct à l'étranger, avait connu ce printemps
des difficultés de trésorerie qui amenèrent
le président du tribunal de district de Lau-
sanne à octroyer le 22 mai un sursis concor-
dataire de quatre mois.

Si la majorité requise des créanciers se
dégage en faveur du concordat , celui-ci
pourra être homologué avant la fin de l'an-
née par le présidept du tribunal. Ces créan-
ciers sont plus de quatre-vingts , pour la
plupart des banques et des instituts finan-
ciers de plusieurs pays.
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Grave affaire
de détournements
(c) Plus de 300.000 fr. ont été détournés
discrètement tout au long de ces derniers
mois par un fonctionnaire de la Banque
cantonale du Valais, qui passait pour être
« très consciencieux ». Cette grave affaire
s'est produite dans l'agence de Monthey.

La personne a été arrêtée. Le juge ins-
tructeur a ouvert l'enquête et interrogé
l'individu, qui a passé aux aveux.

On tente d'établir maintenant si le fonc-
tionnaire a agi seul ou si d'autres person-
nes sont impliquées dans ce détournement.

Record d'affluence au
Comptoir de Martigny

Le Comptoir de Martigny terme
ses portes dimanche soir. Il a été visité
exactement par 83.538 personnes , soit 3000
personnes de plus en chiffre rond que
l'an passé.

§LA 
NATURE DANS VOTRE TASSE
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Du même coup, il faut modifier la na-
ture de nos rapports avec le Viêt-nam du
Sud. La Suisse entretient à Saigon, depuis
nombre d'années, un consulat général. Notre
pays doit en effet sauvegarder dans cet
Etat des intérêts économiques et personnels
non négligeables, ce qui n'était pas le cas
pour le Viêt-nam du Nord.

En 1967, le gouvernement de Saigon
reçut l'autorisation d'ouvrir une ambassade
à Berne, geste qui ne fut pas payé de la
réci procité, un consulat général n'ayant pas
le caractère d'une mission diplomatique.

Il va de soi que, dorénavant, la Suisse
aura aussi une ambassade auprès du gou-
vernement sud-vietnamien, avec un ambas-
sadeur résidant dans un pays tiers.

Ainsi, avec un retard pour lequel on
n'a jamais pu, en haut lieu, donner une
explication absolument convaincante, s'éta-
blira un équilibre répondant aussi bien aux
exigences de la neutralité qu'à celles du
principe de l'universalité que le Conseil
fédéral entend appliquer, dans toute la me-
sure du possible, dans ses relations exté-
rieures.

ET L'ALLEMAGNE DE L'EST ?
Qu'en est-il alors de la République démo-

cratique allemande ? La question fut posée
lors de la conférence de presse. Voici en
substance la réponse : chaque cas doit être
traité selon sa nature spécifique. II n'y a
pas analogie totale entre le Viêt-nam divisé
et l'Allemagne divisée. La décision prise
pour l'un de ces Etats n'entraîne pas auto-
matiquement une décision semblable pour
un autre pays.

On doit bien reconnaître, toutefois,
qu'avec le temps, il sera malaisé - d'échapper
à une certaine logique.

G. P.

Ambassadeurs à Hanoï et Saigon

GRANDSON (ATS). — M. Pierre Bour-
geois, qui fut durant seize ans directeur
de la Bibliothèque nationale suisse, est
mort à Berne à l'âge de 75 ans. Il sera
inhumé à Giez, près de Grandson, son vil-
lage d'origine.

Né en 1897 à Zurich , mais Vaudois de
vieille souche, Pierre Bourgeois étudia la
chimie aux universités de Genève, Londres
et Zurich , où il obtint en 1926 un docto-
rat en sciences. Après avoir travaillé dans
une entreprise de Neuhausen , il devint en
1930 bibliothécaire de la maison de la chi-
mie, à Paris , et se trouva dès lors en
contact fréquent avec les principales biblio-
thèques scientifiques de toute l'Europe.

Au début de la dernière guerre, le capi-
taine Pierre Bourgeois fut l'adjoint de l'at-
taché militaire de Suisse à Paris. En 1940,
il fut nommé directeur de la bibliothèque
de l'Ecole polytechnique fédérale de Zu-
rich. C'est en 1946 qu 'il prit la direction
de la Bibliothèque national e suisse à Berne,
poste qu 'il occupa jusqu 'à sa retraite en
1962. Il s'attacha à la modernisation et à
l'enrichissement des collections de la Biblio-
thèque nationale. Auteur de nombreuses pu-
blications , il fut aussi membre du conseil
de l'Association des bibliothèques suisses et
secrétaire de l'Association suisse de docu-
mentation.

Décès de
l'ancien directeur de la

Bibliothèque nationale
suisse
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OLIVONE (Blenio) (ATS). M. Carlo
Martinoli , âgé de 65 ans, de Lamone, n'est
pas rentré samedi d'une excursion dans la
région du Lukmanier, où il s'était rendu
à la recherche d'edelweiss. Son corps a
été retrouvé lundi par des soldats de la
compagnie EM 79, qui fait son cours de
répétition à Olivone. Il était tombé dans
un ravin.

Un sexagénaire se tue
en montaane



Une brusque épidémie d'électoralisme secoue
toutes les formations politiques françaises

La précoce épidémie d'électoralisme — les
élections n'auront lieu que dans dix-huit
mois — s'étend rapidement et frappe tour
à tour toutes les formations politiques fran-
çaises.

Le dernier week-end a vu naître un parti
et un chef de parti : les giscardiens ont
fait leur mutation de petit groupe de dissi-
dents ralliés et accrochés au gaullisme en
un parti structuré et doté d'ambitions. Lors
de leur congrès de Toulouse, ils ont plé-
biscité un chef : Valéry Giscard d'Estaing,
qui fignole son image de marque et ne
dissimule plus que ses ambitions sont à
plusieurs « étages » : conquérir d'abord la
majorité (au détriment de l'U.D.R.) dans la
majorité, puis s'assurer la direction des
affaires, enfin, éventuellement, mettre un
giscardien à la présidence de la République.

Evidemment, ce giscardien serait Valéry
Giscard d'Estaing représentant d'un nouveau
grand parti conservateur débauchant une
frange de l'U.D.R. et récupérant les cen-
tristes d'opposition qui éviteraient le péril
d'nne compromission avec les communistes
dans un néo-front populaire.

D'ici là, Giscard d'Estaing espère avoir
fait oublier par les électeurs qui sont aussi
contribuables ses activités de ministre des
finances et avoir créé un type nouveau
« populaire » de candidat à la présidence

en chandail a col roulé, jouant de l'accor-
déon et poussant la romance dans le petit
écran.

« Du piano a bretelle », qu'il apprit à
jouer avec les enfants de son Auvergne
natale, Giscard en a joué pour les congres-
sistes de son parti et leur a fait chanter en
chœur « Je cherche fortune autour du chat
noir, le soir », refrain montmartrois de ja-
dis qui est tout un programme pour un
ministre des finances et un futur candi-
dat à l'Elysée.

LA RÉPONSE
La naissance d'un vrai parti conserva-

teur issu des giscardiens et concurrent de
l'U.D.R. a conduit un des « leaders » du
mouvement gaulliste à proposer en même
temps que M. Giscard d'Estaing se posait
en challenger et dans la même ville une
réforme profonde de PU.D.R. M. Alexan-
dre Sanguinetti, ancien ministre du général
De Gaulle et spécialiste de la « cuisine »
électorale, a constaté que l'U.D.R. n'avait
pas de chef depuis la disparition du général
De Gaulle.

Ce chef ne peut être M* Pompidou, pré-
sident de la République élu par une majori-
té « présidentielle » qui n'est pas calquée
sur les contours du mouvement gaulliste
et qui a autre chose à faire.

Ce ne peut être non plus le premier mi-
nistre Chaban-Delmas qui est le chef d'une
majorité parlementaire qui ne comprend pas

que des U.D.R. Il faut donc, conclut M.
Sanguinetti, que l'U.D.R. élise un « prési-
dent » et ne se contente plus d'un « secré-
taire général ».

L'U.D.R. doit donc scion lui se « person-
naliser » prochainement en dehors de MM.
Pompidou ou Chaban-Delmas, ce qui im-
plique la venue sur la scène politique préé-
lectorale d'une personnalité qui pourrait
elle aussi viser un jour l'Elysée.

LE PC ET MITTERRAND
L'électoralisme a également saisi l'oppo-

sition. Le parti communiste las des ater-
moiements ct restrictions mentales de son
futur associé le parti socialiste de François
Mitterrand, qui songe surtout à se renforcer
avant de « causer » avec le P.C., lance
un « programme de gouvernement » qu'il
invite fermement François Mitterrand à
négocier avec lui.

Ce « programme pour un gouvernement
démocratique d'union populaire ainsi que
le « mode d'emploi » seront publiés par le
P.C. en livre de poche.

Mais, François Mitterrand ne semble pas

apprécier le « forcing » communiste. Il veut
négocier avec « toutes » les formations de
l'opposition de gauche et pas seulement
avec le P.C. et déclare : « Les socialistes
ne veulent subir ni la dictature des mono-
poles capitalistes, ni celle de ceux qui veu-
lent faire le bonheur du peuple malgré
lui ».

LES RADICAUX
Dans le camp de la majorité comme

dans celui de l'opposition, la fièvre élec-
torale dégrade les relations, entre associés
présents ou futurs. M. Giscard d'Estaing
entend présenter aux législatives des can-
didats « à côté ou même contre » des can-
didats U.D.R. Mitterrand refuse la dicta-
ture du P.C. et les giscardiens affirment
que s'ils sont « contre le gouvernement des
partis, ils s'opposent aussi au parti unique
de gouvernement ».

Quant aux radicaux, ils vont devoir choi-
sir bientôt entre Maurice Faure et la ten-
tation du front populaire d'une part et
Jean-Jacques Servan-Schreiber et la tenta-
tive de résurrection du centre.

A moins qu'un « troisième homme »...
ne - règle le conflit de personnes sans trou-
ver une solution à celui de la stratégie poli-
tique de demain.

Jean DANÈS

Après plus de trois mois
SAN-FRANCISCO (AP). — Dans les vingt-quatre ports de la côte ouest des

Etats-Unis, où les dockers étaient en grève depuis le 1er juillet, le travail a
repris lundi, à l'exception de ceux de Los-Angeles et de Long-Beach, où un
différend concernant onze personnes retardera la reprise jusqu'à vendredi. La
grève demeure effective dans les ports de la côte est.

Des soldats japonais a I étranger
pour des missions humanitaires ?...

TOKIO (AP). — M. Nishimura, direc-
teur général de l'agence de défense, a évo-
qué lundi l'éventualité de l'envoi de forces
japonaises à l'étranger, dans des rôles non
combattants et non militaires, à des fins
c humanitaires ».

M. Nishimura a souligné qu'il n'expri-
mait qu'un point de vue personnel et s'est
entouré de beaucoup de précautions.

La constitution japonaise actuelle, renonce
à la guerre et les forces armées dont le
Japon dispose ne sont destinées qu'à la
défense du pays.

M. Nishimura a également fait ressortir
qu'une interprétation de la Diète interdit
l'envoi de forces japonaises à l'étranger.
Il a affirmé que la crainte, manifestée dans
certains milieux, d'une renaissance du mi-
litarisme japonais, était dépourvue de. tout
fondement et qu'à l'avenir, la conception

du Japon, en matière de défense, resterait
la même.

PAS POUR L'ONU
¦Il a toutefois ajouté qu'il croyait que

les forces de défense devaient « faire autre
chose, en temps de paix, que prétendre que
leur simple existence était , en soi, une
dissuasion ». Il a déclaré qu'elles pourraient
offrir des services « positifs » au Japon en
protégeant la population contre des dé-
sastres et qu'elles pourraient aussi, « à l'ave-
nir, envisager des rôles humanitaires —
désintéressés et non égoïstes — outre-mer,
dans des domaines non militaires et non
combattants ».

M. Nishimura a précisé que cela ne
signifiait pas que le Japon pourrait parti-
ciper à une mission de maintien de paix
de l'ONU, car il faudrait , pour cela, « cer-
tains ajustements juridiques ».

Pas un dirigeant soviétique ne
manquait pour accueillir Sadate

MOSCOU (AP). — Venant de Téhéran
où il a rencontré le shah d'Iran , le
président égyptien Sadate est arrivé à
Moscou, pour une série d'entretiens avec les
dirigeants soviétiques sur la situation
militaire et politique au Proche-Orient.

M. Brejnev, secrétaire général du
P.Ç.U.S., M. Podgorny, président du
présidium du Soviet suprême et M.
Kossyguine, président du Conseil soviétique,
ont accueilli à sa descente d'avion le
président égyptien.

Le _ général ' Sadek, ministre de la guerre
égyptien, est arrivé à Moscou il y a trois
jours déjà, afin de préparer les discussions
avec les chefs militaires soviétiques et M.
Mahmoud Riad était attendu venant du
siège new-yorkais de l'ONU.

C'est le second voyage à Moscou de
Sadate depuis qu 'il a accédé à la
présidence, il y a un an. Il a fait un voyage

secret en Union soviétique en mars, pour
demander , et obtenir des armes.

La « Pravda » a consacré une photo et un
article en première page au voyage du
dirigeant égyptien.

A L'ORDRE DU JOUR
En dehors de la question d'une nouvelle

aide militaire , un autre sujet des
conversations égypto-soviétiques pourrait
être les relations de Moscou avec ; le
Soudan , à la suite de la répression qui a
suivi la tentative de putsch communiste à
Khartoum et de l'exécution du principal
représentant diplomatique soviétique par le
général Nemeiry.

AVEC ARAFAT ?
Selon l'officieux « Al Ahram », Mv Yasser

Arafat
^ 

se rendra prochainement à Moscou ,
à la tête d'une délégation de l'Organisation
pour la libération de la Palestine (O.L.P.).

Le journal ne précise pas la date de cette

visite , mais d'aucuns pensent , à Beyrouth ,
qu 'elle pourrait coïncider avec le voyage du
président égyptien.

Manœuvres
Si un ami était venu vous dire, voici

quelques mois : « J'ai vu le roi du
Maroc souriant discuter avec Kossy-
guine », vous auriez haussé les épaules
et répondu à ce plaisantin que nous
n'étions pas le 1er avril.

Et pourtant, c'est vrai. Nous avons
reçu, l'autre nuit, une photo où l'on
voyait le commis-voyageur du Kremlin
parlant avec un souverain détenant un
pouvoir quasiment absolu et de plus,
vénéré en tant que chef des croyants.

L'escale marocaine manquait encore
au carnet de voyage de Kossyguine.
Maintenant, c'est fait. Et puis, le roi
du Maroc qui eut, au cours des der-
niers mois, la justice plutôt expéditive,
joue tout de même le jeu d'une cer-
taine manière : au Maroc, le P.C. n'est
pas interdit, ce qui prouve que l'on
peut être un autocrate et comprendre
certaines choses. Au Kremlin, on aime
bien cela.

Et puis, pourquoi Kossyguine n'au-
rait-il pas serré la main du roi Hassan ?
Il est bien allé embrasser Boumedicnne
qui, comme Kadhafi, n'y est pas allé
par quatre chemins : Le P.C. algérien
est interdit, ses chefs sont en prison ou
en exil.

Bien sûr aussi, Boumedicnne a eu,
au cours de ses entretiens avec Kossy-
guine, des phrases quelque peu malheu-
reuses. II a dit, par exemple, que l'Al-
gérie ne serait plus la colonie- de per-
sonne et que les ports algériens ne ser-
viraient pas de relais aux flottes étran-
gères. Ce n'était pas très gentil , mais
Kossyguine en a vu d'autres. Et puis,
le premier ministre soviétique sait où
en est l'Algérie. Politiquement. Econo-
miquement. C'est pourquoi , la main sur
le cœur, il a juré à Boumedienne que
l'URSS respecterait ce que « El Mau-
jahid » appelle « les justes droits de
l'Algérie ».

Kossyguine, c'est certain, ne doit pas
porter Boumedienne dans son cœur. Au
Kremlin, on a sans doute très peu ap-
précié les déclarations faites récemment
par le président algérien avouant, au
cours d'un congrès, que l'Algérie en-
tretenait des rapports commerciaux et
« autres » avec les Etats-Unis, ce qui
n'empêchait pas Boumedienne d'aider
Cuba, les Palestiniens et les maquisards
d'Amérique latine.

Il faut dire qu'après tout, Kossyguine
aurait tort de se formaliser. Noumeiry
a fait exécuter au Soudan les chefs du
P.C. Il a organisé dans tout le pays
une répression anticommuniste sanglan-
te. Qu'a donc fait l'ambassadeur sovié-
tique à Khartoum ? Il a dit que tout
cela n'était que péripétie et la dernière
salve du dernier peloton d'exécution
ayant été tirée, Noumeiry a répondu que
roubles et marchandises soviétiques se-
raient toujours les bienvenus dans son
pays. Puis, les deux interlocuteurs se
firent force révérence.*

On voit que de Rabat à Khartoum
en passant par Alger, il se passe tout
de même des choses curieuses. Mais
après tout, Boumedienne avait déjà dé-
claré (6 janvier 1970) : « Nous n'avons
pas besoin de flottes étrangères en Mé-
diterranée ». Il y avait belle lurette que
Noumeiry massacrait consciencieusement
les Soudanais du Sud ct que Hassan
flirtait avec les dirigeants de l'Union
nationale des forces populaires dont le
chef , Ben Barka , s'est un jour perdu
en route.

Justement, pour nous réconforter un
brin, voici que Sadate prend le chemin
de Moscou. Sadate, ami de Kadhafi ,
Sadate sans qui Noumeiry n'aurait pu
vaincre ses communistes. La chose est
sûre : Sadate exècre les communistes.
Certes, il n'a pas dit comme Kadhafi
qu 'il avait l'intention de « déchirer » ou
comme Noumeiry de « détruire » son
parti communiste, mais le cœur y est,
on peut en être certain.

Véritable croyant , adversaire déclaré
de la laïcité dans l'Etat, tout comme
Kadhafi et Noumeiry, Sadate y va tout
de même de son pèlerinage. Kossyguine
sera justement rentré pour l'accueillir.

Avant de partir , Sadate a multiplié
les déclarations claironnantes du genre :
Hussein est un bourreau et la bataille
s'annonce... Mais il en faut davantage
pour émouvoir les Soviétiques. Ceux-ci
justement voudraient bien savoir ce que
Sadate est en train de maquignonner
avec son histoire de réouverture du
canal de Suez, une affaire vieille de
3 ans et qui s'enlisa, c'est le cas de
le dire, quand , le 2 février 1968, « Al
Ahram » annonça que les travaux ébau-
chés étaient interrompus.

Deux cent millions de dollars : cela
se trouve. Une position d'appui connue
celle' de l'Egypte : c'est irremplaçable.
Les Russes le savent. Et Sadate aussi.

L. GRANGER

Séance d'essayage pour Apollo 16
La date fatidique approche à grands pas :

c'est en effet dans moins de six mois que
les trois astronautes de la mission Apollo 16
partiront pour la Lune, au sommet de la
fusée SA-511.

Quelques jours plus tard John Young, le
commandant et Charles Duke se poseront
au nord du cratère Descartes, par ? degrés
de longitude est et de 16 degrés de latitude
sud. ¦

Ils auront de nouveau à leur disposition
une « jeep » lunaire, grâce à laquelle ils

parcourront quelques dizaines de kilomètres ,
mais dans laquelle , contrairement à leurs
camarades d'Apollo 15, ils devront pouvoir
s'asseoir : d'où la mise au point d'une
combinaison nouvelle, que Charles Duke,ici , est en train d'essayer.

Ce qu 'il a revêtu n'est que l'ossature
première de la combinaison , soit la partie
caoutchoutée. On sait que de nombreuses
Couches de tissus et de fibres de verre
seront encore ajoutées afin , notamment, deprotéger les astronautes contre les intenses
radiations du soleil , et afin de « climatiser »
leur combinaison. CEDOS

(Photo NASA)

La féerie persane débute aujourd nui
au camp du Drap d'or de Persépolis

TÉHÉRAN (AP). — Le shah d'Iran
et l'impératrice Farah ont établi lundi
leur résidence au camp du Drap d'or
de Persépolis, où ils ont commencé à
accueillir les illustres invités aux céré-
monies du 2500me anniversaire de la
fondation de l'empire perse.

Ces fêtes grandioses, qui s'ouvrent of-
ficiellement aujourd'hui et dureront ju s-
qu'à dimanche, se dérouleront au pied

Une vue du camp de toile aménagé dans les ruines. (Photopress.)

même des magnifiques ruines du palais
que f i t  construire le roi des rois, Darius
le Grand, dans un immense camp de
toile - créé par un décorateur f rançais.

Cette ville créée de toute p ièce s'étend
sur 64 hectares, soit quatre f o i s  et de-
mie la p lace de la Concorde, et peut
accueillir 5000 personnes. Elle se com-
pose de la tente royale de réception et
des appartements privés du shah et de

la shabanou, d'une grande salle à man-
ger d'apparat, des tentes des invités, d' une
tente-club et de tribunes. - .

LES TROIS COUPS
Les cérémonies s'ouvriront ce matin

à 9 h par une visite au tombeau de
Cyrus-le-Grand, le fondateur de la dy-
nastie achéménides, à Parsargad, près
de Persépolis. Jeudi aura lieu, à partir
de 17 If, la réception des huit rois,
un empereur, 13 présidents, princes,
grands ducs, sultans, cheiks et autres
illustres personnages.

Les fêtes proprement dites auront lieu
vendredi de 13 h 30 à 15 h 30 avec
le défilé historique intitulé « vingt-cinq
siècles d'histoire ».

IRRITÉE
Si l'on en croit certaines rumeurs cir-

culant à Téhéran, la shabanou aurait
conçu un peu d 'humeur à constater
qu'hormis peut-être le caviar blanc au
noir, p eu de choses dans ces fêtes glo-
rifie vraiment la Perse, ancienne ou mo-
derne. Elle n'aurait guère apprécié rton
plus la disposition de la ville de toile
conçue sur le plan du pantacle, .  c'est-
à-dire l'étoile à cinq branches, inspiré
du fameux camp du Drap d'or dans le
Pas-de-Calais en France où, en 1520,
François 1er indisposa Henri VIII d'An-
g leterre par le faste qu'il y dép loya.

Le faste manifesté aujo urd 'hui ne sera
guère moins imposant puisqu'entre au-
tres raffinements , chaque tente d'invité
est dotée de deux baignoires de marbre,
de trois télép hones, etc.

Des étoiles
meurent

BUENOS-AIRES (AFP). _ Neuf
danseurs du corps de ballet du théâtre
Colon de Bucnos-Aires ont trouvé la
mort dans un accident d'avion survenu
peu de temps après le décollage de
l'aéroport de la capitale argentine.

Parmi les victimes se . trouvent les
danseurs étoiles José Neglia, qui obtint
une médaille d'or au t cours d'un
championnat international de danse à
Paris en 1968, Norma Fontenla et Olga
Ferri.

L'appareil , qui n'a pu regagner
l'aéroport en raison d'une panne de
moteur survenue quelques instants
après le décollage, s'est abimé dans
les eaux du rio de la Plata. La troupe
devait se rendre à Trelew, à 1500
kilomètres au sud de la capitale, pour y
donner une série de représentations.

Bourguiba
et la succession

MONASTIR (AFP). — Dans un
discours prononcé lundi à la séance
d'ouverture du congrès national du
parti-socialiste-destourien , le président
Bourguiba a indiqué qu 'il accordait beau-
coup de réflexion au problème de son
éventuelle succession. Il a déclaré : «.Je
considérerai ma mission comme
inachevée s'il n'y avait personne pour
me remplacer et poursuivre la lutte
dans la voie que j' ai tracée. »

Le chef de l'Etat tunisien a
condamné « ceux qui veulent hâter
l'évolution de nos structures politiques
au-delà de ce que peut tolérer la
mentalité du peuple au stade actuel de
son développement ».

Il a souligné que le socialisme
destourien se distinguait par trois
aspects fondamentaux : il rejette la lutte
des classes, il n'est pas pour la
suppression de la propriété privée, mais
pour une diversification de sa gestion,
et il ne veut pas sacrifier les
générations présentes pour le bonheur
des générations futures ».

II a mis en garde le congrès contre
l'introduction , dans la société
tunisienne, comme le voudraient
certains, de transformations politiques
« radicales » sans tenir compte de la
nécessité de ménager les étapes.

Cobayes humains outre-Manche
LONDRES (AP). — Deux députés tra-

vaillistes ont demandé que sir Keith Joseph ,
ministre des affaires sociales, entreprenne
une enquête approfondie sur les allégations
d'un éminent praticien londonien , le Dr
Pappworth, selon lesquelles des cancéreux
incurables sont utilisés comme cobayes
dans certains hôpitaux du pays pour des
recherches médicales sans rapport avec le
mal dont ils souffrent.

Gros incendie à Pans
PARIS (AFP). — Un violent incendie

s'est déclaré lundi après-midi dans le centre
de Paris, rue du Faubourg-Poissonnière,
dans un sous-sol où étaient entreposées des
réserves de mazout ct de produits chimi-
ques. Le feu s'est rapidement étendu sur
une surface de 900 m2 environ. Les dégâts
sont importants mais il n'y a pas eu de
victimes.

Italie : une grève évitée
ROME (ATS). — La . grève des chemins

de fer qui devait avoir lieu mardi , dès
21 heures, jusqu 'à mercredi, à 21 heures,
en Italie a été annulée. Les trois grandes
centrales syndicales italiennes ont renoncé
à leur mouvement après un entretien au
ministère des transports lundi. Vendredi
dernier , on avait appris que le projet de
loi prévoyant le renforcement de l'effectif
du personnel , le motif de cet arrêt de
travail , allait être soumis à la Chambre
italienne , ce qui supprime le motif de la
grève.

Haro sur les cigares suisses
MULHOUSE (DPA). — Les douaniers

de Mulhouse (Alsace) ont saisi une cargai-
son d'une tonne et demie de cigares, qui
s'apprêtait à transiter de Suisse en Alle-
magne fédérale sans être soumise à la taxe
douanière. Plus de 300.000 cigares déposés
dans un camion — la livraison totale —
ont pu être confisqués.

La semaine dernière déj à, les services
douaniers de Mulhouse avaient mis la main
sur une cargaison de 200.000 cigares à bord
d'un camion suisse.

La grève du métro se poursuit
PARIS (AFP). — Le conflit entre les

conducteurs du métropolitain et la - direc-
tion de la régie, autonome des transports
parisiens (R.A.T.P.) est dans l'impasse.- Les
négociations menées par l'ensemble des
syndicats n'ont donné jusqu 'à présent aucun
résultat , aussi, pour la huitième journée
consécutive, les Parisiens seront-ils privés
de métro aujourd'hui.

La poursuite de la grève a été décidée
à l'unanimité par les conducteurs au cours
d'une réunion organisée par la CGT (Con-
fédéreation générale du travail d'obédience
communiste) , la CFDT (Confédération fran-
çaise démocratique du travail) et le syndicat
autonome de la RATP.

Espionnage : diplomate anglais
arrêté

LONDRES (AP). — Un fonctionnaire
du Foreign office , Léonard Michael Hin-
chliffe , 39 ans, a été arrêté à Londres au
cours du week-end et inculpé pour avoir
communiqué à une autre personne, à Khar-
toum , entre juillet 1968 et avril 1971, un
document secret destiné à aider une puis-
sance non désignée.

A la suite de sa comparution devant lo
tribunal de Bow-Street, son maintien en
détention , sans caution , a été ordonné jus-
qu 'à une nouvelle audience préliminaire
fixée au 18 octobre.

Inculpé en vertu de la loi sur les secrets
officiels — la principale loi britannique
contre l'espionnage — M. Hincliffe , déclare-
t-on dans les milieux diplomatques , a oc-
cupé un poste relativement subalterne à
l'ambassade de Grande-Bretagne à Alger ,
jusqu'au début de cette année.

Soucoupes volantes
en Yougoslavie ?

BELGRADE (AP). — Le journal de
Belgrade « Vecernje Novosti » rapporte
qu 'au cours . des onze derniers jours , des
Yougoslaves ont aperçu dans le ciel une
douzaine d'objets non identifiés. Il publie
également une photographie montrant ,
grossi 50 fois , 'une sorte de point virgule
brillant qui , selon l'auteur du cliché , émet-
tait une lueur plus forte que celle de la
Lune.

Le journal émet sérieusement l'hypothèse
que ces objets soient des soucoupes volantes.

Après le putsch argentin
BUENOS-AIRES (AP). — La position

du général Lanusse, président argentin ,
semble renforcée après l'échec du coup
d'Etat tenté vendredi par un groupe d'offi-
ciers supérieurs en activité ou en retraite.

Tous les membres du complot sont fa-
vorables au maintien des militaires au pou-
voir. Or, le président a promis de le
transmettre aux civils après les élections
de mars 1973.

Des « Mig 23 » dans le ciel
israélien

TEL-AVIV (AP). — Selon des sources
militaires bien informées , deux chasseurs-
bombardiers « Mig 23 » ont fait dimanche

leur première apparition opérationnelle au
Proche-Orient en pénétrant à l'intérieur de
l'espace aérien israélien.

Les appareils , qui seraient le dernier cri
de la technique aéronautique soviétique , ont
fait leur apparition à 30 km au large des
côtes israéliennes et c'est selon ces mêmes
sources la première fois qu 'ils pénètrent à
l'intérieur de l'espace aérien israélien.

Le procès de Mujibur Rahman
RAWALPINDI (Pakistan) (AP). —

Voilà deux mois jour pour jour que s'est
ouvert au Pakistan le procès du cheik
Mujibur Rahman et des autres chefs de
la Ligue Awami et rien n'indique que son
terme soit proche.

A l'exception de trois déclarations depuis
le U août , le tribunal militaire a mené les
débats dans le plus grand secret à Lyall-
pur , ville du Punjab , à 240 km au sud de
Rawalpindi.

Les œuvres de Mao
à la Foire de Canton

HONG-KONG (AFP). —' Les œuvres
du président Mao Tsé-toung seront exposées
à la foire d'automne de Canton avec des
œuvres de Marx , Engels , Lénine et Staline ,
a annoncé Radio Pékin.

Plus de quarante « unîtes avancées » y
exposeront des photos et des articles sur
l'« étude vivante » et la mise en application
du « marxisme - léninisme - maoïsme » dans
diverses régions du pays.
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Une cure marine
à Neuchâtel...
... oui, mais une cure pour
gourm ets ; avec des huîtres
réellement fraîches.

Arrivage d'huîtres Belon et
Portugaises tous les trois jours .

¦Feiîrïfit̂ l


